
Khrouchtchev nommé président
du Conseil des ministres de TU.R.S.S

LE MARECHAL BOULGANINE LIMOGE PAR LE SOVIET SUPREME

Il se voit investi des mêmes pouvoirs que Staline lui-même
MOSCOU, 27 (A.F.P.). — Les deux Chambres du

Soviet suprême de l'URSS (Conseil des nationalités et Con-
seil de l'union) ont tenu jeudi matin, au Kremlin, leur pre-
mière réunion depuis les élections générales. Elles ont élu
M. Nikita Khrouchtchev président du Conseil des ministres.
M. Khrouchtchev reste cependant premier secrétaire du
comité central du parti communiste de l'URSS.

La nomination de M. Khroucht- M. Khrouchtchev n'a pas été réélu
chev au poste de président du Con- membre du praesidium du Soviet su-
seil des ministres de l'URSS a été prême de l'URSS,
votée à l'unanimité , à mains levées. ,-. _ ... -_(Lire la suite en 17me page )

PENDANT PL US DE TROIS HE URES

M. Khrouchtchev défend
son projet de réforme agricole

Durant vingt-cinq jours, une vaste discussion s'est déroulée
dans le pays : il y a eu 576,879 réunions et 49 millions

neuf cent mille personnes y ont assisté

MOSCOU, 27 (A.F.P.) — Parlant de la réf orme agricole
devant le Soviet suprême, M.  Khrouchtchev a souligné tout
d'abord que pe ndant les vingt-cinq jours de la vaste discussion
qui s'est déroulée dans le pays, du 1er au 25 mars, 576,879
réunionà avaient été organisées et que 49,900,000 personnes y
avaient assisté , parmi lesquelles p lus de trois millions avaient
pris une part active à la discussion.

D'autre part, a indiqué M. Khrouch-
tchev, 126,000 lettres et chroniques re-
latives à ce sujet ont été publiées par
la presse soviétique.

M. Khrouchtchev a insisté sur la né-
cessité de poursuivre la marche vers les
buts fixés par le 20me congrès du parti
communiste.

En entreprenant la réforme agricole ,
a-t-il déclaré, le parti communiste veut
renforcer le système kolkhozien afin
d'accroître la production des denrées
alimentaires. Le référendum organisé
dans le pays au sujet de cette réforme
à montré aussi bien le souci du parti
d'augmenter le bien-être de la popula-
tion , que la volonté du peuple de con-
tribuer à la mise en pratique des me-
sures décidées par le parti communiste.
( Lire la suite en 17me page)

Castor a fait un croc-en-jambe _ a
Pollux. Ceux qu 'on appela « les ju-
meaux du Kremlin » sont désormais
séparés , le premier , Khrouchtchev ,
ayant limogé en douceur le second ,
Boulganine (à droite). Car les usa-
ges parlementaires furent respectés :
on tient beaucoup aux apparences
en Russie. Il n'en reste pas moins
que tout le pouvoir est actuellement
entre les mains de M. Khrouchtchev ,
le premier secrétaire du parti , qui ,
ayant débarqué l'encombrant maré-
chal Joukov , s'est débarrassé main-
tenant d'un autre militaire, le ma-
réchal Boulganine, premier ministre.

LE CŒUR DE MARGARET
PARLERAIT SOUS PEU

Possibilité d un «happy -end» en Angleterre?

Nous avons relaté hier la visite du capitaine Townsend à la
princesse Margaret . Leur entretien a duré plus de trois heures.
Cette union qui satisferait tant d'âmes sensibles, et d'autres,,
est-elle si impossible que l'on a bien voulu le dire ?

Certes, plusieurs obstacles se dressent
sur la voie du mariage du romantique
capitaine et de la princesse : le divorce
du premier et l'opposition du beau-frère
de la seconde entre autres. Cependant,
les rumeurs qui couraient à Londres
sont plutôt optimistes. On se souvient
que la princesse avait solennellement
annoncé qu 'elle n'épouserait pas Town-
send. Serait-elle revenue sur sa déci-
sion ?
Elisabeth ne s'y  opposerait plus

Voici ce qu 'en pense le correspondant
de la « Tribune de Genève » :

« Si l'on s'en tient aux apparences et
un peu à ce qui commence à se mur-
murer dans l'entourage dc la prin cesse,
cela parait des plus vraisemblables. La

reine-mère a constamment soutenu sa
fil le dans son épreuve. Elle n« voyai t
pas pour quelles raisons Margaret se
serait sacrifiée , d'autant p lus que le
divorce avait été prononcé en faveur
du group-captain Townsend.
(Lire la suite en 17me page )

EN GARDE , MARQUIS!

Voici le marquis de Cuevas , écoulant , a son domicile parisien , les
instructions de son maitre d'armes Claude Carlier , en vue de son duel

avec le chorégrap he Serge Li far.
Car duel il y aura ; en e f f e t , les reporters d'Europe I avaient convoqué
séparément les deux antagonistes , esp érant une réconciliation spectaculaire
derrière le micro. Hélas ! lorsque le marquis vit le maitre à danser,
il saisit la porte , proférant les injures les p lus féroces à son égard.
Comme il n'y avait qu 'une porte , Li far  dut se résoudre à rester ,
ce qui ne l' empêcha d'ailleurs pas de maudire tout aussi violemment
son ennemi. L'honneur était sauf... (Associated Press Photo)

500000 salariés en grève le 1er avril
En France, l'agitation sociale s'amplifie avec persistance

Cette mesure met le gouvernement devant un dilemme quasi-insoluble :
manquer à sa parole ou mécontenter les syndicats

Notre correspondant de Paris nous télé p hone :
Quelque 340.000 cheminots vont faire grève le premier avril. Il est vraisemblable

que les 130.000 employés de l'Electricité et du Gaz de France les imiteront , ainsi
que les 35.000 conducteurs , receveurs et ouvriers du métro et des autobus parisiens.

Il s agit d une grève d avertisse-
ment limitée à vingt-quatre heures ,
déclenchée parce que le gouverne-
ment a dit à ses salariés des entre-
prises du secteur nationalisé :

«Je ne veux pas vous augmenter ,
je ne veux pas vous payer les majo-
rations promises , car , dans la ba-
taille que je livre pour sauver la
monnaie , une aggravation de la si-
tuation financière de vos entreprises

provoquerait une augmentation des
tarifs incompatible avec la politique
de stabilisation des prix que je
poursuis. »

Les employés de la S.N.C.F. réclament
la ristourne promise par l'Etat sur les
bénéfices réalisés par l'accroissement de
la productivité et les 11 % restant à
payer d'une revalorisation de 20 %accordée à la fin de 1957. Les revendi-
cations des syndicats de l'éclairage sont
identiques. Les seuls transports pari-

siens demandent l'alignement sur les
salaires des autres industries nationali -
sées.

Le malaise est grave
Les salaires de ce secteur nationalisé

(automobile exclu), étaient , à fin 1957,
de 20 % inférieurs à ceux prati qués
dans le secteur privé. Depuis , notam-
ment dans les industries faisant un
grand effort de productivité pour l'ex-
portation , les salaires ont été substan-
tiellement majorés.

M.-G. G.
(Lire la suite en 17me page)

WASHIN GTON , 27 (A.FJ>.) — Onannonce officiellement à la Maison-B 'anche que le président Eisenhower
' approuvé un p rojet prévoyant l' en-
*J* à une date indéterminée d'une
•*** de p etits engins spatiaux des-
™n<s à l'exploration de l'espace lu-
2J** et susceptibles même d'atter-nr «w la lune.

Ils iront sur la lune

Vague de défaitisme en Grande -Bretagne
Le mécontentement ou l'apathie gagnent des couches

de plus en plus larges de la population
Notre correspondant pour les a f -

faires  anglo-saxonnes nous écrit :
En Grande-Bretagne , assure une

enquête de l'organisation Galhip,
c'est la saison du mécontentement ,
et plus de la moitié de la popula-
tion bri tannique , si on lui en don-
nait la possibilité , voudrait  émigrer
et recommencer une nouvelle exis-
tence ailleurs. Deux cent vingt
mille sujets d'Elizabeth II ont quit-
té pour toujours le Royaume-Uni
en 1957, mais ces départs n 'allégè-
rent nullement les redoutables pro-
blèmes d'un pays surpeuplé , car les
immigrants noirs de la Jamaïque
continuent d'aff luer .  Tant et si bien
que , l'autre jour , le ministre de
l'habitation Henry Brooke fut lit-
téralement éjecté , par des Anglais
furieux , de la plate-forme publique
où il se proposait de prendre la
parole.

Si les classes moyennes, en géné-
ral , sombrent dans l'apathie et le
dégoût , lasses d'accorder leur sou-
tien à un gouvernement supposé
conservateur mais peu respectueux
de ses engagements électoraux , les
masses ouvrières , en revanche , sont
travaillées par la propagande défai-
tiste d'idéologues de gauche qui ré-
clament la suppression pure et sim-
ple de l'armement nucléaire de la
Grande-Bret agne. En f in  la « gen-

try » et la noblesse voient leur ré-
putation éclaboussée par les fras-
ques du jeune duc de Kent , l'affaire
de la « tasse de café nocturne » de
la princesse Alexandra , le « pro-
blème » Margaret , les aventures
don-juanesques du marquis de Mil-
ford-Haven , cousin de la reine , et
les attaques venimeuses des Altrin-
cham et des Muggeridge.

L'apathie et la résignation silen-
cieuses des classes moyennes s'expli-
quent : ratissées au peigne fin sous
Attlee, elles n'ont pas cessé d'êtr e
immolées sur le sacro-saimt autel de
la sécurité sociale et persécutées
par une impitoyable dictature syn-
dicale. Ni Eden , ni MacMillan n 'ont
essayé de rétablir les classes
moyennes dans leurs droits. C'est
pourquoi les tories enregistrèrent
de si cuisants échecs dans les
quinze dernières élections partiel-
les. Si ces échecs ne se traduisi -
rent pas par des victoires éclatan-
tes pour le Labour , c'est que les
classes moyennes ne vont tout de
même pas, dans leur mécontente-
ment , apporter de l'eau au moulin
de ceux qui sont les premiers res-
ponsables de leur déchéance maté-
rielle.

P. HOPSTETTPHR.

(Lire la suite en ISme page )

MONTE-CARLO , 27 (A.F .P.) —Les deux otaries, « Roméo » et
« Ju liette », destinées au Musée
océanographiqu e de Monaco, sont
enfin arrivées à destination , après
un voyage mouvementé. En e f fe t ,
après avoir quitté la Californie , les
otaries devaient prendre l'avion à
New-York , à destination de Paris -
Orly ,  d'où un second avion devait les
amener à Nice. Mais les tempêtes de
neige qui sévissaient ces derniers
jours aux Etats-Unis ont empêché
l'avion, primitivement prévu, de dé-
coller et les deux animaux , enfermés
dans une cage grillag ée, durent pas-
ser par Shannon , Bruxelles , Paris-le
Bourget , Orly - Marseille , avant degagner Monaco par la route, après
six jours de voyage.

Le voyage mouvementé
de «Roméo» et «Juliette»

Le Dhaulagiri
sera-t-il

enfin vaincu?

UNE CINQUIÈME TENTATIVE

Les huit membres de I expédition
suisse se sont mis en route mercredi

KATHMANDOU, 27 (Reuter). —
Les huit membres de l'expédition
suisse qui se propose de gravir le
Dhaulagiri , sommet le plus élevé du
monde encore invaincu , dans l'Hima-
laya, s'est mise en route mercredi à
Pokhara , pour joindre son camp de
base. Quarante kilomètres séparent
Pokhara du camp de base situé au
pied de la montagne.

L'expédition mettra deux semaines
environ pour couvrir cette distance.
Onze sherpas et cemt sept porteurs
accompagnent les alpin istes helvétiques
qui ont rimtenition d'aménager au total
six camps jusqu'au sommet du Dhaula-
giri. C'est la cinquième tentative pour
conquérir ce sommet.

Sur un discours
de M Petitpierre
Il  

nous faut revenir SUT le discours
de politique étrangère que M. Max
Petilpierre a prononcé à l'ouverture

de la session de l'Union interpaHemen-
tai re et que notre correspondant da
Genève a brièvement résumé l'autre
Jour. La chef du département politique
fédéral parle peu, mais il le fait è bon
escient. Il était utile actuellement de
redéfinir la position de notre pays en
politique extérieure. Des courants exis-
tent selon lesquels notre neutralité se-
rai! une notion dépassée, il faudrait
nous « intégrer » è l'Europe ; il faudrait
jdhérer À l'ONU... Au siècle de l'atome,
il serait indigne de nous accrocher en-
core a nos frontières et de songer a
les défendre alors que les problèmes
majeurs de notre temps ont, paraît-il,
un caractère mondial.

A l'inverse, l'extrême-gauche qui, au
lendemain de la guerre, se montrait
«onusienne», prend position volontiers
aujourd'hui pour la neutralité. Mais la
neutralité devient chez elle une mar-
chandise suspecte. Elle se rapprocha
du « neutralisme » cher aux Nehru,
Tito el autres Nasser. C'esf une manière
Indirecte de lutter contre l'Occident.

Face à ce désarroi et à ce dérange-
ment de trop d'esprits, M. Max Petit-
pierre a eu raison de remettre les cho-
ses au point. Pour lui, au reste, la neu-
tralité n'est pas un fabou. Reprenant
les grandes leçons enseignées jadis par
un Gonzague de Reynold, il rappelle
que la neutralité est en Suisse un
moyen et non un but. Seulement, c'est
un moyen cher à notre cœur et i no-
tre esprit de patriotes, parce qu'il nous
a fort bien réussi. Et c'esf un moyen,
précisa le chef du département politi-
que, qui est toujours applicable aux
circonstances que nous traversons.

Simplement, il s'agit de distinguer.
Et M, Petitpierre distingue alors le mi-
litaire, le politique et l'économique.
Dans le domaine militaire, il n'y a pas
lieu de transiger. Qu'un nouveau conflit
éclate, et notre armée restera neutre.
Elle n'interviendra que contre qui as-
saille le pays. Sur le plan politique,
il ne s'agit pas davantage de renier
notre neutralité, en nous engageant
dans des alliances de caractère diplo-
matique ou idéologique.

Mais un fait d'évidence éclate Ici,
traduisant l'évolution qui s'esf accom-
plie depuis la deuxième guerre mon-
diale. Autrefois, la neutralité suisse était
un facteur d'équilibre au coeur de l'Eu-
rope entre les grandes puissances con-
tinentales. Aujourd'hui, l'équilibre eu-
ropéen, comme on le conçut pendant
des siècles, n'existe plus. Le monde est
séparé en « blocs ». Et la Suisse, par
les principes spirituels, par ses mœurs
el son système politique, par ses con-
ceptions économiques ef sociales, ap-
partient sans aucun doute au monde
occidental. Elle ne saurait revenir sur
cette appartenance, sans renier ses rai-
sons d'être.

Il pourrait se présenter ici une diffi-
culté, une opposition entre notre neu-
tralité el notre conscience d'Occiden-
taux. M. Petitpierre ne pense pas —
et H a raison — qu'il y ait une con-
tradiction entre ces deux notions ; il
ne croit pas qu'elles soient inconcilia-
bles. « Simplement, dit-il, la neutralité
fixe tes limites de noire collaboration ».

lusfe parole I La participation à une
alliance militaire el I' « intégration » po-
litique étant exclues, il reste alors le
problème de notre comportement mo-
ral, intellectuel ef sp irituel, en face des
événements. Mais c'est la un problème
personnel, et nullement un problème
d'Etat el M. Petilpierre ne l'aborde pas
dans son discours, car H n'a pas à
l'aborder. On rejoint ici, au demeu-
rant, la grande distinction établie par
Philippe Gode) entre neutralité mo-
rale et neutralité politique pendant la
première guerre mondiale, et qui fut
lout aussi valable pendant la seconde.
« Neutre, mais non pleutre » I
Il reste surtout, aux yeux du chef du

département politique, un phénomène
économique. El là on sait que, pour
"os dirigeants, la collaboration est pos-
!'ble, et même qu'elle esl indispensable.
D'abord dans le cadre européen. Mais
«nsliite sur un champ plus large, étant
donné l'accession de pays sous-déve-
tappés à l'indépendance. Notre neutra-
lité, ici, n'est plus passive. Elle doit
!o montrer essentiellement active. Elle
doit être mise au service de .toutes les
•nitiatives tendant è une coopération in-
ternationale plus étroite. Car, a dit
sncore en substance M. Petitpierre, ce
" est pas dans l'abstrait, c'est dans le
concret que l'apport de la Suisse peut
"rs utile el que ses interventions
Peuvent être efficaces.

René BRAICHET

VETEMENTS ŝ?/} /̂   ̂ l 'ense igne de la mode masculine 1958 VETEMENTS s /̂ £/
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Dist ribution des « Oscars »
à Hollywood

«Le pont
de la rivière Kwaï »

meilleur f i l m  de l'année

Lire nos informations
en dernières dépêches

è ALAMOGORDO (Nouveau-Mexi- f
f  que) (A.F.P.). — Un chariot mo- è
À norail d' essai , mû par fusée , a è
t atteint vendredi une vitesse de à
\ 4345 kilomètres à l'heure , battant \
\ le record du monde qui était de \
\ 4Ï52 kilomètres à l'heure et avait f
f été établi à China Lake , en Cali- f
è fornie. f

i Record de vitesse à
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A vendre au centre de Neuchâtel
vieux bâtiments qui conviendraient pour dé-
molition et construction d'entrepôts ou petite
fabrique. Immeubles, place et dégagement
782 m2. _ Ecrire sous chiffres V. K. 1359
au bureau de la Feuille d'avis.

J K
Nous cherchons pour notre département EXPORTATION,

pour le 1er mai 1958,

STÉNODACTYLO
expérimentée de langue française, possédant si possible de
bonnes notions d'allemand. Bonne occasion de se perfec-
tionner dans cette langue. Conditions de travail agréables

et place bien rémunérée pour élément capable.

Faire offres à : Etablissements Walter FRANKE
Fabrique d'articles en métal, Aarburg (AG)S r

^«âfl EL I

Pour messieurs

COMPLETS PEIGNÉS ÎOQ _ , ...
gris anthracite lOtfi' II Z4j ."

COMPLETS PEIGNÉS {fa. a 17„.
MANTEAUX DE PLUIE yq _
gabardine coton, teintes mode . . M Vl U vïl i"

Pour dames
».

COSTUMES TAILLEUR QO ,
tissu sport et flanelle VUl U liidi"

COSTUMES TAILLEUR 100 . „.
t i s sus  peignés IVVl U IvOi*

MANTEAUX DE PLUIE CO u % nen gabardine et popeline coton . . UUl U IlUi -

{ '

CInb d'accordéons de Neuchâtel cherche

DIRECTEUR (trice)
La préférence sera donnée à personne

connaissant les deux instruments (diatonique
et chromatique) et disposant de suffisam-
ment de temps pour donner leçons ou cours
d'élèves. Pour tous renseignements, s'adres-
ser à L. von Allmen, Petits-Chênes 11, Neu-
châtel.

A vendre grand

TERRAIN
dans la région du vigno-
ble, en lisière de forêt.
Conviendrait pour api-
culteur. Faire offres à
P. G. 1410 au bureau de
la Feuille d'avis.

Pour le 1er avril ou
date à convenir, à louer
grande pièce non meu-
blée, éventuellement bu-
reau Indépendant et
chambre meublée Indé-
pendante. — S'adresser :
Môle 10, tél. 5 47 09, Sme
étage.

Importante fabrique de Suisse
cherche encore

un représentant
pour son service externe. Clientèle
privée. Salaire important. Condi-
tions sociales modernes. De préfé-
rence homme marié.

Faire offre écrite à la main, avec
photo, sous chiffres NY 7049 St à
Annonces Suisses S.A., Neuchâtel.

Je cherche à acheter
dans le Vignoble petite

MAISON
avec dégagement ; mau-
vais état pas exclu.
Demander l'adresse du
No 1399 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jolie petite chambre à
monsieur sérieux et tra-
vaillant dehors. — Tél.
5 58 52. REPRÉSENTANT

déjà Introduit auprès des quincailleries et des
maîtres d'état est demandé pour la représentation
d'un nouvel article concernant la construction.

Ecrire sous chiffres A. S. 62.292 N. aux An-
nonces Suisses S. A. « A.S.SA. », Neuchâtel.

JEUNE FILLE
de 16 ans cherche, pour
le 1er mai , à Neuchâtel
ou aux environs, place
dans ménage avec en-
fants, pour apprendre le
français. — S'adresser à
Mme Gerber-Hâmmerll ,
Rosière 31, Neuchâtel ,
tél. 5 49 30.

A louer chambre à
2 minutes de la gare.
Tél. 5 91 40.Magnifique grève

boisée, à vendre au bord
du lac de Neuchâtel, rive
nord. Vue splendide. Pla-
ge. Ecrire sous chiffres
A. S. 62199 N., aux An-
nonces Suisses, Neuchâ-
tel.

A louer à monsieur,
chambre Indépendante
au haut de la ville.
Tél. 5 39 51. On demande dans pensionnat

dame ou demoiselle
cultivée, protestante, de langue ma-
ternelle française, pour s'occuper des
jeunes filles. Poste intéressant et
bien rétribué. — Adresser offres sous
chiffres P 2831 N à Publicitas, Neu-
châtel.

Winterthour - Accidents
engagerait

1 employée 1
I de bureau Ë

I sténodactylographe habile. Place I
I stable et bien rétribuée pour per- I
I sonne capable. — Faire offres ma- I
I nuscrites avec curriculum vitae, ré- I
I ferences et photographie à M. André I
I Berthoud, agent général, Seyon 2, I

Neuchâtel.

JEUNE FILLE
(17 ans) libre tout de
suite, cherche place dans
une famille à Neuchâtel.
Adresser offres écrites à
R. I. 1411 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer

belle chambre
à 1 ou 2 lits, salle de
bains. Tél. 5 71 96.

A louer, dès le 24 avril ,

petit logement
de 2 pièces, cuisine, loyer
très modeste, dans le
haut de la ville. Adres-
ser offres écrites à K. B.
1405 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre & louer au
centre pour Jeune fille
sérieuse. Tél. 5 67 82. MONTEUR

(installations sanitaires
et chauffage), cherche
place pour tout de suite
ou selon entente, dans
le but d'apprendre le
français. Offres à A.
S t ii b 1 e r , Schmldholz-
strasse 35, Miichenstein 1
(BL). 

A louer pour le 1er
avril, Jolie chambre In-
dépendante au soleil, à
personne sérieuse. De-
mander l'adresse du No
1377 au bureau de la
Feuille d'avis.

Restaurant de la ville demande une

sommelière ou sommelier
connaissant bien le service. Demander
l'adresse du No 1330 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer à

Champ-du-Moulin
un appartement moderne
composé de 3 chambres,
cuisine, salle de bains
et dépendances ; garage
dans la maison. Libre
tout de suite ou pour
époque à convenir. Tél.
(038) 6 5141.

Chambre à louer. Port
d'Hauterlve 39.

Etudiant c h e r c h e
chambre et

PENSION
à proximité du gymnase,
pour le 15 avril , éven-
tuellement 1er mal. —
Offres à Paul Petitpierre,
architecte, avenue des
Bains 16, Yverdon. Tél.
(024) 2 30 45.

Pour Jeune fille de
16 ans, on

cherche place
pour aider au ménage
et pour apprendre la
langue française. Bons
soins et vie de famille
désirés. Adresser offres à
famille W. Etter-Etter,
Frâschels (FR).

On cherche Jeune

SOMMELIÈRE
parlant le français et
l'allemand. Débutante
acceptée. — Tél. (038)
6 33 28. Mme Zaugg, café
Fédéral , Colombier.

CHAUFFEUR
ayant permis pour ca-
mion et auto cherche
place stable ; possède
pratique sur moteur
Diesel. Adresser offres
écrites à J. Z. 1372 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche, pour Berne, une jeune

STÉNODACTYLO
ayant une bonne formation. Langue
maternelle : le français ; bonne con-
naissance de l'allemand. En cas de
convenance, place stable et bien ré-
tribuée.

Offre manuscrite avec curriculum vi-
tae, photo, copies de certificat et in-
dication du salaire demandé, sous
chiffres Z 4938 Y à Publicitas, Neu-
châtel.

BEVAIX
A remettre pour le 24

avril, appartement de
2 pièces, cuisine et dé-
pendances. — Adresser
offres écrites à O. F.
1409 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche

constructeur
de bateaux

Entrée fin avril. Bon sa-
laire. — Prière de faire
offres avec certificats à
Walter Begré , construc-
tion de bateaux , Ipsach,
près Bienne.

JEUNE
FILLE

de 20 ans
cherche emploi dans
boulangerie - pâtisserie
pour apprendre le fran-
çais. Vie de famille dé-
sirée. Salaire à convenir.
Entrée 15 avril. Rensei-
gnements : tél. (061)
84 18 70.

Employée
de bureau

Jeune fille ayant fait
trois ans d'apprentissa-
ge et obtenu le certifi-
cat de capacité, plus
une année de prati que,
cherche place. Adresser
offres écrites & I. W.
1315 au bureau de la
Feuille d'avis.

On prend des

pensionnaires
Rue Fleury 14, 1er étage.

Jeune homme cherche
pour le 15 avril Jolie
chambre, avec ou sans
pension, en ville. Adres-
ser offres écrites â F. W.
1400 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer pour le 24
avril ou époque à conve-
nir,

LOGEMENT
de 3 chambres et dépen-
dances, sans confort ,
mais remis à neuf. Tél.
5 32 48.

On demande

professeurs
d'anglais, d'allemand et
d'arithmétique. — Ecole
Tamé, Concert 6.VACANCES

A louer dans le Jura,
altitude 1000 m., et dans
belle situation, 2 appar-
tements meublés. Libres
dès avril. Tél. (038)
9 31 07.

Jeune Allemande
de 19 ans , cherche,
pour le 1er Juillet , pla-
cé de bonne d'enfants
ou auprès d'un couple
âgé, pour apprendre la
langue française. —
S'adresser à : Waltrud
Richter, Deggendorf-Do-
nau am Stadtpark 28,
Allemagne.

Suissesse allemande,
17 ans, bonne dactylo-
graphe , ayant déjà tra-
vaillé dans un bureau,

cherche place
dans un commerce ou
magasin. Aiderait aussi
un peu au ménage. —
Offres à E. Steiner , For-
nel 2. Tél. 5 52 74.

AU CENTRE
belle chambra avec
bonne pension. — Tél.
5 61 91.

Le café de l'avenue de
la Gare, à Neuchâtel ,
cherche

SOMMELIÈRE
pour servir au bar.
Heures de travail agréa-
bles. Faire offres ou se
présenter.

Hôtel sur grand passage du Jura,
cherche pour la saison 1958, une

sommelière
et une

aide
pour les chambres et la cuisine. Bon
gain, congés réguliers. — S'adresser
à E. Perrin , la Tourne.

JOLIE CHAMBRE
au centre, avec, bonne
pension. Epancheurs 8,
Sme.

Couple cherche pour
avril

APPARTEMENT
de 3 pièces, avec confort.
Adresser offres écrites à
G. X. 1401 au bureau
de la Feuille d'avis.

GRYON
A louer chalet meublé,

libre en Juin et septem-
bre. Tél. 5 62 93.

IB. 

BECK, Ecluse 12
Ameublements Tél. 5 87 77

mobilier -J- décor
Salons et fauteuils modernes

mobilier -j- décor
Etag ères & livres nouvelles, plusieurs modèles en ilock

mobilier -j- décor
Meubles en métal el couleurs

mobilier -j" décor
Intérieurs ultra-modernes, lignes nouvelles
Voyei nos vitrines et demandez nos catalogues

COUTURIÈRE
expérimentée se recom-
mande pour tout travail
soigné. Tailleurs et ro-
bes. Prix modérés. Ecrire
sous chiffres M. D. 1407
au bureau de la Feuille
d'avis.

Nous cherchons pour
après Pâques

garçon de 16 ans
devant fréquenter l'école
encore une année, pour
aider dans un domaine
de moyenne Importance.
Bon salaire, vie de fa-
mille. — Famille Alfr.
S c h 1 u e p , Schnottwil,
près Bûren a. A. <SO).

MANNEQUIN
cherche emploi. Adresser
offres écrites à I. Z. 1403
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer à Bôle

B0LE
logement moderne de
8 pièces , salle de bains.
Tél. 5 29 74. ON CHERCHE

pour Jeune fille Suisses-
se allemande, place de

VOLONTAIRE
dans bonne famille de
Neuchâtel ou des envi-
rons, Jusqu 'à fin sep-
tembre, avec possibilité
de se perfectionner dans
la langue française. —
Adresser offres écrites à
Y. N. 1362 au bureau
de la Feuille d'avis.

Four garçon hors des
écoles, on cherche place
dans un

domaine agricole
si possible avec BUREAU
POSTAL, dans le canton
de Neuchâtel. Offres à
M. Hurzeler, facteur,
Hlnterwil - TJerkheim
(AG). Tél. (064) 5 13 43.

A louer, pour le 24
Juin, bel

APPARTEMENT
de 3 chambres, dont
deux à l'étage. Vue,
balcon, bains, eau chau-
de, buanderie, galetas.
Jardin potager et frui-
tier , petits fruits. Sur
désir , garage. Préférence
couple sans enfant . —
Adresser offres écrites à
E. V. 1398 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche pour un
ou deux matins

femme
de ménage

Tél. 5 10 06.

Deux personnes tran-
quilles cherchent à louer,
pour le 24 septembre ou
date à convenir,

APPARTEMENT
de 2 H, 3 ou 4 chambres,
cuisine, salle de bains,
W.-C, toutes dépendan-
ces. Chauffage général.
Situation : bas de la
ville de préférence. Faire
offres sous chiffres U. K.
1388 au bureau de la
Feuille d'avis.

Places stables, B
bien rétribuées,
sont offertes à

vendeuses I
qualifiées B
dans nos rayons de

tissus ¦ confection
maroquinerie - parfumerie
ameublement

Faire offres détaillées

AU PRINTEMPS I
La Chaux-de-Fonds

Commissionnaire
Magasin de la ville

cherehe un garçon
pour faire les com-
missions en dehors
des heures de classe.
Se présenter & Elexa
S.A., électricité, Seyon
10, Neuchâtel.

JEUNE ÉTUDIANTE
italienne, de bonne famille, aimant les en-
fants, désire passer les mois de juillet et
août au pair dans FAMILLE ou home d'en-
fants de Suisse romande, afin de se perfec-
tionner en français.
S'adresser à Mme R. Strittmatter , Monbijou-
strasse 121, Berne. Tél. (031) 5 60 80.

A louer immédiate-
ment, aux Dralzes, dans
Immeuble a loyer mo-
deste, un

APPARTEMENT
de 3 pièces, salle de
bains. Faire offres à case
postale 408, Neuchâtel.
• . ——¦.̂ ^̂ i

Ménage de deux per-
sonnes cherche pour
Juin ou Juillet, un
APPARTEMENT

de 3 chambres avec con-
fort et si possible avec
vue. Région Corcellee-
Peseux, éventuellement
Neuchâtel. Offres sous
chiffres D. T. 1366 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Horloger complet
cherche entrée en relation avec fabricant I
ou bijoutier pour entreprendre des nettoya-
ges ou rhabillages ; travail soigné ; livraison '
régulière. — Tél. 5 87 20.

Je cherche

JEUNE FILLE
pouvant coucher chez
elle pour s'occuper d'un
enfant de 2 ans du
18 mal au 18 Juin.
S'adresser à Mme James
de Rutté, Port-Roulant
40. A la même adresse,

EMPLOYÉE
DE MAISON

sachant cuire et aimant
les enfants, pour séjour
à la montagne (Adelbo-
den) du 15 Juin au 15
août.

Appartement
3 chambres

disponible rapidement ,
situation Indépendante,
ensoleillée, ouest de la
ville, cuisine, dépendan-
ces, Jardin. Chauffage
central. Maximum 3 per-
sonnes. Prix 90 fr. Offres
sous chiffres W. K. 1329
au bureau de la Feuille
d'avis.

Dégustation tous les Jours
ROSIERS NAINS on BUISSONS dans les plus bel-

les variétés, la p. Fr. 2.70 ; 10 p. Fr. 28.—¦
Oolls réclame de 12 variétés et coloria diffé-
rents à mon choix, Fr. 27.50.

ROSIERS POLYANTHA multlflore, en buisson*
pour plates-bandes, à floraison continue, â pis-
ter en groupe dans une seule couleur, 10 P'
Fr. 23.— ; 60 p. Fr. 95.—.

ROSIERS GRIMPANTS à grandes fleurs, superW
variétés vigoureuses, la p. Fr. 4.50 ; 10 ?•
Fr. 42.—.

ROSIERS TIGES, la p. Fr. 8.50 ; 10 p. Fr. 80.—
Expéditions soignées avec mode de cultur»

Demandez le catalogue général

P É P I N I È R E S

On cherche à acheter
d'occasion petit LIT pour
enfant et POUSSETTE.
S'adresser à Salvatore
Monteduro, rue de Flan-
dres 7.

Je cherche

GARAGE
à Colombier. Adresse :
Jean Grob, FiotteU 13,
le Locle. Jeune fille hors des

écoles et désirant faire
un apprentissage ména-
ger

cherche place
dans une famille. Date
d'entrée à convenir. Vie
de famille demandée.
Adresser offres sous
chiffres P. 2827 N. à
Publicitas, Neuchâtel.

/ Les HALLES limorent \
l la volaille congelée )

Hnmme d'affaires de

Je cherche un
LIT D'ENFANT

à barreaux 60/70 x 120/
140 cm. Tél. 5 54 91.

Nous cherchons pour tout de suite
ou date à convenir un

commis de cuisine
pour travailler sous les ordres d'un
chef et capable de le remplacer pen-
dant ses congés. — Faire offres avec
références et prétention de salaire à
l'Institution La Châtelainie, Saint-
Biaise.

Chauffage
Bon monteur et aide-

monteur seraient enga-
gés tout de suite. — F.
Nicoud , Moulins 11, Neu-
châtel. Tél. 5 87 80.

50 ans, de bonne pré-
sentation, désire faire
connaissance de gentille

DEMOISELLE
ou

VEUVE
soignée, de condition
aisée, en vue de mariage.
Je sais apprécier une
femme aimable et fidèle
et J'aurais plaisir â
recevoir une lettre sous
chiffres L. C. 1406 au
bureau de la Feuille
d'avis. Discrétion absolue
assurée.

A vendre à débutant ,
pour cause de non-em-
ploi, batterie d'orchestre.
Prix intéressant. Offres
sous chiffres N. E. 1408
au bureau de la Feuille
d'avis.Couturières-retoucheuses

qualifiées, très habiles, sont deman-
dées pour entrée immédiate. Rétri-
bution intéressante, semaine de

48 heures.

Prière de s'adresser à la direction
des Grands Magasins

AUX ARMOURINS S. A.

Nous c h e r c h o n s  à
acheter

poussette
et

pousse-pousse
Faire offres : tél. 6 20 76.

Sommelière
présentant bien est de-
mandée au

Café
de La Charrière 21
chez M. E. Guyot, la
Chaux - de - Fonds. Tél.
(039) 2 29 47. WffW 'M^ Dans l'Impossibilité de répondre person-

nellement à toutes les marques de sympa-
thie, la famille de feu

Marcel KAPP
exprime ses remerciements à toutes Ie*
personnes qui l'ont entourée â l'occasion de
son grand deuil.

A toute demande
d» renseignements
prièr e de joindre
un timbre pour la
réponte.

Administration de
U < Feuille d'avis
de Neuchâtel »

On cherche
magasin

d'épicerie
ou de tabacs

de moyenne importance,
avec appartement. Date
à convenir. Paiement
comptant. Adresser offres
écrites à J. A. 1404 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Chauffeur-livreur
est demandé par maison de meubles de la
place. Entrée immédiate ou à convenir. Place
stable. — Adresser offres avec certificats,
photographie et curriculum vitae à S. I.
1385 au bureau de la Feuille d'avis.

RADIUMIMJSE
expérimentée serait engagée pour
travail en atelier. Tél. (037) 7 24 66.

On cherche une

SOMMELIÈRE
pour remplacement trois
Jours par semaine. De-
mander l'adresse du No
1357 au bureau de la
Feuille d'avis.
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Acheter un scooter c'est bien,
acheter une

LAMBRETTA

175 TV (SUPER)
c'esf mieux

A G E N C E

René SCHENK
Chavannes 7-15 • Tél. 5 44 52

Vous serez satisfait

E. SAUSER
photographe

Travaux soignés. Appareils et accessoires en tous genres.
TREILLE 6 NEUCHATEL

L'appareil CS^̂ StT̂ Sm- '̂ménager ^̂ ^̂  ] 0Stgj ^
est le cadeau . apjjgs^
le plus ^>V££K.*
apprécié
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Coopérative du vêtement
GRAND-RUE 6 - 1er OTAGE

v\ Mesure
w Confection sur mesure
Zy Confection

/)> PRIX RAISONNABLES

La confiserie ^_

J# t>ous o//re ses /mes
spécialités de Pâques

!̂S / •n,NoT de voir...
maître opticien

Hôpital 17

POUR DAMES : -
Lingerie fine r'f iY'̂Bas nylon ' akA V̂^Tabliers .̂Kl?^„0Ï̂ J>
\J& S^°*

n * P0UR MESSIEURS :
** Cravates

Chemise» de ville
Vestons de sport

POUR LES FÊTES DE PAQUES
vous trouverez un grand choix

d'œufs teints
LAITERIE A. BILL
Treille 5 - Tél. 5 26 36

Œufs en nougat
et chocolat 1 1 1

Desserts fins ' I ' S ' IBonbons 'j '  f ' jjfl ĵî l̂
au chocolat ^^^WLt*X ^+

0I
£

es 
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Tél. 6 9148

Le traditionnel choix de parfumerie à la

CHAPELLERIE DU FAUCON
A. FAIST

Le chapeau souligne
la p ersonnalité...
Hôpital 20 - NEUCHATEL_ _̂____——mmmtm———^̂ ——

A L L I A N C E S
unies et fantaisie

Orfèvrerie ¦ Horlogerie - Bijouterie
SEYON 5

BEAU BŒUF DE PÂQUES
GROS VEAU-PORC FRAIS

FUMÉ ET SALÉ
Langues de bœuf fraîches et salées

Poulets - Lapins frais du pays

UCV» Àl
\£v\ (&iÊ&mMMlf sdf à/

ŒUFS FRAIS DO PAYS
CHAMPIGNONS DE PARIS — FRUITS FRAIS
CHARCUTERIE DE CAMPAGNE

Se recommande

M. JENNY-CLOTTU
Epicerie - primeurs - Place Pury 2 - Tél. S 3107

Toujours bien servi au magasin spécialisé

VOLAILLES
fraîches

GIBIER-LAPINS
frais du pays

CABRIS et AGNEAUX de i.»
POISSONS

Foie gras - Caviar - Cuisses de grenouilles

LEHNHERR
FRÈRES

GROS Trésor 4 - Tél. 5 30 92 DÉTAIL
EXPfiDrnONB AU DRHORS

C O N F I S E R I E
PÂTÉ FROID

1858 - 1958

A. Sdmanet
Epancheurs 7 - Tél. 5 12 02

Pour votre nouvelle ligne de prin-
temps, une seule adresse s 'impose !

ERÈS-CORSETS
Chavannes 8 Tél. 5 50 30

§ 

F I A N C É S
Pour vos alliances

D. MARTHE
Horlogerie-Bijouterie

Neuchâtel
Grand-Rue 3 Tél. 5 31 57

A LA

BRIOCHE DU MAIL
THIÉBAUD , confiseur - Tél. 5 28 54

Tourtes - Desserts - Chocolats - Oeufs
garnis - Oeufs nougat - Glaces

Bombes, vacherins glacés

P R A L I N É S

PRINTEMPS 1958

F. ARNOLD
maroquinier

vous présente une

belle collection de sacs de dame
teintes mode

Pour vos voyages de Pâques :
Grand choix de VallSeS

à prix très avantageux
TERREAUX 7 MOULINS 3

Beaux gros

ŒUFS FRAIS TEIN TS
au prix du jour
Prix de gros pour revendeurs

STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 5 13 91

\ llllsssssss^
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*MMMM 0UTES les cloches de la terre vont

sonner prochainement pour annoncer les fêtes de Pâques. Bonnes et joyeuses
Pâques à tous. Que ces prochains jours de fête  qui rappelleront la résurrection
du Christ marquent pour vous aussi un nouveau départ. Les beaux jours sont
à la porte. Entamons-les avec courage et espoir.

Suivant la tradition, les ménagères ont procédé aux grands nettoyage s de
tout leur log is. Tout brille, tout est net , depuis la cave au grenier. Comme le
font  les reptiles, nous sommes tentés de faire peau neuve. Les malles s'ouvrent
pour recevoir le p lus longtemps possible les habits chauds et lourds , la garde-
robe se remplit de costumes et de robes clairs, de « bibis » coquets et de
parures légères. Le soleil , la nature, tout nous oblige à suivre le mouvement.
Les commerçants rivalisent d'orig inalité pour nous o f f r i r  de nouveaux atours .
Comment résister devant l'étalage de tant de charmes, de tant de possibilités
d'être élégants, sûrs de soi ?

? *?
Comment passer les jours de Pâques ? Pour beaucoup, cette fê te  sera un

jour inoubliable. Il y a les adolescents qui seront admis pour la première fo is
à la table de communion. Et fort  souvent, la première communion coïncide
avec la véritable entrée dans la vie : début professionnel , premier dé part du
domicile familial , premières responsabilités à prendre.

Pâques est aussi la date quasi traditionnellement choisie pour l'échange
d'anneaux de fiançailles. Promesses à tenir toute une vie durant.»

Tous les parfums de renommée mondiale... ^^Les produits de beauté réputés... / onowtiit J vi

Elizabeth Arden - Dr N. G. Payot - Stendhal ^̂ /unJ &i
Yardley - Harriet Hiibbard Ayer - Guerlain

Rue de l'Hôpital 9 - Tél. 5 23 69
Conseils avisés par un personnel spécialisé



Le championnat suisse
de ligue B

De durs matches attendent
Zurich et Lucerne

(FAN) Les clubs de tête sont théori-
quement restés sur leurs positions au
cours de la XlXme jou rnée du cham-
pionnat suisse de ligue B. Zurich et
Cantona l ont empoché deux points alors
que le troisième candidat à la promo-
tion , Lucerne, était contraint de ren-
voyer son match contre Malley.

II est vraisemblable que ces trois
clubs ne s'adjugeront pas la totalité de
l'enjeu ce prochain dimanche. Ce sera
surtout le cas de Lucerne qui se rend
à Fribourg et de Zurich qu 'attend un
Sion impitoyable chez lui. Cantonal , qui
accueille un Yverdon à sa portée, devra
donc s'efforcer de gagner pour amélio-
rer sa situation. Il lui est indispensa-
ble d'être seul et bien seul au deuxième
rang s'il veut éviter de se faire coiffer
au poteau dans la course à la promo-
tion .

Longeau, qui possède encore quelques
chances de jouer les trouble-fête, n 'au-
ra pas une tâche bien ardue en rece-
vant un Nordstern désormais condamné
à la chute en première ligue. Malley,
placé à l'avant-dernier rang, ne peut
se permettre aucune défaillance contre
Schaffhouse qui lui donne la réplique
sur le stade de Bois-Gentil. Soleure ,
théoriquement guère mieux loti , s'en
ira au Neufeld affronter un Bern e à
l'abri de tout souci et qui prépare déjà
la prochaine saison , une saison qui
devrait le voir figurer à nouveau par-
mi les candidats à la promotion. Le
programme est complété par le match
Thoune - Concordia. Ces deux équipes ,
sans être à l'abri d'une mauvaise sur-
prise, se trouvent dams une position qui
leur permet de... respirer. Un partage
des points serait une excellente affaire
tant pour Thoune que pour son adver-
saire.

Neuchâtel prend
un excellent départ

Le championnat suisse de basketball
de ligue nationale B, groupe Neuchâtel-
Berne-Fribourg-Zurich, a débuté II y a
une dizaine de Jours, et plusieurs résul-
tats ont déjà été enregistrés. Rappelons-
les rapidement : Ancienne Fribourg •
Olympique Chaux-de-Fonds 51-69 ; Fri-
bourg • Zurich 44-36 ; Berne • Zurich
62-59 ; Bienne - Neuchâtel 43-45 ; Neu-
châtel - Olymplc 49-42.

Deux nouvelles équipes, Zurich, qui
a été détaché du groupe de Suisse
orientale , et Ancienne Fribourg, promu
de première ligue en ligue B, font leur
apparition dans ce groupe qui compte
désormais huit  clubs : Fribourg, Frei-
burgia , Ancienne Fribourg, Bienne, Ber-
ne, Zurich , Olympic-Chaux-de-Fonds et
Neuchâtel.

Les premiers résultats obtenus don-
nent à penser que cette année la lutte
sera encore plus vive que par le passé.
En effet , mise à part la victoire d'Olym-
pic sur Ancienne , les résultats enregis-
trés ont été chaque fois très serrés :
moins de dix points séparent le vain-
queur du vaincu. C'est dire à quel
point les équipes paraissent se valoir,

Toutefois Fribourg, champion de
groupe l'an dernier, qui peut tradition-
nellement compter sur les services
d'étudiants américains, part avec les
faveurs de la cote. Mais la modicité
de la victoire remportée par les Fri-
bourgeois face à Zurich permet de sup-
poser que leur supériorité ne sera pas
aussi manifeste.

Que feront cette année les équi pes
neuchâteloises ?

Neuchâtel semble décidé à aller loin.
Disposant de la halle des Terreaux
complètement rénovée , nos joueurs ont
repris l'entraînement  avec le plus grand
sérieux. L'équi pe n'a subi aucune mo-
dif icat ion importante depuis la saison
dernière , si ce n'est qu'elle pourra
compter, de façon suivie , nous dit-on ,
sur les services de Martini. Ses deux
victoires aux dépens de Bienne et
Olympic laissent en tout cas présager
favorablement de son comportement
dans le champ ionnat actuel.

Quant  à Olympic , ses ambition s se-
ront l imitées cette année. Son meilleur
élément , Baymond Dohmé — peut-être
le mei l leur  joueur du canton —, s'en
va a Genève , où on le retrouvera vrai-
semblablement dans les rangs du Ser-
vette qui vient d'être relégué en ligue
B. Mais si les Chaux-de-Fonniers ne
peuvent plus guère viser le titre de
champion de groupe, ils n'en conser-
vent pas moins une équipe très hono-
rable , capable de provoquer plus d'une
surprise.

Le championnat féminin a également
commencé. Pour l'instant, deux ren-
contres seulement ont eu lieu, qui se
terminèrent toutes deux par une vic-
toire des basketteuses de notre ville :
Bienne - Neuchâtel : 24 -26  et Neuchâ-
tel - Olympic Chaux-de-Fonds t 37 - 36.

Comme aucune rencontre n'aura lieu
d'Ici à la semaine prochaine en cham-
pionnat masculin , nous en profiterons
pour présenter plus longuement dans
nuit jours le championnat féminin.

Art.

Au championnat d'Europe

Le Français Siguret
actuellement en tête

Le 16me champ ionnat d'Europe aux
trois bandes a débuté , à Cannes , avec
la participation des champ ions de
France , du Portugal , de Belg ique , d'Au-
triche, de Hollande , d'Espagne , ainsi
que de Vex-champ ion du monde
Tiedtke (Allemagne),  du champ ion
d'Europe de l'U.l.F.AS. 1957 Bernard
Siguret (France) et du Belge René
Vingerhoedt , sep t f o is champion d'Eu-
rope de la F.I.B.

A l'issue des deux premiers tours,
le classement provisoire était le sui-
vant :

1. Bernard Siguret , France, 2 matches,
4 points, moyenne générale 0 ,875,
moyenne particulière 1,136, plus forte
série 6 ; 2. Johann Scherz, Autriche,
2 m., 3 pts ; 3. René Vingerhoedt , Bel-
gique , 1 m., 2 pts ; 4. August Tiedtke ,
Allemagne, 1 m., 2 pts ; 5. Antonio Ven-
tura-Rlba , Espagne, 2 m., 2 pts ; 6. Ro-
ger Hanoun , France, 2 m., 2 pts ; 7.
Jao Bregante Pereiira , Portugal , 2 m.,
1 pt. ; 8. Frans Roumbouts, Belgique,
2 m., 0 pt. : 9. L.G.J. Teegelaar, Hol-
lande, 2 m., 0 pt.

BERNE. — Voici, dans l'ordre du ta-
bleau, quelles seront les équipes qui par.
ttclperont au tour final de la coupe de
Suisse de tennis de table, dimanche pro-
chain : Berne - X, Monthey - Blauwelss
Zurich, Silver Star Genève - Baie , Bien-
ne - X , Rapid Genève - Young Star Zu-
rich, Thoune - Baselstab Bâle , Attlas
Vlganello - Tavannes, Lausanne - X.

VAL D'ISÈRE. — Le deuxième slalom
géant du grand prix de Savoie a donné
les résultats suivants : Messieurs (2050 m.
dénivellation 510 m., 49 portes) : 1. Karl
Schranz, Autriche, 2' 10"6 ; 2. Pepi
Gramshammer, Autriche, 2' 13" ; 3. Adolf
Mathls, Suisse, 2' 15"4 : 4. Emile Viollat ,
France, 2' 16"2 ; 5. Hlas Leitner , Autri-
che, 2' 18"2, puis 9. Louis-Charles Perret,
Suisse ; 13. Fredy Brupbacher , Suisse.
— Dames (1500 m., dénivellation
410 m., 40 portes) : 1. Sally Deaver ,
Etats-Unis, 1' 52"2 ; 2. Betsy Suite,
Etats-Unis, 1' 57" ; 3. Gurl Sande, Nor-
vège, et Hllde Hofherr , Autriche, 1' 57"4;
5. Linda Meyers, Etats-Unis, 2' 01"6 ;
puis 18. Marianne Spillmann , Suisse.

Sur le roman contemp orain
Du côté du roman, tout va beaucoup

mieux qu 'on ne le dit et beaucoup
moins mal qu 'on ne l'a craint naguère,
La p lupart des règles qui rég issent le
genre sont observées , à commencer par
l'impératif qui exige de toute œuvre
d' art un caractère de nouveauté.

A bien des égards, les vues des ro-
manciers et leurs procé dés se ressem-
blent , encore que l'on puisse opposer ,
par exemple , ceux qui manifestent un
regain de cartésianisme à ceux qui ont
annoncé la faill ite de la profondeur ,
c'est-à-dire de l' analyse psycholog ique.

On sait que M . Robbe-Grillet dénie
à l' auteur le droit à l' analyse , mais le
concède aux personnages. Cela est loin
de ne présenter que des inconvénients
et cela pourrait être très judicieux
dans une époque de confusion des va-
leurs.

Le cartésianisme de certains pourrait ,
à première vue , être p lus dangereux ,
surtout s 'il s 'ag it de ce cartésianisme
qui tourn e le dos à Descart es, dont on
oublie que , parvenu au term e de sa
quête , il a été contraint , par la vérité ,
de conserver sa morale de p rovision,
comme il disait , et de continuer à con-
sidérer que l' existence de Dieu , le Dieu
d'Aristote , se prouve par la raison.

***Ce cartésianisme , ou ce nèo-cartèsia_
nisme f a i t  siennes les habitudes des
p hilosop hes du X V I I I m e  siècle d' appeler
superstition les choses de la fo i  et celles
des premiers temps de la Révolutio n
française , d' appeler la licence , liberté.
Jamais , par exemple , Descartes n 'aurait
appelé liberté la licence des p lages et
des rues en été , pas p lus que le désha-
billage sur la scène. Il est vrai que , du
moment que tout cela se passe avec
l' approbation des autorités et parl ant
du consentement apparent de Sa Ma-
jesté le peup le souverain , on peut hé-
siter à parler de licence.

Mais comme le citoyen oublie trop
souvent que le bien commun exige la
répression de l'impudeur publique , c'est
sans beaucoup réf léchir  à ses devoirs
et aux moyens de les remp lir qu 'il en
vient à autoriser les jeux que , selon
l' exp ression d' un poète , les princes in-
terdisaient . La réf lexion ferait  peut-
être bannir , à la majorité du peup le ,
les modes , les exhibitions , les f i lms  et
les ballets qui pourraient , f inalement ,
entraîner dans la ruine du corps et de
l'âme, ses sœurs, ses f emmes  et ses
f i l l e s .

***Pour revenir aux romanciers , appeler
liberté la licence accordée aux femmes
de se présenter dévêtues sur les p lages
et dans les rues, n'est , en fa i t , pas beau-
coup p lus que de se placer au point de
vu» du monde moderne. Et c'est quand
ils touchent aux choses de la f o i  que
leur manière d' expli quer les choses et
leurs commentaires pourraient présen-
ter, pour les romanciers, certain danger ,
s 'il était établi qu 'ils parlent , non pas
au nom de leurs personnages , ni au
nom de leur époque , mais en leur pro-
pre nom, ce qui n'arrive pas généra-
lement , car le romancier décrit , mon-
tre, enreg istre , révèle p lus qu 'il n'émet
une doctrine personnelle. Et , d' ailleurs ,
pourrait-on dire , il lutte contre les er-
reurs de son temps dans la mesure où
il est loyal ouvrier, c'est-à-dire litté-
rateur évoquant la réalité chez l'hom-
me et dans la nature... La vérité , serait-
on tenté d' ajouter , se remarque tou-
jours comme une f i l l e  honnête parm i
des f i l l e s  perdues. Pourtant , la vérité
qui parait ne se remarque pas toujours.
Les ténèbres ne la reçoivent pas , et qui ,

sur terre , peut se vanter de n'être qut
lumière ?

? ??
La vérité dans les pensée s, dans let

événements , dans les .hommes, pourrait
donc être comme n'existant pas. Dès
lors , les commentaires et les opinions
exposés , s'ils sont fallacieux , pour-
raient maintenir dans l' erreur ou y
conduire les lecteurs non avertis. Il
s'ensuit que la suppression de tout
commentaire dans le roman qui lais-
serait aux personnages le soin d' expli-
?uer ou de commenter les actions et

es gestes peut sembler limiter les ris-
ques de séduction ou d' erreur.

Mais comme il y a cartésianisme et
cartésianisme et que l' on peut en ima-
g iner un qui , se réclamant véritable-
ment de Descartes , ne nierait pas le
pouvoir de la raison quand celle-ci dé-
couvre dans la création des preuves de
l' existence de Dieu , comme, par ail-
leurs , il ne convient pas de faire  comme
si l' on ne connaissait rien des pouvoir»
de l'intelli gence , il n'est pas question
de bannir absolument les commentaires
et les anal yses psychologiques.

Lucien MARSAUX.

L'état de santé
de Carmen Basilio

L'état de santé de Carmen Basilio,
qui a perdu son titre de champion du
monde des poids moyens après son
combat fantastiaue avec Ray « Sugar »
Robinson , n 'inspire aucune inquiétude.
Joe Netro, le manager de Basilio, a no-
tamment déclaré :

« L'œil gauche de mon poulain , fermé
au cours de la rencontre, répond d'une
manière satisfaisante au traitement par
la glace. Aucun point de suture n'a été
nécessaire et cette blessure ne compro-
mettra pas par la suite la carrière de
Basilio. »

On apprenait , d'autre part, que ce
championnat  avait rapporté plus d'un
mill ion de francs suisses à chacun des
deux boxeurs.

Vers le grand rassemblement quadriennal
é NOTRE CHR ONIQUE DE GYMNA S TIQUE f )

Les fêtes cantonales de gym-
nastique ont lieu tous les qua-
tre ans. La dernière s'est dé-
roulée à Neuchâtel , en juillet
1054 : grâce à un temps magni-

L'crdre des épreuves
Le programme du samedi com-

prendra la plupart des concours in-
dividuels, ainsi qu 'un certain nombre
de concours de sections en fin
d'après-midi.

Au programme du dimanche, figu-
rent dès la première heure, les con-
cours de sections , et les dernières
épreuves des concours individuels.

Le dimanche après-midi sera réservé
à des démonstrations gymniques :
travaux aux engins, estafettes par
districts, relais suédois, exercices d'en-
semble des pupilles (pour lesquels
un programme complet a été établi
pour le matin , et sur lequel nous re-
viendrons), démonstration de gymnas-
tique féminine, exercices d'ensemble
des sections de gymnastes-hommes, et
pour clôturer la XXVIIme fête can-
tonale, exercices généraux des sections
activer .

fique et à une participation re-
cord de toutes les forces gym-
nastiques du canton, elle avait
obtenu un remarquable succès.

La fête  cantonale de cette année
aura lieu à Colombier. Le comité d'or-
ganisa t ion ,  présidé par M. René Stroh-
hecker, président de commune, d'en-
tente  avec le comité de l'Association
cantonale  neuchâteloise de gymnasti-
que , en a fixé la date et les empla-
cements. Les multiples concours et dé-
monstrations gymniques, se déroule-

ront les 14 et 15 juin, sur la vaste
terrasse sud dies terrains ée Plameyse.

Le programme technique, préparé
avec soin par la commission techni-
que de l'ACNG, a été exposé et ensei-
gné aux mon'i/teuirs des S'eotions. Il
comprendra des concours de sections,
des concours individuels , des exerci-
ces généraux et des démonstrations.

Les concours individuels à l'artisti-
que, aux nationaux et à l'athlétisme
mettront en action les gymnastes des
catégories A, B et junior. La plus
grande partie de ces épreuves s'exé-
cuteront le samedi.

Les concours de sections exigeront
un sérieux effort des moniteur s et des
gymnastes dans trois disciplines :
exercices d'école du corps , une course
plate par handicap de 70 et 90 mètres,
et des exercices aux appareils taxés par
appréciation , ou des exercices d'athlé-
tism e léger taxés par mensuration (cet-
te d ernière partie au choix des diri-
geants de sections).

Tout ce programme de travail a été
mis au point par les cinq techniciens
cantonaux et enseigné dans un cours
centralisé à Neuchâtel , auquel partici-
paient soixante-deux moniteurs . Toutes
les sections son t actuellement au tra-
vail pour être prêtes à affronter le
jury le 15 juin.

En ce qui concerne les concours In-
dividuel s, les gymnastes de la catégo-
rie A feront leu r décathlon respectif.
Les concurrents de la catégorie B exé-
cuteront un concours en huit  branches,
ceux de la catégorie junior , un con-
cours mixte en six branches : deux
épreuves de gymnastique artistique ,
deu x d'athlétisme et deux des jeux na-
tionaux.

Nou s souhaitons aux organisateurs de
Colombier le même succès qu'à ceux de
Neuchâtel, il y a quatre ans.

B. G.

SAVINA
par Matteo Maximoff

Par l' alliance et par l'amour, attaché
à la Suisse , Matteo Max imof f  n'en reste
pas moins daf is le fond de son être un
tzi gane à qui restent aussi chères que
s 'il n'avait cessé de vivre parmi elles
(et parmi elles , d' ailleurs , il vécut la
première partie de son existence) les
traditions ancestrales ; et nous retrou-
vons ces sources de son être dans le
roman qu 'il vient d'écrire : « Savina »,
où il f a i t  revivre avec autant d'idéalis-
me que de réalisme les coutumes
étranges et troublantes , sauvages et
mystiques de cette race dont la civili-
sation n'a pas ébranlé les fondements .
Matteo M a x i m o f f ,  sa délicieuse f emme
et ses enfants , vivent d' ailleurs , en
France, au sein d' un groupement de
g itans , où ils goûtent à la fo i s  les bien-
fa i t s  de leurs traditions et les adou-
cissements de la vie d' aujourd'hui (si-
non de celle de demain t )

Plutôt que de raconter ce roman de
passions et de vendettas , où alternent
violences et tendresses , beaux traits et
grands crimes , laissons à nos lecteurs
tentés peut-être par ces prémices , la
faveur  de retrouver l'intérêt que nous
u avons pris . Comme le souhaite et
l' esp ère l' avocat Jacques Isorn i, Matteo
M a x i m of f ,  encore jeune , a devant lui
une bell e carrière que consacrera un
lé gitime renom déjà en cours de route.

J. M.

LE MATCH... EXPÉRIME NTAL DE BÂLE

Notre équipe nationale de football a rencontré à Bâle devant 35.000 specta-
teurs (des Allemands en majorité) une sélection allemande. Il s'agissait d'un
match expérimental au cours duquel nos sélectionneurs ne firent aucune
expérience d'un genre un peu nouveau. On en resta à ce bon vieux « verrou »,
comme s'il était question de limiter une fois de plus les dégâts. Une telle
politique est attristante. Que rlsque-t-on maintenant que les championnats
du monde sont une affaire... concernant les autres ? SI l'on ne tente pas
quelque chose à l'occasion de match dit précisément expérimental, quand

donc le tentera-t-on ? C'est vraiment désespérant I
Nous assistons ci-dessus à la-phase qui permit à la Suisse de sauver... ce
qu'on appelle l'honneur. Lors d'un corner tiré de la droite par Ballaman,
Riva fit un spectaculaire plongeon, logeant la balle de la tête dans le but

adverse. Les Allemands, on le sait, triomphèrent finalement par 2-1.

iiM ibMiHlilîS^S

HORIZONTALEMENT
1. Ant ique  joueur de flûte. — R M(

bien capable de vous donner un,leçon.
2. Les meilleurs. — Il lisait dan» \,haut  du registre .
3. Minés. — Note.
4. Elle bat le pavé. — Ça ne dan

qu 'un temps.
5. Préposition. — Quand il est prU

on n'en revient pas.
6. Administrée.  — Lettres de systi.

me.
7. Dont on a retranché les membrtt

indignes. — Temps de printemps
8. Possessif. — Vieux navigateur.
9. Atteste une f idè le  reproductio n. —Modèle de référence.

10. Ins t rument  de chirurgie. — Formi
d'avoir.

VERTICALEMENT
1. Qui lui jetterait la première pier-

re ?
2. Prénom masculin.  — L'égal.
3. Rivière de France. — Il murmut»

dans son pet i t  l i t .  — Adverbe.
4. Pour qui veut soigner sa ligne. -.

De la couleur des yeux de Minerve,
5. Ce que nous apportent des geni

inspirés et prétentieux. — Pronom,
6. Carte. — Guide.
7. Rusé. — Fleuve.
8. Pronom. — Lettre grecque. — Son

père n 'était  peut-être qu 'un âne.
9. Mauvais  goût. — Un homme dés»,

gréable.
10. Fait durer.

Solution du problème \o 672

Q Les matches de football comptant
pour la demi-finale de la coupe des
champions européens, entre Milan et
Manchester United, auront lieu le 16
avril , à Manchester , et le 30 avril , à
Milan.
O Match de football lnterllguee, à, New-
castle : Ligue d'Angleterre bat Ligue
d'Ecosse 4-1 (2-1).
O Match International de football, a
Bols-le-Duc : Hollande B-Luxembourg B,
3-0 (2-0).
0 L'équipe de football C.D.N.A. Sofia,
en tournée en Europe , a falit match nul
à Londres avec Chelsea 1-1, avant de
battre le Raclng , à Paris , par 6-4.
6 A Londres, lors d'un match amical
de hockey sur glace , Harrlngay Racers a
battu l'équipe nationale des Etats-Unis
par 9-6.
0 Lors du concours hippique Interna-

tional de Turin , la course relais par
équipes de deux cavaliers a été gagnée
par le cap. Fombette, France , avec « Eu-
céphale » , et le cap. Fariset, France, avec
« Haute Flamme », qui ont franchi les
dix-neuf obstacles en 1' 43"4, devant :
2. Carlo Vercelll , Italie, avec « Gtrardl » ,
et Mme Servent!, Italie, avec « Perseo»,
19 obstacles, 1' 49"8 ; 3. Mme Lalla Novo,
Italie, avec t Frovincla», et ma]. Leone,
Italie, avec « Grove Boy », 18 obstacles,
1' 41"2. Grand prix Fiat : 1. Cap. Plero
d'Inzeo, Italie , ave « The Rock », 0 p.
de pénalisation pour deux parcours ; 2.
ex-aequo : quatre cavaliers, avec 4 p.
de pénalisation .

m Match International de tennis de ta-
ble à Birmingham : Angleterre - Hongrie
3-5. Le Jeune lan Harrlson a battu Sldo21-13, 12-21, 21-17.

Notre nouvelle série dessinée :
... répondra aux vœux de
tous les amateurs de romans
de cape et d'épée. Ce feuille-
ton vous entraînera en plein
« milieu » parisien du temps
de Henri IV, dans un décor
de ruelles où se perpètrent
les assassinats politiques et
se nouent les Intrigues amou-
reuses. Vous aimerez les hé-
ros de ces nouvelles aventu-
res : Gauthier , le truand et
Bassomplerre, le gentilhom-
me, Relia Larchlnl, objet de
leur flamme et bien d'autres
personnages qui , nous le sou-
haitons, vous apporteront
chaque matin quel ques mi-
nutes de dépaysement bien-
venu.

Non loin de la porte de Saint-Germain , en cette
année de 1587 , adossé aux remparts de Paris , tout un
pâté de maisons s 'est formé et développé comme un
abcès. M. de Nogaret d'Bpernon , passant un ;'our à
proximité de cet amas de masures , s'est bouché le nez
en murmurant : « Quelle porcherie ! » Ce nom est
resté. Une ruelle étroite que dominent des balcons de
bois vermoulu coupe ce pâté de maisons parallèlement
aux remparts : c'est la ruelle Gourgue , et de cette
ruelle partent ces culs-de-sac si étroits qu 'on n'y
peut parfois circuler à deux de Iront .

M. d'Epernon , chargé par Henri I I I  de débarrasser
Paris de ses truands et tire-laine , a décidé la démo-
lition de la Porcherie. Mais le roi , s'étant pris de
querelle avec lui , sa charge lui est retirée et c'est
au marquis d'O au 'il confie le soin de détruire les
truands de Paris. Celui-ci ne peut s ou f / r i r  son prédé-
cesseur. Il prend aussitôt le contre-pied de ses projets.
Il se fai t  conduire ruelle Gourgue et ne peu t que
grimacer, mais cherchant une raison , il s 'enquiert afin
de savoi r à oui appartiennent ces masures.

Or, la Porcherie appartient en entier à un sieur

Nouguès qui n'est autre que l 'intendant de M . Bas-
somplerre . Lui-même en très bons termes avec le mar-
quis d'O et fort  bien en cour. D O  alerte donc Nouguès
en af f i rmant  que la décision de démolir la Porcherie
vient d'Eperro n et qu'il n'en voit pas la nécessité.
Nougès se précipite aussitôt chez M. de Bassomplerre,
le supplie d'intervenir , et Bassomplerre a une exp lica-
tion fort orageuseavec d'Eperron qui compte désormais
un nouvel ennemi . Grâce à cette habile manœuvrt
du marquis d'O , la Porcherie n 'est pas détruite. Mai
le plus étrange est que M. Bassomplerre y revient m
plusieurs reprises.

TRUAND ET GENTILHOMME

ESSAIS PAR ALDOUS H UXLEY
Adonis et l'alphabet (1), L'éduca-

tion d'un amphibie , Miracle au
Liban, Hypérion pour un satyre ,
Famagusta ou Pap hos, Demain,
demain et demain... Ne disons pas
que dans cette suite d'essais aux titres
amusants, Aldous Huxley rajeunit
les idées les plus rebattues, car cet
auteur est si intelligent qu 'à peine
a-t-il touché une idée de sa baguette
magique, il la métamorphose. Il
semble que jamais personne ne l'ait
conçue, du moins sous la forme
qu 'il lui plaît de lui donner.

C'est que Huxley n'a pas encore
firis son parti d'être un homme ;
'existence d'une humanité lui pa-

raît un fait bizarre et anormal,
quelque chose avec quoi l'esprit ne
peut se réconcilier. Tandis que la
nature procède avec la précision
d'un mouvement d'horlogerie, disant
par exemple au petit têtard « quand
il lui faut se défaire de sa queue
et de ses ouïes, et devenir une
grenouille », l'homme précisément
parce qu 'il est doué de conscience
et de raison, ne sait plus du tout
comment s'y prendre. A tout pro-
blème se proposent dix , vingt , cent
solutions. Comment choisir ? Notre
vie est « un embarras chronique,
une source d'erreurs et de défail-
lances sans fin , de crimes et
d'imbécillités sans nombre ».

Huxley constate — ou croit cons-
tater — que l'humanité dans les
années 1900 est devenue définitive-

ment positiviste. A la doctrine de
la « Brioche au ciel » a fait place
celle de la € Brioche sur la terre ».
Est-ce à dire que l'organisation par-
faite de la planète supprimera toute
inquié tude  métaphysique 1 Déçu du
christianisme, sans doute parce que
dans son enfance il a eu une indi-
gestion de puritanisme, Huxley
cherche son salut dans les doctrines
hindoues , plus neutres, plus vastes,
plus vagues, où l'esprit peut vaguer
à son aise sans se heur ter  aux exi-
gences abruptes de dogmes précis.
Elles lui permettent également de
garder, pour traiter des choses de
1 amour , cette liberté d'esprit qui
fait de lui un non-conformiste
hardi et souvent salace.

Son idéal , c'est donc une société
ouverte, « durable mais aventureuse,
forte mais pleine d'humanité, émi-
nemment organisée mais a imant  la
liberté, élastique et adaptable ».
Une telle société gardera ou re-
créera le sens de la qualité, elle
sera aristocratique ; à l'auto , tou-
jours statique , même lorsqu 'elle est
lancée à cent cinquante kilomètres
à l'heure, elle préférera le cheval,
ce miracle d'élégance et de dyna-
misme, et de même, au fabricant
en série, elle préférera l'artiste,
tel ce Toulouse-Lautrec auquel
Huxley consacre quelques pages
éblouissantes. P- L, 3

(1) Pion.

Adonis et l 'alp habet

Théâtre : 20 h. 30, Monsieur Masure.
CINÉMAS

Studio : 20 h. 30, Le disque rouge.
Cinéac : 14 h. 30 - 21 h. 30, Festival

Walt Disney.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Le soleil se

lève aussi.
Palace : 20 h. 30, Le désir mène le*

hommes.
Arcades t 20 h. 30, Bolshoï Ballet.
Rex : 20 h. 15, Les aventures de Don

Juan.

PHARMACIE D'OFFICE :
Bl. Oart , rue de l'Hôpital

Vendredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., danses allemandes, de Beethoven,
7.15 , Inform. 7.20 propos du matin. 7.25,
kaléidoscope matinal. 11 h., émission
d'ensemble (voir Beromunster) . 12 h,
au carillon de midi avec, à 12 h. 151
le mémento sportif. 12.45, Inform. 12.55,
le courler du skieur . 13.06. en prenant
le café. 13.30, pastiches.

16 h., Jazz aux Champs-Elysées. 16.30,
divertissement musical. 17 h., présenoa
de la littérature romanche. 17.30 , chefs-
d'œuvre de la polyphonie vocale Italien-
ne. 18 h., une page de Sammartlnl. 18.10,
piano. 18.25, mioro partout. 19.15, Inform,
19.25, la situation Internationale. 19.35,
instants du monde. 19.45, concert-séré-
nade. 20 h., la situation du théâtre en
Europe. 20.20 , a l'enseigne de la Jeu-
nesse : L'Ile déserte ; 20.35, J'ai besoin
de vous : 20.45, Jazz a la carte. 21.06,
« Belle ou le cœur inquiet », pièce o»
P. Chaponnlère. 21.55, petit concert os
Joseph Haydn. 22.15 , la recherche scien-
tifique . 22.30 , Inform. 22.35, Paris sur
Seine. 22.55, musique de notre temps
23.12, la Chanson de Fribourg.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15 , Inform. 6.20 , orchestre M. Gould.

6.45, gymnastique. 7 h., Inform., les troti
minutes de l'agriculture. 7.10, musdqiu
populaire. 7.25, Worte auf den Weg. 11 h.,
émission d'ensemble : podium des Jeune»,
11.30, concert. 12 h., nouveaux disque»,
12.10, communiqués touristiques. 12.20,
wir gratulieren. 12.30, Inform. 12.40,
café Endspurt. 13.25, musique américai-
ne. 14 h., pour madame.

16 h., thé-concert. 16.45, causerie lit-
téraire . 17 h., petit concert. 17.30, pour
les Jeunes. 18 h., musique récréative in-
time. 18.30, reportage. 18.45, mélodie»
du mois. 19.05, chronique mondial*.
19.20, communiqués. 19.30 , Inform., écho
du temps. 20 h., émission musicale pour
les usagers de la route. 20.30, hommage
à la maison de musique Hug & Co.
21.15, concert symphonlque . 21.45, cau-
serie. 22 h., musique folklorique. 22.15,
Inform. 22.20 , musique d'E. von Dohnanyl.

TÉLÉVISION ROMANDE
20.15, teléjournal. 20.30 , l'autom&tlos,

reportage. 21.15, c L'assassin est parmi
les témoins » , pièce de Mme Andrée
Béart-Arosa. 22.20 , informations.

Emetteur de Zurich : 20.15, téléjournal.
80.30, Belgrade d'aujourd'hui. 21 h., di-
vertissement musical. 21.10 , l'automatloo
(voir programme romand a 20.30). 21.50,
nous feuilletons le programme. 22.10,
télé Journal.
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Le prix du silence
FEUILLETON

de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

Roman policier
par 10

GEORGES DEJEAN

Au milieu d'octobre . Mérande dé-
cida d'envoyer Rémy Falat au Ma-
roc. Un ami de régiment de ce der-
nier , riche comme Crésus , habitait
Rabat . Peut-être pourrait-on le dé-
cider à f inancer  la construction
d'une usin e dc décolletage sur pla-
ce qui dé pendra i t  de celle de Fran-
ce. Si Falat réussissait, ce serait un
je u pour l ' industr ie l  d'utiliser une
part ie des fonds pour renflouer
l'entreprise mère. Il ne s'agirait
"'ailleurs que d'un emprunt ,  vite
remboursé. De toute façon, Méran-
de garderait la liante main sur la
création de la succursale.

Rémy Falat accepta de partir. II
nc lui était point désagréable d' en-
trepren dre ce voyage et de revoir
j ]n excel lent ami. Bien entendu ,
'in dus tr iel  couvrait  les frais du dé-
placement et du séjour. En cas de
sUccès , il verserait même une hon-
Uc'e commission à son mandataire.
tout était pour le mieux. Ses pré-
para tif s achevés, Rémy ne voulut
Point s'éloi jmer sans saluer la fem-
Itlp nui lMi V nntit t-int au r-renr pt il

fut heureux de pouvoir lui parler
en toute tranquillité près du stand
de tir.

— Je partirai demain , dit-il , et
je serai absent près d'un mois.
t)ois-je prendre des mesures pour
le cas où vous auriez besoin des
papiers pendant mon absence ?

Elle fut  très nette :
— C'est peu probable. Au sur-

plus , il suffirait  que vous confir-
miez par lettre , a ma demande ,
que je vous ai fait ce dépôt. J'at-
tendrai alors votre retour ; mais,
je le répète , une telle éventualité
me parait exclue.

— Je vous laisserai mon adresse,
dit-il. Surtout , souvenez-vous bien
que , si vous avez besoin de moi ,
je viendrai immédiatement. N'hési-
tez pas, envoyez un télégramme.

Il la regardait intensément. Ja-
mais il ne l'avait trouvée si jolie.
Sa pâle physionomie aux yeux ex-
pressifs lui souriait et , pourtant , il
savait qu 'elle ne l'aimait pas.

« Il y a un drame dans sa vie,
pensait-il. Elle était faite pour
créer un foyer , mais le destin l'a
marquée. Néanmoins , il l'estimait ,
elle avait  confiance en lui : preuve
en étai t  la remise des documents.
Se pourrait-i l  qu 'avec le temps elle
oubliât le passé ? U le souhaita i t
ardemment , et ce secret espoir sou-
levait  en lui des vagues d' enthou-
siasme. Ah ! combien il la rendrait
heureuse , si elle voulait ! »

II lui tendit une carte sur la-
dllPllo 11 VOnftît d'ir»c.,-il*o r* .r\

adresse à Rabat. Elle le remercia
et voulut se retirer.

Une tristesse étreignit Falat. « La
reverrai-je ? pensait-il. Après tout ,
elle n 'est qu 'une employ ée au châ-
teau , et Mérande est souvent tyran-
nique. »

Il reprit d'une voix qu'une émo-
tion inhabituelle assourdissait :

— Donnez-moi votre parole
qu 'aucun danger pressant ne vous
menace. Je ne sais pourquoi , je
me sens inquiet.

Elle lui tendit la main , visible-
ment touchée.

— A présent que les pap iers ne
sont plus en ma possession, je
crois le péril écarté , dit-elle. Quant
à vous, personne ne soupçonne le
service que vous m'avez rendu. Je
sais que vous garderez le silence, et
j'y tiens, autant pour vous que
pour moi.

Il eut un geste éloquent :
— Ne vous souciez pas de moi ,

il n 'y a que vous qui comptiez.
Quel dommage que vous ne puis-
siez vous confier tout à fait. Il
me semble que je vous protégerais
mieux , si je savais.

Elle retira doucement les doigts
légers qu 'il pressait dans sa main.

— Ce n 'est pas encore possible.
Ce secret n 'est pas le mien. Mais,
rassurez-vous , tant que ces pap iers
seront à l'abri , je ne risquerai rien.

Il eût désiré prolonger l'entretien,
mais on entendait la voix de la

dante, qu'elle aimait plus encore
que sa mère :

— Mademoiselle Solier !... Made-
moiselle Solier !...

— L'enfant me cherche et va
venir de ce côté, fit Ariette. Il
vaut mieux nous séparer.

Une dernière pression de mains,
un tendre regard de Rémy, un re-
merciement de la jeune femme et
elle s'éloigna vivement.

Huit jours s'écoulèrent , puis une
lettre parvint de Rabat à l'indus-
triel. L'ami de Falat l'avait bien
reçu , comme il s'y attendait : son
joyeux compagnon d'armes lui était
toujours cher ; mais il devait se
rendre en Egypte et proposa aus-
sitôt à son camarade de l'accom-
pagner.

« Ce déplacement ne durera guère
plus d'une quinzaine , écrivait Fa-
lat. Je crois préférable de ne pas
parler d'emblée de notre projet.
Ma visite aurait trop l'air intéres-
sée. Parler affaires aurait gâté son
plaisir. Je le connais. Il ne s'agit ,
en réalité , que d'un retard , et
j' augmente mes chances de succès
en procédant ainsi. Je part irai
donc avec lui. »

— Il ne se doute pas que je
suis plus pressé que lui , murmura
Mérande. Je ne dois pas renoncer
à la carte Busquier. Au surplus,
Espéria cédera , j' en suis convaincu.
Mais je ne puis bâcler les fian-
çailles et le mariage en un mois.
1 a mr»-mnnt oçt venu de mettre les

choses au point. Apres tout , si
Falat réussit , ce qui n 'est pas sûr,
Espéria pourra toujours dire non
devant le maire.

Ce diable d'homme ne songeait
qu 'à lui et à ses machinations.
Qu 'elles dussent entraîner pour
d'autres des complications dés-
agréables lui était parfaitement
égal. Seule Irène aurait pu l'en-
gager à renoncer à son égoïsme
inhumain , mais elle n 'était pas en
cause.

Foulant , pour une fois , son or-
gueil , il exposa à sa belle-fille que
la situation devenait criti que et
que le moment approchait où il
ne pourrait plus dissimuler la
lourde menace qui pesait sur l'en-
treprise.

— L'annonce de tes fiançailles
avec Busquier arrangerait tout , dit-
il. Personne n 'ignore que , le jour
de ton mariage , tu entreras en
possession de l'héritage. Il s'agit
de trente millions , sans parler des
intérêts. On sait aussi que Busquier
est mon associé. Cette union nous
redonnera immédiatement le crédit
qui nous fait  défaut.  Le sort d'Irène
est entre tes mains , Esp éria. Je ne
»ense pas m 'adresser en vain à
ton cœur.

Elle l'écoutait sans mot dire et,
dans son visage glacé , ses yeux
bleu turquoise exprimaient une
désespérance infinie.

« Elle souffre , donc elle accepte ,
pensait-il. Si elle entendait refuser ,
elle n'aurait pai loe t ra i te  rgvoaén

à l'idée du sacrifice qu'elle va
faire. »

Aussi , reprit-il avec une emphase
où éclatait une admiration habile-
ment feinte : .

— Je n 'ignore pas, Espéria , que
tes sentiments personnels sont con-
traires à cette solution et que tu
dois leur faire violence. Jamais
je n'oublierai le service que tu
rends à la famille en t'inclinant
devant le destin ; mais tu en seras
récompensée, car le vrai bonheur
ne s'obtient qu 'au prix du devoir
accompli.

Ayant prononcé ces mots, il
croisa ses mains sur son bureau
en prenant un air grave. La jeune
fille ne le perdait pas du regard ,
bien que sa pensée semblât absente.
Enfin , après un silence qui parut
bien long à l'industriel , elle déclara
d'une voix nerveuse en levant la
tête :

— Je vous autorise à annoncer
mes fiançailles avec M. Busquier ,
puisque cela peut vous sauver ;
mais, jusqu 'à la dernière minute ,
je garderai l'espoir de reprendre
ma liberté et je la reprendrai si
je puis le faire sans vous nuire.
J'insiste sur cette réserve. Si vous
croyez devoir dire à votre associé
qu 'il triomphe , recommandez-lui
surtout de ne pas me fatiguer
de ses compliments ; je ne l'aimerai
jamais.

.' 1 >m'n u )
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LAMPES NÉON
Plafonnier à fixer

clrcllne 32 watts
Prix : Fr. 49.—

PLAFONNIER DROIT

| I
complet, 220 volts,
60. 100 et 120 cm.

Prix : Fr. 28.—

H ' WAj-TER I

Avenue de Bellevaux 16a
Tél. (038) 5 90 50, le matin
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DUVETS
neufs, remplis de ml-
duvet, gris, léger et très
chaud , 120X160 cm., 40
francs ; même qualité,
140X170 cm., 50 fr. Port
et emballage payés. —
M. KURTH, avenue de
Morges 9, Lausanne. Té-
léphone (021) 24 66 66
ou 24 65 86.

MESDAMES,
sur voire liste de
commissions , n'ou-
bliez pas d'ajouter

nos délicieuses

taillau.es
neuchâteloises
et, le samedi ma-
tin, nos bonnes

tresses
Boulangerie fine

Pâtisserie

Jj îeUcr
Seyon 22, lél. 5 29 92
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Sociétés coopératives de consommation
NEUCHATEL ET ENVIRONS

el de CHËZARD ¦ SAINT-MARTIN

Société de consommation de
CORCELLES - CORMONDRËCHE ET PESEUX
DOMBRESSON et de FONTAINEMELON S. A.

Du nouveau en lingerie

(La CHEMISE, d© façon soutien-gorge, est garnie d'une
très riche dentelle organza. Le PANTALON est à bords
côtes.

En rose ou blanc, tailles 40-46 V f llûA
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« Une initiative fédérale jurassienne
devrait être déclarée nulle »

L 'avis de droit du prof esseur Hu ber :
¦ R * • • • M ¦ I a m

On sai,t que le gouvernement
bernois avai t  demandé  au profes-
seur H. Huber, ancien juge fédéral ,
un avis de droit sur la question ju-
rassienne. Cet avis , annonce Berne ,
vient d'être remis au Conseil exé-
cut i f .  Il p rend l' exact contre-pied
de l'expe r tise que le Rasse mbl ement
jurass ien avait dema ndée , on s'en
souvient, à trois avocats lausannois,
Mes Marcel Regamey, Phi libert
Muret  et André  Manuel.

Le professeu r Huber s'occupe
tout d 'abord du « droit de libre
disposition des peup les » que ne
cessent d'invoquer, selon lui , les sé-
paratistes. Il écrit que, du point de
vue su isse, une reconnaissance large
et absolue de ce dro i t favoris er a i t
les asp i rat ions les plus extraordi-
naires, r endra i t  la s i tuat ion politi-
que instable et abou t i r a i t  en f in  de
compte à la d isso lu t ion  de l'Etat.

Le professeur Huber  par tage d'au-
tre part l'op in i on des prof esseurs
Burckhar dt et G i acometti , selon la-
quel le la Const i tut ion fé d érale ne
garan tit pas le droit de libre dis-
posit i on , et s'y oppose même. Tel
est , di t-i l , le sens de l'artic le 5 de
la Constitut i on , qui gara ntit aux
cantons leur terr i to i re .  Si certaines
parties de la popul at i on d'un can-
ton veulent exercer leur droit de
libre dispos i tion dans le sens d'une
séparation , la Confédération est te-
nu e de protéger le canton en ques-
tion et de sauvegarder son ter-
ritoire.

Le pro f esseur Huber. examine en-
suite la question de savoir s'il est
possibl e, par la vo ie d'une révision
constitutionnelle, que la Confédéra-
tion modifie le te rri toire d'un can-
ton contre sa propre volonté , com-
me les séparat is t es entendent le
faire. Et il affi rme que cette revi-
sion exi gerait le consentement pa-
rallèle du canton intéressé. Cette
condition implique, pou rsuit l'au-
teur , sinon la suppression , d u moins
une  forte l i mi t a t i o n  du droit de li-
bre disposition polit ique de la par-
tie du canton qui désire la sépa-
ration. Pu isqu'il est par f a i t emen t
in concevable, selon le profes seur
Huber, qu'un canton puisse être ma-
jorisé d an s une questio n touchant
à son existe n ce , la procédure envi-
sagée par les séparatistes j urassiens
( in i t ia t ive  fédérale) est en contra-
d ic tion formelle av ec la natu re
même de la Confédérat ion.

Quelle procé d ure, dans ces con-
diti ons, faudrait-il  suivre ? Le ju -
riste pense que le canton de Ber-
ne doit d'abord donner son assen-
timent , de principe à la séparation.
Ensuite, le peuple et les cantons

pou rraient être consultés.
Ils n'en seraient d'ailleurs pas

moins autorisés à refuser leur ac-
cord , dans le cas où ils est ime-
rai ent , par exemple, que cette sé-
paration n'est pas dans l'intérêt de
la Confédération.

Si les sépa ratistes s'av isa ient , sur
la base du résultat f av orable d'une
consu l tat ion populaire organisée
dans le Jura , à lancer directement
un e ini tiative fédérale , celle-ci de-
vr ait donc être d éclarée nulle par
l'Assemblée fédérale. Telle est la
conclusion de l'expertise. (C.P.S.)

Projet d'épuration
du lac de Morat

On sait que le lac -de Morat est
fortement pol lué et qu 'il devient né-
cessaire de procéder à une épuration
de ses eaux. S' intéressant à ce pro-
blème, M. P. Mercier, de Lausanne,
qui a déjà conçu et réalisé avec succès
la s ta t ion d'aération art if iciel le du
petit lac de Bret, a publié récemment
dans la « Revue suisse d'hydrologie»
une intéressante étude du lac de
Morat , comportant un projet précis,
dont parla la < Feuille d'avis de
Lausanne ».

Si le problème de l'aération a été
résolu dans le lac de Bret par l'éta-
blissement d'une station de pompage,
dans le cas du lac de Morat dont 1«
volume d'eau est 116 fois sup érieur,
une  seule station d'aération serait in-
suffisante. M. Mercier en prévoit deux,
situées en face l'une  de l'autre, la
première sur la rive nord entre Môtier
et Guévaux, la seconde sur la rive sud,
à deux kilomètres à l'ouest de Morat
La puissance nécessaire serait de
l'ordre de 750 ki lowatts  et le pompage
devrait  se prolonger de la f in  de mai
au début de décembre. Ce sont cinq
cents tonnes d'oxygène environ qu 'il
conviendrait de restituer au lac pour
l'assainir  ; dans ces conditions, on
éliminerait  s imul tanément  quatre cents
tonnes de gaz carboni que.

Le lac de Mora t redeviendra alor»
capable d'oxyder les matières orga-
ni ques accumulées sur le fond par lei
cadavres des algues p lanc toni ques si
abondantes ac tue l lement .  Les sédiments
se miné ra l i s e ron t  complètement, les
bactéries sulfureuses et ferrugineuses
disparaîtront peu à peu.

Pour lutter contre l 'invasion de
l'oscillation, algue rouge qui consomm»
une grande quant i té  d'oxygène dont
le pu l lu lement  provoque le phénomèn»
qu 'on appelle le sang des Bourguignons,
M. Merc ier a prévu un grand bassin
de décantation dans chacune des deux
stations, af in  d'étudier des produits
chimi ques propres à l'éliminer.

On voit  que ce projet envisage tous
les problèmes qui se posent et le"1
trouve des solutions intéressantes.

CORNAUX

Les veillées au village
(c) L'an dernier , à pareille époque, les
herses, les semis, les rouleaux métalli-
ques étalent déjà entrés en action pour
les semailles du printemps ; cette an-
née-ci, nos agriculteurs sont encore
dans l'expectative, la neige, les fortes
gelées de ces derniers jours ont empê-
ché la reprise des travaux de saison ;
lorsque la terre aura « fleuri », selon le
benne-Image de la campagne, 11 y aura
du travail en suffisance.

Ces dernières semaines, pendant les
longues veillées d'hiver, notre popula-
tion a eu l'occasion à maintes reprises
de s'instruire et de se divertir.

Sur l'Initiative de notre pasteur, M.
G. Stauffer, un groupe d'hommes s'est
constitué, lequel a eu l'occasion d'en-
tendre deux conférenciers de valeur
sur des sujets Intéressant directement
les pères de famille : « Les enfants et
leurs éducateurs », par M. Ad. Ischer,
professeur au gymnase, puis quelques
Jours plus tard, M. Willia m Perret , di-
recteur de l'Office cantonal des mineurs.
Disons-le franchement, les auditeurs ont
été satisfaits d'apprendre quelle est la
lourde tâche qui Incombe à cette insti-
tution ensuite des défaillances de la
famille.

Nos femmes paysannes — l'effectif
était au complet — ont aussi entendu
un conférencier très connu pour ses
convictions et son humour, M. Arnold
Bolle, avocat, à la Chaux-de-Fonds. Le
sujet traité « La femme et ses responsa-
bilités à l'heure actuelle », les intéressa
au plus haut point.

L'une des auditrices, Interrogée par
son seigneur et maitre sur les recom-
mandations, les instructions fraîchement
acquises, lui répondit de façon irréfu-
table, « M. Bolle nous a dit qu'il ne
fallait pas trop gâter nos maris ». Et
voilà...

Alors que les CEE, au cours d'une
soirée cinématographique, nous entraî-
naient dans des paysages Idylliques avec
leurs trains-croisières en France, en Al-
lemagne et en Italie, nos deux sociétés
de chant , le Chœur d'hommes et le
Chœur mixte, qui entretiennent de so-
lides liens d'amitié, le premier avec les
€ Amis de la scène » à Salnt-Blaise, le
deuxième avec le Chœur mixte protes-
tant de Cressier, ont offert deux soirées
qui obtinrent un franc succès, tant par
les chants que par le Jeu des acteurs.

N'omettons pas de mentionner le
film-parabole très frappant « Ordet »,
tourné en notre grande salle sous les
auspices de l'Eglise neuchâtelolse ; puis
rassemblée annuelle de paroisse qui a
tenu pour la première fois ses assises
au collège, Heu plus approprié pour dis-
cuter des affaires matérielles et où les
paroissiens se sentent plus à l'aise que
sous la voûte du temple pour poser des
questions concernant les rapports des
caissiers des fonds de paroisse, des sa-
chets et de restauration.

Notre pasteur, M. O. Stauffer, qui pré-
sidait rassemblée pour la première fols,
fi t  un exposé statistique de la paroisse,
ainsi que de l'activité déployée dans les
quatre quartiers qui la composent , En-
ges-vlllage, Cressier, Thlelle-Wavre, Cor-
naux ; activité qui peut se résumer en
cette parole de l'Evangile : « La moisson
est grande ».

Et tout récemment notre paroisse a
aussi eu l'honneur d'accueillir et d'en-
tendre un visiteur de marque. M. Na-
than Mpélou, président du Synode de
l'Eglise sud-africaine, ac-ompagnée d'un
traducteur, M. Bill . mir > onnalre. C'était
un événement d'entendre parler ce pas-
teur africain du dur combat que mène
sa Jeune Eglise dans la brousse et dans
les villes.

Pour un relais de TV
La section du Val-de-Travers do la

Fondation romande de radiodiffusion
poursuit son activité. Quelques membres
de la section des chasseurs de sons se
proposent d'aller dans d i f férents  villa-
ges du district pour passer des bandes
qui ont été enregistrées lors de mani-
festations importantes.

Plus de dix millions
pour la correction de l'Arensc
(c) La somme totale investie jusqu 'à
présent pour la correction et le curage
de l'Areuse dans le Val-de-Travers s'élè-
ve à 10.110.845 fr., soit 4.671.754 fr
comme part de l'Etat , 4.624.400 fr. à la
charge die la Cou fédération et 814,691
francs au compte des communes.

On sait qu 'il reste encore des travaux
à entreprendre à Saint-Sulpice, le seul
point névralgique au fil  de l'Areuse, el
que pour éviter les inondations dans ce
village c'est probablement plusieurs
centaines de mill iers de francs qu 'il
faudrait encore dépenser.

NOIRAIGUE
Journée missionnaire

(c) Dimanche dernier fut consacré, pai
la paroisse, à la mission. M. Zwahlen,
missionnaire en Bhodésie du Nord, pré-
sida le service divin , l'école du diman-
che et commenta le soir , devant un bel
auditoire, l'intéressant documentaire
« Zambo » , tourné au Zambèze par un
de nos compatriotes, le missionnaire E
Berger.

Questions, postulats et motions
A la dernière session du Grand Conseil

Plusieurs questions, postulats  et mo-
tions ont été posés et dé posés , comme
d'habitude, sur le bureau prési dentiel
au cours de la dernière session du
Grand Conseil neuchâtelois. En voici
la teneur :

Questions
Les routes de l'est du canton
De M. Wicky (rad.) :
La population de l'est du district de

Neuchâtel , de Landeron-Combes en par-
ticulier , s'étonne que l'élargissement de
la rue de Soleure, au Landeron, ne fi-
gure pas dans le programme des travaux
de 1958. C'est à la suite d'une demande
des travaux publics, en 1954, que l'au-
torité communale a entrepris les démar-
ches avec les propriétaires intéressés. En
décembre 1957 , les terrains étaient acquis
et le Conseil général votait un crédit
Important. Quelle raison invoque le chef
du département pour différer le com-
mencement de ces travaux ?

D'autre part , les routes frontière ber-
noise la Neuvevllle - le Landeron et
pont de Saint-Jean — entrée du bourg
côté sud, sont depuis de longues années
dans un triste état d'entretien et exi-
geraient d'urgentes réparations. Que
pense faire le département avant de
connaître le tracé de la nouvelle route
du pied du. Jura ?

Le tronçon de Boinod
De M. O. von Aesch (lib.) :
Etait-ce indiqué sur la route de la

Vue-des-Alpes, au plat de Boinod, d'uti-
liser pendant l'hiver le nouveau tracé
à l 'état brut ?

Ce tronçon est dans un état épouvan-
table.

Lorsqu'il y a dégel, rouler sur ces
quelques centaines de mètres est dange-
reux aussi bien pour les automobilistes
que pour les voitures.

La sécurité des enfants
de Malvilliers

De M. J.-L. Luginbuhl (rad.) :
Vu l'augmentation croissante de la

circulation, le département des travaux
publics pourrait-il envisager l'établisse-
ment d'un trottoir du côté gauche de
la chaussée , allant de Malvilliers à l'en-
trée de l'ancienne route cantonale con-
duisant au village de Boudevilliers ? Ain-
si, les enfants de Malvilliers pourraient
se rendre à l'école en toute sécurité.

Examen d'orientation
professionnelle

De M. E. Losey (rad.) :
Far suite de l'Introduction de nouvel-

les méthodes de travail et de techni-
ques toujours plus perfectionnées, la de-
mande de personnel hautement qualifié
et Judicieusement formé s'accroit dans
la plupart des secteurs de notre écono-
mie. Au surplus, les effectifs de Jeunes
travailleurs sont en voie d'augmentation.

Etant donné cette situation , il importe
d'utiliser au mieux les aptitudes de la
génération montante.

Un effort considérable doit être fait
pour assurer un avenir convenable à nos
enfants.

Le Conseil d'Etat ne pense-t-il pas que
tous les Jeunes gens en âge de scolarité
devraient subir , en temps utile, un exa-
men d'orientation professionnelle, puis-
que les services chargés de la dite orien-
tation devraient être développés et per-
fectionnés ?

Le tronçon
Saint-Blaise-Ie Landeron

De M. J.-G. Vacher (rad.) :
Le tronçon de route Saint-Blalse-le

Landeron attend depuis plusieurs années
une urgente adaptation au trafic routier
moderne. Il y va également de la sécu-
rité des piétons.

Ni le tracé définitif , ni la date ap-
proximative des travaux ne sont encore
connus. Le chef du département des
travaux publics peut-il renseigner sur
l'état actuel des tractations entre l'Etat
de Neuchâtel d'une part, et la commis-
sion fédérale de planification et le dé-
partement bernois d'autre part ?

Motion
Le manque

de main-d'œuvre qualifiée
et dc cadres techniques

De M. R. Luthy (soc.) :
Vu l'inquiétude des milieux économi-

ques et scientifiques devant la situation
créée dans l'industrie par le manque de
main-d'œuvre qualifiée et de cadres tech-
niques, le Conseil d'Etat est prié de pré-
senter un rapport sur la situation dans
le canton de Neuchâtel et d'envisager
la création d'une commission réunissant
tous les organismes intéressés en vue de
l'étude de ce probl ème.

Postulat
Pour les agriculteurs

dans la gêne
De M. Corswant (pop.) :
A l'occasion de la discussion de la loi

sur les améliorations foncières, 11 est
demandé au Conseil d'Etat de modifier
dans le sens d'une élévation des nor-
mes la rédaction de l'article 16 du rè-
glement d'exécution du décret du 21 no-
vembre 1952, concernant une aide finan-
elère temporaire en faveur des agricul-
teurs dans la gêne.

Les radicaux
et l'assurance maladie

Rendant compte de l ' intervention de
M. Hauser (rad.), parlant au nom de
son groupe, nous écrivions qu 'il avait
rappelé c que certains de ses collègues
sont opposés > à une étatisation géné-
rale en matière d'assurance maladie.
Or, M. Hauser tient à préciser qu 'il a
déclaré expressément, « au nom du
groupe radical , que nous restons oppo-
sés à une étatisation générale » et cela
est l'avis de tous les députés radicaux.

Voici au surplus le passage de l'inter-
vention du député radical :

Incontestablement l'assurance maladie
rend d'appréciables services et notre
groupe est pleinement acquis à l'idée
qu'une telle œuvre sociale doit être sou-
tenue et encouragée par les pouvoirs pu-
blics. Toutefois, Je tiens à rappeler ici
les déclarations qui ont été faites par
les députés radicaux lors de la discussion
générale de la session extraordinaire du
mois d'octobre dernier. C' est-à-dire que
nous restons opposés à une étatisation
générale mais que nous tenons au main-
tien de nos Institutions actuelles qui ont
fait leur preuve. L'Etat doit donc aider
ces Institutions à étendre leur activité
mais non pas les remplacer. C'est donc
avec satisfaction que notre groupe a pris
connaissance du rapport de la commis-
sion qui , sur ce principe, ne s'est pas
écarté du projet du Conseil d'Etat.

Mise au point
du Conseil municipal

BERNE

Âpres un < passage à tabac >

BERNE, 24. — En réponse a une
question écrite déposée sur le bu-
reau du Conse il de ville, relative à
l'incident qui mit récemment aux
prises un fonctionnaire fédéral et des
agents de la police bernoise , le Con-
seil municipal a publié une mise au
point  qui précise notamment que
l'off ic ier  de police chargé par le di-
recteur de la police d'entendre le
fonctionnaire molesté a reçu ce der-
ni er samedi 1er mars 1958, et lui a
exprimé les regrets de son supérieur,
après quoi il fut entendu, ainsi que
les aut res personnes impliquées dans
l'affa i re  et les témoins. Comme le
plaignant avait laissé entendre qu'il
poursuivrait les policiers en cause,
ceux-ci ont été suspendus jusqu 'à la
f in de l'imminent procès correction-
nel. De leur côté, les deux policiers
ont porté pla in te  pour refus de dé-
cliner son identité et violence con-
tre fonct ionnaires.

La police n'est pas autorisée
à f rapper . . .

La Municipalité s'est saisie de l'in-
cident et des attaques de la presse
cont re la police bernoise. Indépen-
dammen t du j ugement du tribunal,
elle peut déj à exposer ceci : selon la
loi , les policiers sont autorisés à in-
terpeller une personne dans la rue
et à demander son nom.

Si l'interpellé refuse de dire son
nom et n e peut ou ne veut exhiber
ses papiers, la police est autorisée
à l'emmener au poste pour contrôle
d'identité, au besoin en faisant usage
de la force si l'interpellé oppose de
la résistance. En revanche, la police
n 'est pas autorisée à frapper un in-
terpellé, même s'il refuse de donner
son nom. Le droit de contrôler les
suspects même sans posséder de
preuves d'actions crimin elles est un
moyen indispensable pour poursui-
vre les enquêtes pol icières. Si l'on
ne pouvait y recourir, la poursuite
des cambriol eurs et voleurs en par-
t iculier serait pratiquement sans es-
poir. Il n 'est pas possible d'éviter
que parmi le nombre des poursuites
engagées, d'irréprochables citoyens
ne soient aussi soumis au contrôle.

Chaque plainte entraîne une en-
quête disciplinaire et le plaignant
peut pleinement défendre ses droits.
Le policier fautif reçoit un avertis-
sement et dans certains cas est sé-
vèrement puni.

(c) Dimanche après-midi, dans le têrapie bondé , la célèbre chorale des Mineur»
du Borinage donna en exclusivité uïgrand concert spirituel de la Passion T
seize mineurs, de bleu vêtus, le foulsrij
au cou et la lampe allumée font wj
entrée dans l'église aux sons des orgue*Le pasteur Roulet salua les hôtes a"unJour qui , le même soir , reprenaient lechemin de la Belgique. Les voix sont ma-gnifiques, puissantes, dirigées par un
directeur de talent. Les morceaux sont
présentés par un chanteur avec une f0i
communlcative.

Les nombreux chants, en particulier
« L e  vent qui chante s, « Plainte <ieDieu dans la douleur » , « Nuit de Noël »
etc., seraient frénétiquement applaudis sile lieu de concert l'autorisait.

L'assemblée chanta avec accompagne-
ment d'orgue , puis M. Roulet termina 1&belle manifestation par une prière.

Soirée dc la Colonibière « 57 »
(c) C'est M. Pierre von Allmcn, institu-
teur , qui souhaita .samedi soir , la bien-
venue au nombreux public , dans i&
grande salle de l'Annexe. Trois chansona
mimées des Frères Jacques : « Le générai
Castagnatas » , «La Marie Joseph » et
« Monsieur William » , sont excellemment
interprétées. Puis c'est « Terror of Okla-
homa » , d'Yves Robert et Albert Vidallse
amusante charge contre certains wes-
terns ».

Quel travail pour présenter une série
de tableaux tous plus animés les uns
que les autres , dominés par les coup»
de revolver , la bagarre et les chansons.
E faudrait citer toutes les trouvailles
extraordinaires du metteur en scène J.-
M. Hofstetter et les commentaires qui
précédaient chaque apparition . Félici-
tons tous les acteurs dont certains sont
de véritables acrobates.

« Cécile ou l'école des pères » , de Jean
Anouilh , fut Joué dans un superbe dé-
cor de Raymond Perrenoud , peintre K
Coffrane , et sous la mise en scène de
Pierre von Allmen. Toute la distribution
de cette comédie, pleine de finesse, était
excellente. Trois rôles étalent tenus par
de Jeunes acteurs de Travers et ce fut
une révélation. Françoise Bahler fit  une
délicieuse Aramlnthe, Alain Volrol un
gracieux chevalier , et Alfred Bahler un
fort sérieux M. Damlens. Une mention
toute spéciale à Pierre Desaules dans le
rôle d'Orlas. Sa diction et sa voix font
merveille dans l'emploi.

Un bal animé faisait suite à la comé-
die.

Nous regrettons le départ prochain d»
M. von Allmen , qui avait insufflé à ses
élèves (la Colomblère ) la beauté de l'art
et des vers bien dits et qui fut le par-
fait animateur de cette soirée.

BUTTES
A la caisse Raiffeisen

(sp) L'assemblée générale de la caisse
de crédit mutuel Raiffeisen a eu Heu
sous la présidence de M. Samuel Juvet,
qui parla tout d'abord de la « petite
banque locale ». Puis M. Max Seever,
caissier, donna connaissance du résultat
de l'exercice. Les prêts hypothécaires et
autres transactions furent de 432,000 fr.;
l'avoir à terme à l'union des caisses Raif-
feisen s'élève à 40.000 fr. Le montant
de l'épargne est de 293.400 fr. réparti en
397 livrets et 170.000 fr. sont représentés
par 52 obligations.

L'assemblée approuva les comptes et
donna décharge au comité directeur ainsi
qu'au caissier. Le président remercia en-
suite deux membres démissionnaires du
comité , MM. Emile Lebet et Georges Ca-
thoud, auxquels un modeste souvenir fut
remis en témoignage de reconnaissance.

M. Lebet ayant déjà été remplacé par
M. Seever, c'est M. Roger Roth qui a
été désigné pour succéder à M. Cathoud.

TRAVERS
Les Mineurs du Borinage

Eglise évangélique libre
L'Eglise évangélique libre aime et en-

courage la musique. Sait-on , par exem-
ple, que c'est dans sa chapelle que des
musiciens de renom tels que Szlghetti
et H. Schneeberger se sont fait entendre
pour la première fois à Neuchâtel ?

Le Chœur mixte de cette Eglise, qui
a exécuté plusieurs cantates ces derniers
temps, chantera prochainement « Ruth »,
récit biblique mis en musique par César
Frank, pour chœur et orchestre.

« Pro Inf Irais »
« Pro Inflrmis » met en vente ses car-

tes de vœux, créées cette année par deua
artistes genevoises. « Pro Inflrmis » aide
les handicapés de toutes sortes à saisir
le destin — l'infirmité, le handicap —
à la gorge pour qu 'ils sortent vain-
queurs de l'épreuve. C'est long, c'est dur ,
mais l'Indépendance couronne les efforts
des courageux et il vaut la peine de
soutenir l'aide de « Pro Inflrmis » dans
ce sens.

Le produit de la vente de cartes de
vœux permet à cette Association de pour-
suivre une année durant son œuvre en
faveur des infirmes et des handicapés du
pays. Vous contrlbuerea, vous aussi ,
n 'est-ce pas ?

Coinmuniqués

LA VIE NATIO NALE

BERNE , 26 (GPS). — On enregistre
la prem ière déclaration officielle ber-
noise sur le succès de l'initiative sépa-
ratiste jurassienne :

« L'initiative — si elle est déclarée
recevable, ce que nous espérons — a
déclaré M. Henri Huber , président du
gouvernement bernois, dans un com-
mentaire consacré à cette question, sera
soumise aux citoyens du canton très
certainement accompagnée d'un préa-
vis défavorable du Grand Conseil. Elle
sera donc rejetée et le plébiscite n'au-
ra pas lieu. Quant au vote sur l'Initia-
tive, il ne fournira que des indications
très vagues concernant les sentiments
des citoyens jurassiens sur la sépara-
tion elle-même. Ainsi, les séparatistes
n 'ayant pas voulu choisir la procédure
qui aurait pu apporter quelque clarté
dans ce problème, leur initiative et le
vote qui interviendra ne feront qu 'aug-
menter la confusion et l'amertume. Ce
qui est regrettable ».

(Réd. — Pourquoi le vot e sur l'ini-
tiative même serait-il imprécis ? Il se-
ra très clair , au contraire).

Déclaration du président
du gouvernement bernois

— Marie ! Notre maison est en
f e u  ; puis- je  l'emprunter ta nouvelle
chemise de nuit en dentelle ?

La j ournée
de M'ame Muche

\ Nouvelles économiques et financières
B O U R S E

( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 26 mars 27 mars

3 VJ % Féd. 1945 déc . . 100.75 100.80
S Vi % Féd 1946 avril 99.65 99.70
3 % Féd 1949 . . . .  95.65 95.65
2 % % Féd. 1954 mars 92.25 d 92.25 d
3 % Féd. 1955 Juin 94.50 d 94.50 d
3 % C.F.F. 1938 . . 97.50 d 97.60

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 703.— d 705.— d
Union Bques Suisses 1350.— 1350.—
Société Banque Suisse 1138.— 1143.—
Crédit Suisse 1195.— 1195 .—
Electro-Watt 1098.— 1095.—
Interhandel 1935.— 1055.—
Motor-Columbus . . . 992.— 995.—
S.A.E.G., série I . . . . 74.— d 74.—
Indelec 677.— 676.—
Italo-Sulsse 347.— 349.—
Réassurances Zurich . 1900.— 1890.— d
Winterthour Accld. . 715.— d 715.— d
Zurich Assurance . . 4075.— d 4075.— d
Aar et Tessin 1030.— JSfO.—
Saurer 1050.- d 1050.- d
Aluminium 2850.— 2850.—
Ballv 1010.— 1010.—
Brovm Boverl 1835.- 1640.-
Flscher 1360.- d 1370.-
Lonza 910.- »«>.-
Nestlé Allmentana . . 2625.— *»•-
Sulzer 2140.- 2120.-
Baltlmore 109.- «*"»>
Canadian Pacifie . . . 106.— 1V5 ?o
Pennsylvanla 50— ?"•;£
Italo-Argentlna . . . .  16.— d ¦«>-au
Philips 298.50 d 299.—
Royal Dutch Cy . . . 176.50 178.—
Sodec 20.50 20.50
Stand , Oil Nwe-Jersey 217.— g*-™
Union .Carbide . . . .  388.— 385.—
American Tel . & Tl. 735.— "«.
Du Pont de Nemours 753.— T??'-
Eastman Kodak . . . 444.— T™ -TT
General Electrlo . . .  258.50 258.50
General Foods . . . .  228.— ™S~
General Motors . . . .  150.50 150.50
International Nickel . 321.— £?«
Internation. Paper Co 389.— 3?« —
Kennecott 381.— ?]»•-;
Montgomery Ward . . 149-50 150.50
National Distillers . . 9755 97.75
Allumettes B 62— d „f*-~
U. States Steel 251.- 253.50
F.W. Woolworth Co . 180.50 181.— d

BALE
Olba 4322.— 4330.—
Schappe 580.— d 580 — d
Sandoz 3900.— 3925.—
Geigy nom 4980.— 4981.—
Hoffm.-LaRoche (b.J.) 10650.— 10685.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudoise 710.— d 710.—
Crédit F. Vaudois . . 695.— 695.—
Romande d'électricité 450.— d 445.— d
Ateliers constr . Vevey 530.— 525.— d
La Suisse Vie (b.J.) .
La Suisse Accidents . 4350.— d 4350.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 146.50 148.50
Aramayo 27.— 27.— d
Chartered 35.— d 34.50 d
Charmilles (Atel . de) 820.— d 820.—
Physique porteur . . . 770.— d 790.—
Sécheron porteur . . . 519.— 515.—
SKJ 183.— d 184.— d

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse.

Télévision Electronic 11.29.
Tranche canadienne § oan. 104.50

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 26 mars 27 mars

Banque Nationale . . 630.— d 625.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 590.— d 590.— d
La Neuchâteloise as.g. 1300.— o 1300.— o
Ap. Gardy Neuchâtel . 205.— 200.— d
Câbl. élec. Cortaillod 13500.— d 13500.— d
Oâbl.etTréf. Cossonay 3800.— o 3800.— o
Chaux et clm. Suis. r. 2350.— d 2350.— d
Ed. Dubied & Cie SA. 1700.— o 1700.— o
Ciment Portland . . . 4750.— o 4750.— o
Etablissem. Perrenoud 440.— 440.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 385.— d 385.— d
Suchard Hol . S.A. «B» 1890.— d 1910.— o
Tramways Neuchâtel . 535.— 540.—
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, priv . . . 70.— d 70.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2ya 1932 96.25 96.25 o
Etat Neuchât. S'A 1945 98.— d 98.— d
Etat Neuchât. 3'/2 1949 98.— d 98.— d
Com. Neuch. 3% 1947 95.— 94.— d
Com. Neuch . 3% 1951 87.— d 88.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 99.50 d 99.50 d
Le Locle 3Vi 1947 97.— d 97.— d
Foro. m. Chat. 3M 1951 91.50 d 91.50 d
Elec. Neuch. 3% 1951 85.— d 85.— d
Tram. Neuch. 3Vi 1946 92.— d 92.— d
Chocol. Klaus 3V4 1938 97.— d 97.— d
Paillard S.A. 3Y* 1948 98.— d 98.— d
Suchard Hold 3V4 1953 91.50 d 92.— d
Tabacs N.Ser. 3W 1950 94.50 d 94.60 d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 V4 H

BUlets de banque étrangers
du 27 mars 1958

Achat Venta
France —.92 —58
U.SA 4-26 4.30
Angleterre . . . .  11.80 1220
Belgique 8.45 8.70
Hollande 111.50 114.50
Italie —67 —.70
Allemagne . . ..  100.— 103.—
Autriche 16.25 16.65
Espagne 8.— 8.50
Portugal 14.70 15.10

Marché libre de l'or
Pièces suisses 82.75/34.75
françaises 33.50/35.50
anglaises 38.50/40.50
américaines 8.25/8.50
lingots 4820.—/4870 —
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

COURS DES CHANGES
du 27 mars 1958

Demande Offre
Londres 12.25 12.30
Paris 1.03 H 1.04 Vt
New-York 4.28 »/, 4.287/,,
Montréal 4.37 « 4.39 14
Bruxelles 8.75 H 8.79
Milan 0,7005 0.7045
Berlin 104.30 104.70
Amsterdam . . . .  115.25 115.70
Copenhague . . . .  63.25 63.50
Stockholm . . . .  84.40 84.75
Oslo 61.20 61.45

Communiqués & titre Indicatif par 1»
Banque Cantonale Neuchâteloise

BELGIQUE

Le taux de l'escompte de la Banque
nationale de Belgique a passé de 4.50 à
4,25%. Cette réduction a été décidée, à
l'exemple des banques nationales des
Etats-Unis, d'Angleterre et des Pays-Bas ,
pour faire face à la récession qui sévit
actuellement. i

Réduction
du taux de l'escompte

CONFÉDÉRATION

BERNE. — Vu les ordonnances fédé-
rales en la matière, le service de l'état-
major général, section de mobilisation,
d'entente avec le service de la motori-
sation de l'armée, fait exécuter dans
toute la Suisse, du 14 avril au 25 octo-
bre 1958, une inspection des véhicules
à moteur. Cette inspection a pour but
de munir  les véhicules d'un numéro
mi l i t a i re, d'examiner l'attribut ion des
véhicules en considération de leur pré-
sente aptitude aux besoins de la troupe
et , s'il est nécessaire, d'apport er les
changements éventuels, de contrôler les
documents de mobilisation émis par
l'armée, de renseigner les détenteurs ou
conducteurs de véhicules sur leurs de-
voirs envers l'armée en temps de paix
et lors d'une mobilisation de guerre.

Inspection des véhicules
à moteur 1958

CHRO NI Q UE RÉGIONAL E

La législature communale pour J"
conseillers nommés au début de mari
1954 prend f in lundi prochain , 31 mars-

La Municipalité de Morat a tenu une
dernière séance lundi , sous la pré*'"
dence de M. Samuel Karlen. Après avoir
liquidé les dernières questions adminiS"
tratives, le syndic a jeté un coup d'œu
rétrospectif sur les quatre années écou-
lées.

Vingt commissions spéciales ont fonc-
tionné.

CHEVROUX
Soirée du Chœur d'hommes

(c) Samedi , dans la grande salle du cart
du Jura , chanteurs et chanteuses se son»
groupés, sous la direction de M. Henri
Cuany, pour exécuter un programme va-
rié et soigneusement mis au point.

Dix chœurs firent la Joie d'un nom-
breux public qui ne ménagea pas ee»
applaudissements. . ,

Le groupe des acteurs, sous les oror»
de M. Maire , instituteur, a Prése°7
« Nuit blanche » , comédie en 3 acte»,
de C. d'Hollosy . , „...

Un bal animé mit un terme a ceiw
agréable soirée.

Fin de législature

Assemblée
de la Consommation

(s) La Société de consommation a tenu
son assemblée générale lundi , sous la
présidence de M. Henri Schorpp.

Le gérant , dans son rapport très do-
cumenté, a passé en revue l'activité
multiple de la société.

Les comptes annuels présentent un to-
tal de 1,601,187 fr. 37, y compris une
ristourne de 87,831 fr. , un fonds de ré-
serve de 100.000 fr. et un solde à nou-
veau de 86 fr. 25 (pertes et profits). En
1957, les ventes se sont élevées à
1,723.364 fr. 97 contre 1,522 ,763 fr. 32
en 1956.

BOUDRY
Représentation

du « Mystère d'Abraham »
(sp) Dimanche soir , au temple, devant
une assistance compacte, l'Union chré-
tienne de Jeunes gens a donné « Le Mys-
tère d'Abraham », de Fernand Chavan-
nes. Les acteurs firent solennellement
revivre, en une grande fresque, la vie
du patriarche, cependant qu 'en chaire
le pasteur lisait les passages bibliques
qui relient les différentes parties de
l'œuvre.

Soulignons le courage d'une Jeune
équipe qui , s'attachant à une pièce peu
facile, a travaillé pendant des mois pour
présenter un spectacle très propre.

Le texte de Chavannes, qui allie aux
données scrlpturaires une sympathique
saveur de terrols, a été servi par une
excellente mise en scène, due à M. Chs-J,
Vaucher. Sobriété des éléments de décor,
harmonie colorée des costumes, clarté
des mouvements scénlques, utilisation
intelligente des éclairages et de la mu-
sique, tout cela donne à la pièce une
«olide armature.

En dépit de leur Jeunesse, les acteure
se sont acquittés tout à leur honneur
de leur tâche. Quant à la musique,
écrite spécialement par M. M. Sunler et
Interprétée à l'orgue par M. R. Baehler ,
elle remplit exactement ses fonctions.

A LA COTE

Notre correspondant de Genèvt nous
écrit :

Le parti socialiste a, dans urne assem-
blée générale, décidé die lancer urne imd-
tiative pour qu'à Genève, le 1er Mari
soit décrété jour férié officiel.

Déjà, à plusieurs reprises, 1* Grand
Conseil avait été invité à se prononcer
À oe sujet. Maris sans smocès.

Cette fois-tri, la parole va êrtre don-
née au peuple genevois Iml-mômie, car
i' « imitiaitive > sera appuyée par le nom-
bre de srignaitUŒies requises, soit 5000.

Ed. B.

La Fête fédérale de chant
aura lieu en juin 1960

Le comité de la Société fédérale d»
chant, ainsi que le comité d'organisa.
tion de la prochaine Fête fédérale de
chant, qui aura lieu à Genève en
1960, se sont déjà mis au travail pour
l'organisation de cette grande manifes-
tation.

Les dates sont fixées définitivement
du 17 au 28 ju in 1960.

Le comité d'organisation compte inr
l'inscription d'environ 230 sections,
avec un effectif  total de 15,000 chan-
teurs.

GENÈVE

Vers un « 1er Mai »
officiellement férié ?



Confortable chambre à coucher
élégante et exclusive, en cerisier mat, composée d' un UT DOUBLE avec
TABLES DE CHEVET attenantes , d'une COMMODE, d'une GLACE indé-

Literïe composée de 2 sommiers métalliques avec tête réglable — de 2
protège-matelas capitonnés — de 2 matelas Schlaraffia 190X95 cm. Fr. 560.—

en beau frêne rehaussé d' un filet noir , composée d'un BUFFET de 170 cm.
de large AVEC 3 TIROIRS ET 3 PORTES, d' un ARGENTIER avec 1 abattant
dans le haut et une niche en bas. d'une TABLE A TIRANTS 120 x 75 cm.,

Ils séduiront non seulement par s,̂
orf g irJntde Zn ^i «2* LarSeS fac1,Wé8 d6 P3'6™"* f t V {
encore par leurs prix avantag eux / .  A f- U \

Neuchâtel : 1, rue de la Treille s VJjy  ^C_2<roi—zcv>>—
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COS TUMES TAILLE UR B
dernière nouveauté r^

Fr. 125.-, 150.-, 170,-, 195.- et 220.- R

COS TUMES TAILLE UR |
pièces isolées

n R UGrandeurs 34 et 36 Fr. «* J ."

Grandeurs 38 et 40 Fr. 46.- M

Grandeurs 38 à 44 Fr. 58.-, 69.- et 9-5.- U

VÊTEMENTS MOINE S
P E S E U X  M

^VTfenTiOn , dès j eudi 27 mars , après -midi

sortant de fabrique
nous vendons

50 COMPLETS roKSïïSS« 100.- et 115.-
OU rAIMIALUIw EN TISSUS ANGLAIS • ¦ ¦ 32."

ÏStlTtS? Mai$on Rialt0
Borne 22, Matile.

l-^̂^ ™ *̂̂ - ™ ¦ ¦ I I I — M —^—— ¦ ¦¦ I II I I I I I .  ¦» i

/^S BL\ Le 
nouveau modèle DKW RT 250 VS se 

dis-
M wi\ tingue par sa forme élégante et son allure
H B sportive. Il est tout particulièrement destiné
«j Wj au conducteur difficile et au véritable con-
\fi | 9/ naisseur.
^^ 1̂ 1£/ Mme G. Cordey, motos, Place Pury 9, Neuchâtel
¦ ""̂  Demandez prospectus et liste des revendeurs

à l'agent général

T DKW : Jeker, Haefeli & Cie S.A., Balsthal

W r\ S
S ^^__fe^ Pour votre prochaine lessive S

"""* ^T~ demandez une démonstration
9 * - © de la nouvelle

s ; ELAN-COMBI :
V,'_ 4_ \J1 "̂ «̂ L̂

^̂  
j S  qui bout, lave, rince et essore

^*r m
La machine qui vous étonnera par son travail rapide, sa fabrication i

et son prix j
De dimension réduite, elle a été conçue spécialement pour la cuisine

et la salle de bains

AVANTAGEUX SYSTÈME DE LOCATION-VENTE

S CRETEGNY a C» «rrr NEUCHÂTEL g
BOINE 22 / Tél. 5 69 21 ¦

¦ ¦
flHHHHMHHflHHHHHHHIHillHHIIHaH»

FA BRIQUE Dt TIMBRES ~^ ŜtL

lUTZ'BCRGCRira
.Baam-tmtf.HFUCHtTElJ

Téléphone 5 10 45

||~ ftlRH | i I1SI9 El
HB iBIIHii j Iffl S sBiSt

! II ' Sli IHP* H
HfiVi sfli D ̂Fv ĤfiM ilH B #̂

Avez-voua besoin

de meubles
et n'avez-vous pas

d'argent ?
Ecrivez - nous, nous

vous aidons.
Case postale 41897-131,

Llestal (BL).

A vendre

DIVAN-COUCHE
avec matelas, garantie 10
ans, Fr. 185.— . Rossel ,
place Pury (nord de la
Banque cantonale). Tél.
038-5 86 60.



Essayez

iINCAROM
¦nn|m pour votre

HnSp̂  ̂ café au lait...

L'iNCARO M a soulevé partout un ent- m^l SE
housiasme général. Délay é- directement p. jH _ ĝMfiHfifi f̂c». S
dans le lait sans adjonction,; d'eau, il est H Hjfl «"

INCAROM , extrait soluble de 27% de lMjk?LPWKvlwJi?l ll "*
café choisi et de 23% de chicorée (Franck ^
Arôme) additionné de 50% d'hydrates |'"filnP'flvV <£

Encore plus avantageux en grande ^w ! • 0t«8« OE «F|| || E

boîte économique de 240 g\ Fr.5.50 »«»¦ "SÔNNÊ 'M " 
£

.jT -tllliS||PS ̂ IrvlrftTlir'̂ '̂ ^S 3f̂ B Pk
dk& 'WVM f̂^K f̂iaBI ^î -jLkvfil H^% 

Garage 
Schenker , Neuchâtel,

.¦¦«««¦il̂ *38?!^̂ !Ŝ  »*'¦ * 
28 «¦

En un tour de main, cette élégante voiture se transforme /?"" Gemn Garaoe R Ammann la Neuve-
en fourgonnette robuste. Place énorme, large porte arrière tpl y|||e (£|_ 7 95 5ç_
s'ouvrant vers le haut , glaces panoramiques, intérieur «.... _. 1 I....I c.1-1 u..ii -, , . . .. . ES^̂ Ss âfi 

tarage A. Javet , iaint-nartin,
soigne, tenue de route record , moteur puissant mais silencieux, fil gtc ''.̂ ^awa^ak? "******_ ¦¦¦ Hk tel 7 12 76

«̂ ¦rY B»»A aa  ̂ W^P ̂aV TB Mw*m* bler , tél. 6 35 70.

O C V  28 53 N ¦̂¦¦̂  ̂
^̂ l*B^̂ ^¦ - , 1 »^^^^— ________ |

M Neuchâtel, comme toutes les grandes villes de Suisse, M
M dispose maintenant du fameux studio PRONTOP HOT , M
M qui connaît partout un succès retentissant. H
M Le studio PR0NT0PH0T vous permet d' obtenir M

U en 7 MINUTES M
H 4 MAGNIFIQUES Q
W PHO TOS-PASSEP ORT M
M pour fr. 2.50 SEULEMENT M
U PR0NT0PH0T est entièrement automati que et exé- Q
\\ cute des travaux impeccables pour passeports , per- U
M mis de conduire, cartes d'identi té , abonnements , M
\A offres de service, portraits , etc. M

Faites un essai à nos risques. M

Photo-studio officiellement reconnu par le Service sanitairo

L^ Pl uta  • O P T I Q U E  . C r w f e

p< « s o u s  les Arcades » W

r_ YTTTTT TTTTTTTTXX^XTXTTTTTTT^TTTT^

Café de fêtes ou chocolat /^E v̂
dans ce cas, KAISER est roi fj djj* fà

58 différents articles spéciaux >5_5̂
sont prêts pour les nids de Pâques, grands
ou petits, et ils sont tous vraiment «à ^h"V^.croquer»: il n'y a que l' embarras du choix. /^¦_^̂ >.

Nos œufs de Pâques en chocolat / f~*/™«\
sont non seulement appréciés pour leur |/ \Sî»_l«_H
décoration, mais aussi pour leur contenu: l -~*Y<^_fJ

Les lièvres de KAISER ^Qgr
flattent l'œil autant que le palais:

6.1S 4.35 -.75 14.75 5.75
810 o- Nougat V

L'offre de la semaine f ^TV^3 plaques de chocolat KAISER le plus lJ[ *̂ M̂i\fin dans une jolie banderole de Pâques: I 'v *̂Jfi|«Extrafin», «Mihoma», «Rahm» I ~Vv*^_ff
300 g. seulement Fr. 2.70 \ / \ W)

Le Café de Fêtes KAISER ^̂ JÉT7

fait de Pâques une vraie fête. ,_h___
Le paquet doré de 250 p. Fr. 3.65 T__"̂ __.

¦ KAiSEHss (||
NEUCHATEL — RUE DE L'HOPITAL 18

Succursales et dépôts dans toute la Suisse.

SUNOL ajoute l'éclat à la blancheur !

__^3sB__
1 1H H. fil

fca_ M

l-N-LOBL.
NEUCMAT EL

A VENDRE
une raboteuse-dégauchisseuse combinée , avec
toupie circulaire et mortaiseuse, largeur 610
mm., avec ou sans outillage , ainsi qu'un four-
neau à colle , longueur 150 cm. Le tout à
l'état cle neuf. — S'adresser : M. A. Yutzet ,
menuiserie , Givisiez , près Fribourg. Télé-
phone (037) 2 54 71.



___ij^̂ mm^̂ ^ntfMflBaVtfB âwavw v̂

Mi i;;«:?-' 7Z:3WÊmM Pour la moutarde, le tube est sans rival

Plus profitable encore - le tube de famille-200 g à Fr. 1.- ^^W

PALETOT /f^̂ ŴW^^
 ̂i 

^
moderne / /j . J ̂ J :/ ' '¦• |f| i f , • • \\

cl manches piqûrées, l ' y J œ j r\  !||i §!:. I : f W0^  ̂ j|

vc/ »"' r ' i y ¦; j j

La belle conf ection pour dames TT'Twr4_____ ^y 1

Vil 4 ¦ v ':.'„: "¦ '• .«*

_____K___________B_____________i ____________________ _____¦__¦_¦WT Êfc, S REFROIDISSEMENT PAR 
^gSfT - 'MM. = ; TURBO-VENTILATEUR W

• 
SILENCIEUX D'ADMISSION ET !  ̂ ''fflflMk
ECHAPPEMENT EFFICACE i j  WÊw

Veuillez m'envoyer gratuitemenl votre pros-
pectus poui vélo-moteui CONDOR-PUCH Neuchâtel : Agence Condor

NOM , , .,,.,.. ., , „ „ Fleurier : F. Balmer
Môtiers î J. Muller

ADRESSE ~ — Travers : Von Rohr
Diesse i V. Bourquin

- —¦ ' Sugiez : S. Guilloz

SAMEDI
de nouveau de

belles petites

langues
de bœuf

avantageuses
BOUCHERIE

HOFMANN
Fleury 20 Tél. 5 10 50

Que se
pnssera-t-il

au

9
A vendre 2

FOURNEAUX
« Affolter » tout combus-
tible, éventellement Inex-
tinguibles, un potager
à gaz « Esklmo », 4 feux ,
four , chauffe-plat , par-
fait état. Un petit four-
neau « Eskimo » émalllé
blanc, un trou , pour
chauffage ou cuisson.
Tél. 5 24 23.

¦ -àr

f|SS|iP} P°ur vous> ™ meilleure qualité

IjjpBl- PêCHES SlS^
fÊÈÊT ^̂ Ifev ŜBr Délicatement fruitées , fondantes M̂ Ŝ

l__^_l ANANAS Ŝ Êfe^
WMfi Ma—>M JBB0* Unc saveu ' P,eine Gt aromatique ftjtfjvS
ÊmB^ST'''- \l I .V; -S _^ I"1 évoque le 

soleil d'Hawaï.

I_^̂ ^^̂ ï̂ _L B°îte de 1° t ranchcs

l|É]  ̂ Fruits coc
'(*a'l 

^̂ ^^
HUI ËS^̂ jS 

voureux ; un régal pour 
chacun.

P Ik*̂  ̂ a _̂i__ Escompte habituel

5*4%,// est une exclusivité 11 L—S _£ E"!_1<>>y «tc{ des détaj |,ants KEA_____i

y reste!
ARWA finesse, 66/19 Fr. 3.90
ARWA jeunesse, 66/20 Fr. 4.90
ARWA grandesse, 75/1S Fr. 5.50

PENDANT LES FÊTES DE PÂQUES

B0C K BIER
brune ou blonde

Brasserie Muller S. A.
Téléphone 5 73 21

I UDEâI
Union de Défense Economique

de l'Automobiliste

VOTRE CADEAU
DE PAQUES

** /~\ I>©l
dès le 29 mari

à la station service
de la Coudre, Neuchâtel

Devenez membre de l'UDEA
" Tous renseignements au secrétariat

Station - service de la Coudre
I Tél. 8 90 69 Dime 91 Neuchâtel 9 I

Je m'intéresse à votre action , veuillez I
I m'envoyer documentation par retour.

I Xom : . I

Adresse i ¦ 
^^ ^_^ ¦



Le Passager clandestin %
LES NOUVEAU X FILMS A PARIS

Film français réalisé par Ralph
Habib , d'après le roman de Georges
Simenon. Interprètes : Martine Carol
(Lotte), K.-H. Bœhm (Jean) , Serge
Reggiani (Mougins), Reginald Lye

(Buddington).

Depuis que Flaherty tourna en
1926 l'admirable Moana qui a con-
servé intactes à ce jour toutes ses
qualités de fraîcheur et de poésie ,
les iles de Polynésie ont servi de
prétexte à de nombreux et bien
médiocres exercices cinématogra-
phiques. On se rappelle de films
récents comme Tahiti ou la joie de
vivre , de Bernard Borderie , repor-
tage décevant , consacré en premier
lieu aux cinéastes et à leurs « va-
cances » à Papeete ; Ultimo Para-
diso , qui appartient à la série ita-
lienne de Mag ie verte , Continent
perdu , L'Emp ire du soleil. Le titre
français — Le paradis des hommes
•—• doit probablement évoquer de
rares voluptés édéniques. Mais l'ori-
ginalité et la beauté de certains
documents photographi ques ne font
pas oublier le profond manque
d'authenticité de ce film. Quant au
Passager clandestin ? Entièrement
tourné sur les lieux mêmes de l'ac-
tion par Ral ph Habib , il tente
d'ajouter l'attrait d'une intrigue
policière et sentimentale à celui
que l'exotisme exerce toujours sur
les spectateurs.

Un notaire londonien , Budding-
ton , est chargé de retrouver l'héri-

Lotte (Martine Carol) délivre Jean , le radio de bord (K.-H. Bœhm)
ligoté par Mougins.

tier d'une immense fortune : Maré-
chal. Ses recherches le conduisent
à Panama , puis à Tahiti. Sur le
bateau voyagent deux aventuriers,
Owens et Mougins , et une passagère
clandestine, Lotte. Eux aussi s'effor-
cent de rejoindre Maréchal dont
Lotte avait été autrefois la mai-
tresse.

Au cours de la traversée , Mougins
tue Buddington , puis à Tahiti , il
tuera Owens. Mais Jean , le radio
de bord dont Lotte est tombée
amoureuse , fera arrêter Mougins qui ,
tombant à la mer , sera mangé
par les requins.

Cette intrigue sans grand intérêt
est entremêlée de danses , de fêtes
et de baignades. Par ailleurs, les
magazines cinématographiques n'ont
pas manqué de diffuser de nom-
breux détails sur le séjour à Tahiti
de Martine Carol qui se plait , dans
ses interviews à chanter le charme
de ce pays de rêve. Voilà qui doit
assurer le succès du Passager clan-
destin ! N

Malheureusement , les colliers de
fleurs , les épaules et les gorges ron-
des des vahinés et la blonde pla-
tinée Martine Carol ne suffisent pas
à faire un film. Des acteurs, Reg-
giani est le seul qui tente de donner
à son personnage une certaine
vraisemblance , et sa présence dé-
tonne dans cette atmosphère factice.

Que penserait Flaherty s'il voyait
le Papeete de 1958 et ce qu 'en
montrent  les cinéastes ? C. G.

Les Misérables

Bernard Blier, Danièle Delorme et Jean Gabin , dans une scène
des « Misérables ».

Cette nouvelle version cinémato-
graphique du fameux roman de Vic-
tor Hugo (la septième réalisée dans
le monde depuis les temps épiques
du muet !) est littéralement écra-
sante. La projection , en effet , ne
dure pas moins de quatre heures !
C'est beaucoup pour le spectateur ,
aussi captivé soit-il par les succes-
sifs rebondissements de l'action.

Le film de Jean-Paul Le Chanois
ne manque pas d'ambition , on sent
qu'un soin particulier a été apporté
à sa réalisation et , cependant , ce
n 'est pas tout à fait une réussite.
L'accent mélodramati que est trop
appuyé au détriment du relief
psychologique de certains person-
nages, qui aurait gagné à être plus
fouillé. Les différents épisodes, en-
fin , auraient pu être synchronisés
avec plus d'adresse. La scène de la
révolution et des combats de rues
est trop étalée, trop appuyée , tandis

que d'autres séquences (le mariage
de Cosette ou la mort de Jean
Valjean , entre autres) apparaissent
presque escamotées.

La distribution est fort nom-
breuse et , dans l'ensemble, les ac-
teurs (adroitement dirigés) jouent
bien : citons d'abord Jean Gabin ,
admirable dans le rôle de Jean
Valjean. Sachons-lui gré surtout
d'avoir su faire revivre le légen-
daire personnage de Victor Hugo
avec un tact et une sensibilité qui
excluent les faciles effets mélodra-
matiques. Frémissante et pathétique
dans le rôle court de Fantine,
Danielle Delorme suscite l'émotion
sans le moindre artifice.

Enfin , Bourvil , Sylvia Montfort,
Bernard Blier , Fernand Ledoux et
Lucien Baroux , etc., animent , de
leur mieux , les autres personnages
de cette vaste fresque. G. F.

DANS LES CINÉMASAU STUDIO :
« LE DISQUE ROUGE »

Ce film Italien nous parvient précédé
d'une flatteuse réputation , n raconte
l'histoire d'une famille dont le père est
un cheminot follement admiré par un
de ses enfants mais méprisé par les au-
tres. Le pauvre homme est beaucoup
moins maitre de sa famille que du puis-
sant engin qu 'il conduit . Et l'on peut
observer que sur le plan professionnel
ses ennuis s'aggravent à mesure qu'ils de-
viennent plus forts sur le plan affectif
et familial. Oeuvre réaliste de l'école Ita-
lienne , donc très proche de la vie , ce
film sérieux et dramatique traite en
passant quelques problèmes d'une actua-
lité brûlante avec une parfaite hon-
nêteté.

En 5 à 7 , samedi et dimanche , pro-
longation de la très belle production de
Walt Disney «La conquête de Pablito »,
qui raconte l'extraordinaire amitié d'un
enfant et d'un cheval , ce qui n 'est pas
sans évoquer « Crin blanc » mais dans
un cadre tout différent puisque l'action
est au Mexique.

APOLLO :
« L E  SOLEIL SE LÈVE A USSI »
S'attaquant à un des romans améri-

cains les plus sanctifiés, Darryl Zanuck ,
dans sa deuxième production Indépen-
dante , sous l'égide de la 20th Century-
Fox , a assemblé un canevas étincelant

d'espace et de beauté , en France , en
Espagne et au Mexique .

Cette magnificence visuelle , en cinéma-
scope et en couleur est jouée par Ty-
rone Power , Ave Gardner et Mel Ferrer ,
entre autres. Le metteur en scène Henry
King a monté un magnifique spectacle ,
d'après le scénario remarquablement
fidèle de Peter Viertel , L'histoire , vraie
comme la vie , éclate soudainement dans
un premier plan retentissant, hypnoti-
que, sensationnel, d'une ville espagnole
en pleine fiesta et corrida. Ici à Pampe-
lune , les tensions croisées du trio com-
mencent à atteindre un état d'urgence...

CINEAC
Cette semaine, la salle spécialisée du

reportage du documentaire et de l'actua-
lité met son écran à la disposition du
célèbre Walt Disney.

Un festival avec 5 dessins animés fera
la Joie des grands et des petits .

Avec les actualités sélectionnées dans
Pathé et Fox, vous verrez les principaux
événements de la semaine.

AU PALACE :
« LE DESIR MÈNE LES HOMMES »

Norbert et Olivier , le premier vivant
aux crochets du second , fils d'un gros
Industriel , projettent des vacances aux
Baléares , avec Nathalie , une jeune In-
souciante. Mais le père refuse de finan-
cer le voyage. Au cours d une entrevue
orageuse, Norbert provoque Involontaire-
ment la mor t de l'industriel.

Olivier devient patron de l'usine. In-
capable , mal conseillé, il accumule les
erreurs , renvoie un excellent Ingénieur ,
Philippe Vincent , et conduit l'usine à la
ruine. Le hasard fait  rencontrer Philippe
et Nathalie et bientôt l'amour les unit.
Mais Norbert tente de nuire à son rlvsl.
Il sera ainsi amené à révéler sa part
dans le drame dont le père d'Olivier
fut la victime. Epreuve salutaire pour

ce dernier qui deviendra enfin un hom-
me digne de ce nom et de sa position
sociale.

AU REX :
«LES AVENTURE S DE DON JUAN»

Un chef-d'œuvre de mise en scène et
d'interprétation. « Don Juan » ne pouvait
être qu 'Errol Flynn , vrai personnage de
légende ! Un acteur incomparable ! Un
héros prestigieux ! Toute l'âme ardente
et chevaleresque de l'Espagne du grand
siècle.

Avec une action sans relâche , de mul-
tiples sensations, ce véritable chef-d'œu-
vre de cape et d'épée ne cède en rien
aux précédents « Aigle des mers » ou
« Robin des Bois » . Dans un cadre nou-
veau, accompagné de Vlveca Lindfors ,
Errol Flynn nous fait une nouvelle dé-
monstration de « pourfendage » sans ré-
pit. La richesse incomparable des costu-
mes et des décors « rehaussée encore
par des extérieurs magnifiques, en font
un triomphe de cape et d'épée.

En avant-programme , un « western »
musical de Fred Scott permet une éva-
sion « Dans le vieux Montana ».

AUX ARCADES :
BOLSHOI BALLET

J. Arthur Rank a eu l'excellente Idée
de faire filmer par Paul Czinner, artiste
sensible et fastueux , le fameux Bolsnol
Ballet de Moscou, compagnie dont la ré-
putation internationale n 'est plus à faire,
et dont la vedette est la fameuse étoile
Galina Oulanova . En couleurs, ce fUn1
est une succession de ballets du réper-
toire occidental et soviétique, puisque »
côté des œuvres de genre comme U
« Fête tartare » on trouve les ballet!
aussi classiques que « Giselle » et « U
mort du cygne » . Les amateurs de bal-
lets ne manqueront pas cette occasion
unique de voir ce qu 'ils ne reverront
sans doute j amais. Le mystère qui I*
gne sur le pays des Soviets et sur leur»
réalisations artistiques n 'est pas ¦
moindre attrait de cette œuvre envoû-
tante , pour laquelle rien n 'a été épargne.

En 5 à 7, samedi et dimanche, pro-
longation du grand succès de rire avec
Darry Cowl : « Le triporteur ». A se
tordre.

La réverbération du soleil
sur les pentes neigeuses ou W>
la surface de l'eau gâche '*
joie du ski et des sport s nau-
tiques. Vos yeux sont en elle'
irrités par cetle lumière l'°P
violente ; démangeaisons, rou-
geurs, inflammations apparais-
sent bientôt. Combattez «>
ennuis en utilisant le bain ocu-
laire

qui soulage et rafraîchit les
yeux douloureux rap idement
el de façon durable. Le flacon
avec œillère à Fr. 2.95 •'
"¦ '"¦ m»

Connaissez vos amis
L'ami du rhumat isant  et de tous ceux

qui souffrent de lumbago , névrite el
scia.tique , c'est l'EMPLATRE ALIXOCK.
Applique sur la place douloureuse , il
agit  par un léger massage à chaque
mouvement du corps , active la circula-
tion du sang dans la peau et par la
douce chaleu r qu 'il procure , il apporte
un prompt soulagement. Il ne coûte
que Fr. 1.60.

DIGESTION LABORIEUSE ?
Après un repas qui vous fait crain-
dre un lendemain difficile , prenez le
soir un ou deux GRAINS DE VALS.
Ils aideront vos fondions digeslives
à faire face à une tâche inaccou-
tumée.

25 grains: Fr. 1.80; 50 grains: Fr. 2.80.
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UNE CIGARETTE -w»- LJn

D'HOMME QUI ENCHANTE I HA ^M""".

« LES FEMMES 1 %rj f

Mary-Long 1̂ '̂
LA P L U S  D O U C E  DES M A R Y L A N D  il ______--J--^^

Permanente à froid pour les hautes exigences

Avec la nouvelle matière active O U L V I U

(. S  . Coiffeur de Paris
f f/ Y 7f 1f / Jf A  2. rue Saint-Mauricechez ŷ /U/ ÙÇUIO Tél 5 „, 73

-J ^dlJ I M W ^MM è des Tortellini !

y / / Qualité Lenzbourg
M Wr 1/2 boîte Fr. 1.35 Les délicieuses petites couronnes

M W 1/1 boîte Fr. 2.40 de pâte à nouilles, fourrées de fin
($MF 2/1 boîte Fr. 4.45 hachis de viande, accompagnées
Ĥ  _ -̂i d'une sauce relevée.

\ ,̂ —- Conserves Hero Lenzbourg
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et choisissez un mobilier ODAC

1 table de cuisine, pieds chromés, dessus Formica couleur , 4 tabourets assortis ;
1 magnifique chambre à coucher en bouleau doré (ou noyer) comprenant 2 llte Jumeaux

avec entourage, 2 tables de nuit , 1 grande armoire 4 portes, 1 coiffeuse avec glace cristal;
2 sommiers métalliques avec têtes mobiles , 2 protège-matelas et 2 matelas ;
1 tour de lits et 1 couvre-Uts, nouveaux modèles ;
1 très beau salon CLUB avec sofa et gros fauteuils, côtés fermés ;
1 salle a, manger très moderne comprenant : 1 buffet avec desserte en noyer choisi,

tiroirs avec arrêts brevetés, 1 table a rallonge nouveau modèle, et 4 chaises avec
dossiers et sièges rembourrés.

Le mobilier complet, neuf de fabrique ri". 19DU.™"
Chaque pièce peut s'obtenir séparément sans augmentation de prix ; tous nos meubles,
ainsi que la literie, sont fabriqués par les meilleurs spécialistes du pays. Bien d'étonnant
que les fiancés de Lausanne, Genève, Bienne , etc., viennent choisir un mobilier ODAC.
Fiancés, fixez aujourd'hui encore un rendez-vous et nous vous reprendrons

en automobile.

Livraison franco — Garantie 10 ans — Facilités de paiement

Ameublements Odac Fanti & 0e - Couvet (NE)
Tél. (038) 9 22 01
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Votre garde-robe ne saurait être complète sans un

MANTEAU MI -SAISON
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Escompte 5 %
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Le triste sort des professeurs
en Allemagne orientale

IMAGES DU PARADIS 'SO VIÉTIQUE '

Notre correspondant pour les a f -
faires  allemandes nous écrit :

Le parti socialiste unifié (com-
muniste) de l'Allemagne orientale
avait convoqué au début de ce
mois, dans la salle des congrès du
ministère des finances de Berlin-
Est, une conférence à laquelle as-
sistaient les secrétaires du parti au-
près des universités et 900 profes-
seurs et privat-docents. Celte con-
férence avait pou r but la « reprise
en main » des milieux intellectuels,
dont le manque d'enthousiasme à
se rallier sans réserve au régime
des Ulbricht et consorts fait depuis
longtemps le désespoir des poten-
tats de Pankow. L'organe officiel
du SED vient de consacrer plu-
sieurs colonnes â cette réunion ,
lesquelles montrent à quelles pres-
sions sont désormais soumis ceux
qui ont en main la formation de la
jeunesse.

Pou r bien prouver leur puis-
sance, les organisateurs commencè-
rent par faire défiler à travers la
salle du congrès un .  détachement
d 'é tudiants  en un i fo rme  de l'armée
populaire. Puis le « protecteur pour
l'étude du marxisme-léninisme » (le
changement de régime n 'a pas tué
le culte des t i t res !) de l'université
berlinoise de Humbolt , Robert Nau-
m a n n , monta le premier à la tri-
bune.

Naumann , en dépit de son titre
ronf lan t , n 'est qu 'un petit  fonction-
nai re  sans ins t ruct ion particulière.. .
Seuls son zèle communiste  et sa fi-
délité à Ulbricht lui permettent au-
jour d'hui de donner  des ordres
à beaucoup plus ins t ru i t s  que lui
et de faire trembler le corps pro-
fessoral. Son discours se termina
par une péroraison qui est un mo-
dèle de concision : « En 1956,
s'écria-t-il, nous avons commis l'er-
reur de discuter avec les intellec-
tuels opposés au régime, alors que
nous aurions tout simplement dû
leur f... sur la gueule » (in die
Presse schlagen !) ». Un professeur
de Rostock réclama ensuite une  en-
quêt e contre ceux de ses collègues
qui n'admet ten t  pas le « baptême
hiïque » pour leurs enfan t s , et une
déléguée de l'un ive r s i t é  de Halle dé-
nonça  un professeur assez impru-
dent  pour prétendre que toute pro-
pr iété  privée n 'est pas forcément
le produit d'un vol. On lut ensuite
une proclamation du sénat de l'uni-
versité de (ireifs'wald réclamant  des
pouvoirs accrus pour les fonct ion-
naires  du parti  chargés de surveil-
ler l'enseignement dans  les hautes
écoles.

Antwrifitpips
Comme il y a longtemps que les

professeurs « bourgeois » ont été
éliminés,  ceux qui étaient visés
étaient tous des communistes  bon
te in t  à nos yeu x de démocrates oc-
c identaux,  mais de dangereux « dé-
viationnistes » à ceux des « purs »

de Pankow : les professeurs Kuc-
zynski, Behrens, Benary, Strern-
berg, Lauer, Wiese, Havemann et
Herneck. Behrens y alla de son au-
tocritique, mais ne parvint pas à
se laver de tout soupçon. « Il ne
suffit pas de rejeter ses concep-
tions politiques, lui fut-il subtile-
ment répondu , il faut encore renier
ses théories ! ». Quant au secrétaire
d'Etat à l'enseignement universi-
taire , Wilhelm Girnus, il dut faire
lui aussi son « mea-culpa » public
et promettre d'agir à l'avenir avec
plus d'énergie contre les « éléments
opportunistes ».

Arrestations
On apprit peu après que huit

professeurs de l'université de Ber-
lin-Est , parmi lesquels Herneck déjà
cité, avaient été arrêtés, et que les
travaux de l'école vétérinaire
avaient été pratiquement suspendus

en raison du petit nombre de pro-
fesseurs restant en liberté... En ou-
tre, un certain nombre de person-
nalités connues, dont le professeur
Heinz Ladendorf , de l'univers i té  de
Leipzig, v iennent  de d e m a n d e r  le
droit d'asile à la République fédé-
rale.

Toutes ces mesures portent le
sceau d'Ulbricht, dont nous avons
relaté récemment la rap ide ascen-
sion vers le pouvoir personnel. El-
les trahissent le désir du gouverne-
ment  de museler défini t ivement
toutes les formes d'opposition, si
l'on peu t encore apposer cette éti-
quette à des hommes qui appartien-
nent tous au S.E.D. et dont le seul
crime est d'avoir une conception
du communisme un peu différente
de celle du secrétariat général du
parti.

Léon LATOUR.

VAGUE DE DÉFAITISME
EN GRANDE-BRETA GNE

( S U I T E  D E  L A  P R E M I  È R E  P A G E )

Un désarmement qui conduit
à l'occupation étrangère

Actuellement, une vaste campa-
gne se développe en Grande-Breta-
gne contre l'armement nucléaire.
Elle est destinée avant tout aux
masses ouvrières, qui font marcher
les usines et qui peuvent par con-
séquent, en ayant recours à la
grève , arrêter le fonctionnement de
celles-ci. Mais cette campagne
s'exerce aussi dans les milieux uni-
versitaires et intellectuels, où sont
lus les organes tels que « The Ob-
server » et « New Statesman », tous
deux porte-parole de la di te  campa-
gne. Il est annoncé pour Vendredi-
Saint une  manifestation de protes-
tation contre la politi que nucléaire
du gouvernement, qui se déroulera
de Londres à Aldermaston, centre
nucléaire britannique, et à laquelle
prendront  part des groupes de so-
cialistes de pacifistes, de végéta-
riens (!) ,  ainsi que les inévitables
Bertrand Russell et J.-B. Priestley.

Les objectifs de cette manifesta-
tion sont de contraindre le gouver-
nement à renoncer unilatéralement
aux armes atomiques comme
moyen de défense et à demander le
retrait des bases américaines pour
lancement  de fusées à East Anglia
et ailleurs.

Tout d abord , on pouvait  penser
que le mouvement en faveur de la
suppression des armes nucléaires
en Grande-Bretagne n 'était le fai t
que de quelques luna t i ques inoffen-
sifs et pacifistes exacerbés : Ber-
trand Russell , dont les thèses
« mondia l i s t e s  » sont d'une  rare in-
s ignif iance, J.-B. Priestley, un ro-
mancier  dont on est incapable de
se souvenir  d'une seule oeuvre , Mi-
chael Foot , un ultra de la gauche
procommuniste qui n 'a jamais  « di-
géré s> son éjection du parlement
en 1955, et deux ou trois autres de
moindre  réputation.

Or. ce mouvement prend de la
bouteil le,  comme on dit. Bevan ,
qui se voit déjà à la place de Sel-
¦wvn Llovd , ne l'appuie pas ouver-
tement ,  car il doit faire  preuve de
modération en ce moment pour des
raisons électorales, mais une
s o i x a n t a i n e  de députés de l'aile
gauche travailliste , conduits par
M. Stephen Swingler, lan Mikardo ,
Konni  Zilliacus, tous trois connus
pour leurs sympathies sov iétiques,
le sou t iennent  ouvertement. Un
groupe particulier , « Campagne uni-
vers i ta i re  pour le désarmement nu-
cléaire ». qui demande « la renon-
c ia t ion  incondi t ionne l le  à l'emp loi
et la production d'armes nucléai-
res par le gouvernement bri tanni-
que » . s'agite à Oxford , Cambridge
et aut res  lieux de renommée où se
fortre l'élite anglaise de demain
Priestley. qui disait il n 'y a pas si
longtemps que «la  télévision pro-

duira dans notre pays une généra-
tion de crét ins », s'est servi de cette
même télévision pour d i f fu se r  une
pièce antimi litariste; antiaméricaine
(mais non anticommuniste) et anti-
torie contre les armes nucléaires.
Enfin une partie de la presse, du
« Herald » à l'« Observer », et du
« News Chronicle» au « New Sta-
tesman », sympathise ouvertement
avec les animateurs de cette cam-
pagne contre les armes nucléaires.

H est tout à la fois significatif et
symptomatique qu'un tel mouve-
ment prenne de l'envergure alors
mêm e que la Grande-Bretagne, re-
nonçant  de plus en plus à ses ar-
mes dites  conventionnelles, centre
son effort de défense mil i ta ire  sur
l'armement nucléaire. Supprimer
l'armement nucléaire, dans ces
condit ions , équivaut à se désarmer
volonta i rement  et a ouvrir  toutes
grandes les portes à l'ennemi.  Un
Russell . certes, n'en est pas dupe,
puisque ce « philosophe » athée et
promarxiste a publi quement procla-
mé qu 'il préfère l'occupation sovié-
tique à un nouveau confl i t .  Un cer-
tain commandant  (!) Stephen King-
Hall , qui vien t de publier un ou-
vrage futile , mais significatif , sur
la « Défense à l'âge nucléaire  » ,
n 'en est pas davantage dupe mais ,
au lieu d'en tirer les conclusions,
cet étrange mil i ta i re  assure que « le
pacifisme est une meilleure arme
de guerre que les engins atomi-
ques », et il préten d sans rire que
le « way of l i fe > britannique vain-
cra le bolchévisme en montrant
aux rouges son caractère supérieur
lorsque ceux-ci... occuperont la
Grande-Bretagne 1

Gaitskell sera-t-il le Kerensky
de l'Angleterre

Encore une fois, on aurait pensé
que des arguments aussi typ ique-
ment défaitistes, tels que ceux de
MM. Russell et King-Hall , seraient
immédiatement et imp itoyablement
rejetés par la plus forte majori té
de ce peuple anglais dont l'ardent
patriotisme fit .  toujours l'admirat ion
du monde entier. Ces arguments, un
député travailliste (ancien beva-
niste)  comme Desmond Donnelly a
dit qu 'ils sont dignes de « futurs
collabos » des Soviets en Grande-
Rretagne. Il a également dit que
de tels arguments, en 1940, auraient
amené la Wehrmacht dans le Royau-
me-Uni et auraient fait de Londres
siles, c'est accepter l'agression,
un autre Vichy.

Il n'en est pas moins frappant
de constater que, lorsque l'institut
Gallup, qui passe pour se tromper
assez rarement, posa la question :
« Pensez-vous qu'il soit faux ou juste
Eour l'Ouest d'avoir recours à la

ombe à hydrogène dans le cas
d'une agression soviétique par ar-
mes conventionnelles », 60 % des

Britanniques de tous les milieux
interrogés répondirent « faux ».
L'URSS, disposant d'une écrasante
supériorité sur l'Ouest en matières
d'armes classiques ou convention-
nelles , une agression soviétiqu e ne
pourrai t  être contenue ou annihilée
que. par la bombe H : toute la stra-
tégie atlantique repose sur cette
évidence. Renoncer à cette bombe,
aux armes nucléaires ou aux mis-
l'inviter même et admettre le prin-
ci pe d'une occupation soviétique
illimitée.

La nation bri tannique traverse
présentement une crise morale
grave, et c'est probablement pour-
quoi elle s'adonne à un défa itisme
de mauvais aloi. Cette crise morale
se traduit, par exemple, par une
singulière vague de xénophobie !
les Allemands sont blâmés « parce
qu'ils travaillent trop », les Japonais
« pour leur concurrence déloyale »,
les Russes « parce qu'ils pourraient
bien nous laisser tranquilles », les
Américains un peu pour tout , Chy-
pre , perte des bonnes manières,
impérialisme du dol lar , anticolonia-
lisme. Bref , il semble que ce vieux
et grand peup le de marins auda-
cieux et de conquérants, qui s'ap-
puie aujourd'hui sur les fragiles
béquilles de la sécurité sociale, n'a
plus la force de lutter après cinq
ans de guerre, six ans de socialisme
et treize ans de décomposition inté-
rieure et extérieure.

Le malheur  veut que toutes les
apparences donnen t  les travaillistes
vainqueurs  aux prochaines élections
générales. Gaitskell , qui est favo-
rable aux propositions Boulganine
pour la conférence « au sommet »
mais défavorable à tout soulève-
ment libérateur dans les pays euro-
péens de l'Est occup és par les
communistes, pourra ient  être le
Kerensky d' une  Angleterre  retombée
sous la coupe des travaillistes. On
sait ce que fit  Kerensk y en Russie.
Gaitskell , comme lui , t i endra  provi-
soirement le pouvoir , puis sera
débordé par un Lénine, en l'occur-
rence Bevan , dont les tendances
procommunistes sont bien connues...

P. HOFSTETTER.

La victoire de Victoire
Le mannequin de Dior a choisi le mariage

Victoire, c'était le plus célèbre
mannequin de Dior.

« C'était » : parce que Victoire
n'est plus mannequin. Elle a quitté
en pleurant la maison Dior. Et en
riant aussi : car elle le fait pour
le « bon motif ». Victoire se marie !

Quand Victoire est entrée chez
Dior , nous rappelle « Paris-Presse »,
les bonnes âmes de la maison se
sont écriées : « Ciel , quel petit mons-
tre ! » Trois mois après , Paris la
découvrait et disait : « Ciel , com-
me elle est jolie ! »

C'est qu 'entre temps Victoire avait
fa i t  des progrès : elle qui était jouf-
f lue  et potelée, était devenue une
longue et mystérieuse jeune fem-
me. Elle avait  appris à se maquil-
ler : fond de teint transparent, lè-
vres roses, yeux très soulignés. Elle
avait appris à marcher et à « dé-
filer » comme personne ; et elle
présentait  de larges robes de tulle
romantique, la tête candidement pen-
chée sur l'épaule, le buste épanoui ,
les bras arrondis en corbeille, la
tai l le  dansante : une ravissante fi-
gure de ballet aérienne et capri-
cieuse.

Une petite f i l le  modèle
Elle avait surtout abandonné l'idée

saugrenue (quand on mesure 1 m.
65 et qu 'on est joli e de façon si
charmante) de porter des robes de
vamp : Dior l'a habillée en î - 'i-iée ,
en ballerine ou en bergère de axe ;
Yves Saint-Laurent en pet i te  f i l l e
modèle.

Pendant quatre ans, Victoire a
adoré son métier. Aujourd'hui , elle
ne travaille plus , mais son program-
me est chargé. D'abord , elle va se
marier dans une mois et en robe

de Dior , bien entendu ! (elle a choi-
si avec Yves Saint-Laurent le mo-
dèle « Bonne conduite », qui s'im-
posait , bien sûr !).

Après, elle fera du cheval (pas
à Paris , mais en Camargue, « où ils
sont beaucoup plus fous»!) ,  de la
peinture  : c'est une passion de fa-
mille. Son frère Louis Devis qui en
fai t  aussi vient de terminer  une ex-
position avec .beaucoup de succès.
Victoire , elle , se contentera  de pein-
dre , sans aucune prétention , des
portraits d' e n f a n t s .

Elle apprendra aussi à faire la
cuisine : pour le moment , elle n'est
que la reine du sandwich.  Elle dé-
ménagera et s'installera boulevard
Suchet , dans un appartement
qu 'Olvmpe commence à préparer.
Olympe, c est la « soubrette » noire
de Victoire : elle seule sait démêler
ses longs cheveux , elle seule sait
apporter un verre d'eau comme Al-
lah présente chez Dior une robe !
« Avec le mystère du Sphynx et
l'impassibilité d'une  momie ».

Et puis Victoire aura beaucoup
d'enfants  ; et Victoire heureuse n 'au-
ra plus d'histoire.

Il y a eu d'abord la Victoire de
Christian Dior : quand celui-ci lui
a dit : «Tu t'appelles Jeannette.
Mais je vais te donner  un prénom
optimiste ! »

R y a eu après la Victoire d'Yves
Saint-Lurent : quand celui-ci lui a
fa i t  porter ses plus jolis modèles,
ses robes blanches en l inon d'égli-
se apprêté qui vous donne quinze
ans.

Il y a m a i n t e n a n t , tout simple-
ment , la victoire de Victoire : elle
va mener la vie qu 'elle aime avec
l'homme qu 'elle aime...

Ce que vous off re notre ray on de «£2SsS*5iî

CRISTAUX llll
: PORCELAINE l||

VOSeS : 12,5 cm. h. Fr. 2.50

15,5 cm. h. Fr. 2.50
20,5 cm. . Fr. 2.90
15,5 cm. h. Fr. 3.50
22 cm. h. Fr. 4.50
21,5 cm. h. Fr. 9.50 ĝS!gg|Sg3

COUpeS 15 cm. 0 Fr. 1.25 ^Mlt] jf/
à 3 pieds : 19,5 cm. 0 Fr. 1.90 WUMf

21 cm. 0 Fr. 4.3U \\Mp 11/
Assiettes l m W
à compote ; 1-3,5 cm. 0 Fr. Î.50 yl| f
Plats à cake : 14x2* cm. Fr. 6.50 pîff
Bonbonnières : n cm. 0 Fr. 2.25 jÉiL

12,5 cm. Fr. 2.90 ts Ŝ f̂ i)

Cendriers : 9,5 cm. 0 Fr. 1.25
Tasses à moka:

ivoire, avec ravissants dessins •« CA
fleurs, bordure or Fr. AiJU

ivoire, avec petits bouquets de ro- « np
ses, bordure or Fr. ék* M 9

ivoire, avec superbe bordure or Fr. iS.VU

Marohâ-Migros H Marché-Migros
i^̂ mnnBH HHHl : 

EiSH Ĥ ĤHMi ĤHHHira»

Lits doubles
comprenant a divans
métalliques superposés,
2 protège-matelas, 2 ma-
telas à ressort (garan-
tis 10 ans), 90X190 cm.
à enlever pour

Fr. 295.—
Expédition gratuite

Maison di» Confort, rue
de la Banque 7, le Locle

Tél. (039) 3 34 44

Occasion, à vendre
PETIT

PIANO
À QUEUE

neuf , marque bien con-
nue (avec garantie),
noyer, seulement 1 m. 40
de long. 7 >-; octaves,
belle sonorité. Prix favo-
rable (facilités de paie-
ment). Tél. (031) 66 23 51
(Heutschi).

I I I IMIII llllllllim.«^i»ff" '!"¦ rem—g—

BAISSE DE PRIX
Bouilli xer c-noix , ,•*** 2.25 et 2.50
Ragoût de bœuf (M 2.50
Cuisseau de veau ,.« *. 4.25
Veau rutilé *»** 3.-
Boucherie BEB GER Seyon 21

UN BEAU CADEAU

rTJ' *il ÈÈJl̂ i l t o *  choix

H
T rj T T T  T "T1 NEUCHATEL

. V \J JL JLl J_l JZJ Vis-à-vis du Temple du bas

H S A M E D I  I
1 SUPERBE AGNEAU DE LAIT I
I BOTJOHEBTE-OHARCTOTEREE

I MAX HOFMANN I
I Rue Fleury 20 Tél. S 10 60 I

A vendre
MOTO « Jawa » 250

modèle 1948. en parfait
état. S'adresser à Jean-
Louis Nlcoller , la Pralsse/
Concise (Vaud). Tél.
(038) 6 74 23.

Le Garage du Littoral
vous offre , de son grand choix d'occasions :

OPEL RECORD 1953. 60,000 km. Très bon état
de marche et d'entretien.

OPEL RECORD 1955. 40,000 km., 8 CV, Très
soignée, avec radio et porfe-bagages.

VAUXHALL 1953, 6 cylindres, 11 CV. Limousine
grise, 4 portes, intérieur simili. 60,000 km.
Soignée.

LES VOITURES RECENTES, OU PLUS ANCIENNES
MAIS RECEMMENT REVISEES, FONT L'OBJET
D'UNE GARANTIE DE TROIS MOIS.
Demandez la liste avec prix, ou venez voir et
essayer sans engagement. Téléphonez au 5 26 38.

J.-L. SEGESSEMANN , GARAGE DU LITTORAL
NEUCHATEL - Pier re-à-Mazel  51

DébuJ route des Falaises Tél. 5 26 38

AGENCE tntejTgîTfc

A vendre.
« Austin » A 50

modèle 1955, 8 CV, 34.000
km. Parfait état, pneus
neufs. Facilités de paie-
ment à personne solva-
ble. Tél. (038) 7 5141.

SCOOTER
à vendre pour cause Im-
prévue , de première main .
«Maïco» avec démarrage
électrique , état de neuf ,
très bien entretenue ;
11,000 km.. Eventuelle-
ment, facilités de paie-
ment. S'adresser à Clé-
ment Aloïs, Auvernler 42.

A vendre pour cause
de double emploi

« FIAT » 1100
modèle 1955, 35,000 km.,
sans accidents. S'adres-
ser à A. Schleppy, les
Geneveys - sur - Coffra-
nc, tél. (038) 7 2145.

A vendre
« Opel-Olympia »
1952, décapotable. De-
mander l'adresse du No
1353 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre , faute d'em-
ploi

« FIAT » 1400
modèle 1952. Moteur en-
tièrement remis a, neuf.
Batterie neuve. — Tél.
(038) 8 27 09.

Deux beaux vélomoteurs
« Condor-Puch » 50 cmc,
modèle 1956, à vendre ,
400 fr. pièce, pour cause
d'achat de voiture. —
Offres sous chiffres C.
T. 1396 au bureau de
la Feuille d'avis.

« V.W. » 1954
couleur noire, très hrt.occasion, à vendre T«8 1145. "*•

« V.W. »
en très bon état , a v«ndre, Fr. 1650.— TU8 1145. ïtL

< Fiat > 1400» 8CV
4 portes, 5 places. Beau»choix : Fr. IBOQ _
2500.— , 3500.—, 4200 —'
Echange et crédit surdemande. Tél. 5 50 53.

A vendre

MOTO « ADLER »
1954, 250 cmc, trèspeu roulé, en parfait
état. Prix à discuter
Pierre Aube , Boudry, lesRochettes 17.

A vendre

voiture 6 C.V.
1950, en bon état. Prix
800 fr. Tél. 7 71 94.

A vendre moto

« PUCH »
250 cmc, roulé 28 ,000
km., ainsi qu 'un vélo-
moteur. Le tout en très
bon état de marche. Tel
6 37 52.

« Messerschmitt »
KR 201, décapotable ,
dernier modèle, aveu
marche arrière , Jamais
roulé, assurance payés
pour 1958, à. vendre pour
cause de maladie grave.
S'adresser : garage P.
Dessarzln , Saint - Aubin
(NE).  Tél. 675 77.

A vendre , faute d'em-
ploi ,

« VESPA » 125
25,000 km. Bon état de
marche, revisée, avec ac-
cessoires. — S'adresser :
Neuhaus , Crête Debély 1,
Cernler.

A vendre une

MOTO « JAWA »
250 cmc. en parfait état
de marche. Bas prix.
S'adresser à René Gul-
gnet, Clos de Serrières
37. Tél. 5 51 48.

« CITROEN »
1948, en parfait état mé-
canique, taxes et assu-
rances pavées Jusqu 'à
fin juin 1958,

Fr. 950.—
Tél. (039) 2 95 89.

A vendre voiture

« ISARD »
en très bon état ;

« VESPA »
6
« LAMBRETTA »

occasions avec garantie ;
un slde-car

« STEIB »
avec freins hydrauliques.
S'adresser à Jules Bar-
bey, Monruz 21. Tel.
5 76 15.

ART! C LE S ET DOCUMENTS D' ACT U A LIT É

TÉLÉCABINE- . ||

î lfer I
' RINDERBERG

Le plus long télécabine
de l'Europe

Du ski jusqu 'à fin avril I
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A notre boucherie VENTE SPÉCIALE DE MOUTON BAR — Notre excellent menu du samedi 29

I GIGOT , u 4.— MS NYLON , „ ur—r*. aux r*r „ .  A ' 1^*~ 3 Kg 
™" Cordon-bleu a la mode du chel ¦j m

_—_----, tm JM ** 
« ESPÉRANCE , 54 gg/15 deniers , pre- Pommes IrilOS f  Wk

#^ K# JX 1° S Ail mier choix garanti , couture ton sur ton , Bf
*** *»W*É «i % kg. idaTIV couleurs jeuness e et noi- 

*%** 
Salade de SOISOEI MÊM B

sette, de 8 K - 10 M • • « &A8P pain et service compris

.LA REINE . 66 gg/15 deniers, premier 
POULET à lO bïOChe depuis . . . .  5-"__^i 

___ __

 ̂^mwmm mmm^^ ^m tftt ^*fc choix garanti, couture ton sur ton super-I COTELETTES . . ¦ . .„ .  -.80 gajS S.HS 3.90 VENDREDI A .WE I
I RAGOUT K kg. depuis 2.50 L>SSSSSSSSSSSS«̂ BSSSSSSà|«>««J TARTE AUX POMMES 
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La viande de mouton est bonne et bon marché HL^K ! /MM̂ ^^ ̂ ^ M 

iB^^^%^ 

ML

L— —,,,„ „„ MIOROS «̂  ss^J

MEUBLES D'OCCASION
I MOBILIER COMPLET

utilisé 1 année, vendu avec garantie F> 9flflfl

I LUXUEUX MOBILIER COMPLET
(valeur neuf Fr. 8700.—), utHlsé 3 ans p- AQflfl _

1 chambre à coucher, lits Jumeaux , avec literie . . . Fr. 700.- •1 chambre à coucher moderne, modèle récent, avec literie Fr. 1200.-
Plusleurs salles à manger et salons depuis Fr. 200.—
Offre détaillée sur demande — Facilités de paiement

Crassier-Ameublements JEAN THEURILLAT Cressier (Neuchâtel)
Tél. (038) 7 72 73

Voiture à disposition SANS ENGAGEMENT.
Pour visiter, BUT rendez-vous

^̂ 3§  ̂ soupe
campagnarde...

I j l l à la campagne se reflète jusque
WL f̂ lLVL 'lrk ;: i ii! sur ^ a table du paysan. Même les

I n SifiL II savoureux, revigorants et combien
j BAUERNSUPPE l tentants !

""l ipH B^^^ I/BI 
nourri ture paysanne se retr ouve

j llllli S-/^yW^Ufl III 
dans le Potage Ecossais Knorr ,

|| j ! soupe saine et appétissante à
Wj ^ =  ^fll ''orge richement garnie de légumes

" et au merveilleux fumet de lard

^^ _ fumé ! Qui pourrait résister à
T &f f f / t àf )  4 l'attrait d' une assiette fumante de
àT /̂I MW/ ê/%/ X Potage Ecossais Knorr ?.,.

( 
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Offrez pour Pâques

DISQUES MICROSILLONS
30 cm. De 12.50 à 24 

Extrait de notre sélection
des meilleurs enregistrements :

BACH

6 Concertos brandebourgeois
(Dir. Miinchinger), 2 disques 42.—
Magnificat Orchestre et chœurs
« Pro Musica » (dir. Reinhardt)

BRAHMS

Double concerto violon et
Orchestre (Oistrakh-Foumier). Or-
chestre Philhairmonià (dir. Galliera).

DEBUSSY

3 Nocturnes. Prélude à l'Après-
midi d'un faune Orchestre natio-
nal radio-diffusion française (dir. In-
ghelbrecht).

HONEGGER

Roi David Chœur des jeunes Egli-
se nationale vaudoise. Orchestre ro-
mand (dir. Ansermet), 2 disques 50.—

MOZART

Concertos violon Nos 2 et 5
Grumiaux (dir. Paumgartner).
Messe en Ut Chœurs et orchestre
symphonique de Vienne (dir. Moralt),

2 disques 42.50
SCHUBERT

Symphonies Nos 5 et 8 (ina-
chevée). Orchestre symphonique de
Boston (dir. Kousseviltzky).

STRAVINSKT
Sacre du printemps Orchestre ro-
mand (dir. Ansermet).
Demandez notre liste détaillée
et voyez notre immense choix

Delachaux & Niestlé
Librairie, tél. 5 46 76, rue de l'Hôpital 4

i i
S Demain samedi, au camion V
| de Neuchâtel l

i dernière vente d'échalottes |
i Fr. 1.20 par 3 kg.

Encore quelques

| POMMES
¦ à prix exceptionnel
yf Salade pommée avantageuse. Plantons de »
H 

pommes de terre virgules. Contrôlez nos j
prix au tableau i

> Se recommandent : Mme et M. Leuba !
f Tél. 5 15 55
I 

les 3 préparations les plus importantes
pour les soins de beauté quotidiens -
plus une surprise pour vous, Madame!

^ éPI "" ip
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ARDENA
SKIN

T0NIC
TRIO contient J^s-î

votre peau y LR T̂"Sm
a besoin pour **&"'&* f^SrJb

^être > ! î SïJ^? WËL W a8$\
fraîche ,  ferme ( %jJÊ^̂ ËÊÊË M̂MmJ )
et sans défauts. ^^^^t^mm/mam^m^^^^^

Chez le spéciali ste

/D R O G U E R I E  J y^>

£ P A R F U M E R I E
9. rue de l 'Hôp ital - Tél. 5 22 63
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L'art du bien-manger commence avec SAIS

É 

G râf l S  ^̂ MMMMMW ï L'huile dorée SAIS 
si pure... ^^^P̂ X ;

^̂  ̂ ^̂ ^  ̂"Wk Ê̂ 1* extraite 
en Suisse d'arachides se- % \ > t $;i

^̂^0 r̂  ̂ ifLJ lectionnées toujours fraîchement ^^Ĵ -J ffirMaaii
•̂agriti fkr s S &Z ^ ^ s r m  pressées et mise directement en $$$>$%, SE

-̂ M ï
^ / \̂^̂ ^S!;K^MM\ 

bouteilles.. .d' où sa qualité ex- \&SP̂ , ^1 -il

^^^| BLĈ ^̂ «| ¦ * à l'abri , dans sa bouteille noire , ¥^P*Mi wk
yfl£ÊSÇi& ^^^  ̂ ^es ray°ns néfastes de la lu- $̂%$*?j f'' '''- '¦" ":;; *vÊÊÊL
flSffi6

: I mière.. .  d'où sa fraîcheur et sa 
 ̂Î Stvv ^̂ -̂ ^hfUl ) ^̂ ^̂  

belle 
couleur d'or! f$Û L# m̂ ẑ^̂^k

wtiSÊBm ^^^  ̂ ! * au goût fruité ... d'où son em- "Wm .^^M »
•̂ lo' 1 knilArlAn nnniAvnAl ploi pour tous les modes de ŷ MïàM i Doucnon universel cuisson - i

avec chaque bouteille d'huile SAISI -*  indispensable pour la salade, 
 ̂

s.

Ce bouchon pratique est la fermeture idéale pour la mayonnaise et la friture ! 
\^^ Itoutes les boutei l les. . .  aussi bien pour les bou- /$&>$$£& j Si

^̂  
teil les de vin , de liqueur , de sirop, de vinaigre que : i 

^ -̂ f4 l̂ ¦̂̂^̂ te^̂ TCZI? les bouteilles d'huile SAIS.  Nous avons choisi ^00^̂  ̂ tï&i^ÊÈW 
Ŵ^^̂ ^̂ kL

j 1 des couleurs gaies. Collectionnez ces bouchons / ^̂ ^f î'fi^'-^M {}£%*è$!!Êr ? A/^̂ ^̂ ^̂ ^

5A143 Des cuisiniers réputés utilisent et recommandent SAIS ! ^^8 W&̂

Chapeaux

FLÉCHET
Seul dépositaire

Seyon 14

 ̂
l i  ç**8
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W *M&1 & là *****

i *1-* le **1* " %s
Q0| ^̂ *  ̂ o *̂ j B: M rffinl JOB

A vendre e n v i r o n
35 m» de

FUMIER
bovin . Prix au tas. —
Adresser offres écrites à
H. Y. 1402 au bureau de
la Feuille d'avis.

^ffm Tous les combustibles

mm COMBE VARIN S.A.
Mil* Bourgogne 4 — Tél. 8 24 12

A vendre un

vélo d'homme
« Condor -Delta » à l'état
de neuf. 130 fr. Tél.
5 66 40.

TRANCHES DE VEAU
panées

Fr. 1.- les 100 gr.

TRANCHES DE PORC
panées

80 et. la pièce
Boncherie-
Charcuterle

M. Hofmann
Rue Fleury 20

A vendre
radio R.C.A.

& l'état de neuf , avec
OUC (FM), 3 haut-
parleurs. 'Poste moderne
avec tous les perfection-
nements. Vente au
comptant. — Krônl, les
Isles 3, Areuse.



PARMI LES LIVRES RELIGIEUX
Du catholicisme romain

Le No 40 des Cahiers théolo-
giques vient de paraître. La série
s'enrichit chaque année de plusieurs
fascicules de valeur. Ce dernier nu-
méro est une Approche et interpré-
tation du catholicisme romain, par
le professeur Roger Mehl, de l'Uni-
versité de Strasbourg.

M. Mehl s'est proposé, il nous le
dit dans son introduction, « de dé-
gager les structures et les normes
de la réflexion théologique du ca-
tholicisme, il s'est efforcé de les
comprendre, de les faire compren-
dre et de mettre en évidence les
grandes lignes de la rupture entre
Rome et la Réforme. Il a conçu
son travail comme un moment de
la réflexion oecuménique et comme
un instrument du dialogue entre
protestants et catholiques ». C'est
dire tout l'intérêt que présente ce
cahier.

L'auteur aborde successivement
les chapitres suivants : Le dialogue
entre catholiques et protestants au-
jourd 'hui — Ecriture Sainte et tra-
dition — L'Eglise est-elle une puis-
sance ? — La primauté de Pierre
— L'équivoque des œuvres — Si-
gnification de la mariologie — (la
question de la messe a été écartée,
débordant les limites de ce cahier).
Captivant exposé, mené avec res-
pect et dans la vérité.

Il est intéressant de constater
que telle question, brûlante à l'épo-
que de la Réforme (la valeur méri-
toire des œuvres) ne se situe plus
aujourd'hui sur le premier plan ,
alors que telle autre (le cult e de la
Vierge Marie) s'accuse en une dra-
matique divergence.

A confronter Du catholicisme ro-
main avec La rencontre d'autrui,
ce précédent Cahier théologique, dû
à la plume du même auteur , on
peut se demander si M. Mehl croit
ou non la « rencontre » possible
entre les deux confessions ! Certes,
il dissipe des équivoques, éclaire
des intentions, motive des prises
de positions, de part et d'autre,
avec lucidité et dans une constan-
te et très positive recherche de la
vérité. Mais, à cette lumière, la ren-
contre paraît humainement impos-
sible à l'heure actuelle. Le Christ
n'a-t-il pas dit : « Ce qui est im-
possible aux hommes est possible
à Dieu ? » Avec ardeur , faisons nô-
tre sa prière : « Qu'ils soient un
comme nous sommes un ! »

Le commentaire
du Nouveau Testament

Année après année, le Commen-
taire du Nouveau Testament s'édi-
fie , grâce au labeur patient d'une
pléiade de théologiens. Actuelle-
ment, la plupart des épîtres de
saint Paul, ainsi que l'Epître aux
Hébreux ont leur commentaire : sur
les quatorze volumes prévus, sept
ont paru.

Le Commentaire de L'E p ître de
saint Paul aux Romains (1) est dé-
dié par son auteur, le professeur
F.-J. Leenhardt, « A l'Université de
Genève, maintenant quatre fois cen-
tenaire ; cet ouvrage est destiné à
faire mieux comprendre un texte
qui fut la source généreuse de l'ins-
piration de son fondateur , Jean
Calvin ». Nous félicitons l'Univer-
sité de Genève, mais soulignons
que ce ne sont pas les seuls uni-
versitaires qui t ireront profit de oe
commentaire, mais bien un large
cercle de fidèles. L'Epître aux Ro-
mains est en quelque sorte la clef
de voûte de la doctrine apostoli-
que — elle se situe à la base de
la foi chrétienne et de plusieurs
réveils de l'Eglise.

De toute la série parue jusqu'ici ,
L'Ep ître aux Romains nous paraît
remplir le plus pleinement le but
poursuivi : « faire mieux compren-
dre le texte ». Dans une captivante
introduction générale, l'auteur sou-
ligne l'unité de l'épîtr e et sa por-
tée ecclésiasti que. Ce dernier point
est assez nouveau , car la doctrine
de la justification par la foi est
généralement considérée comme une
base solide de l ' individualisme pro-
testant ! Tout au long de l'ouvrage,
M. Leenhardt développe les grands
thèmes, à mesure qu 'ils se dérou-
lent et les derniers chapitres sont
étroitement liés aux hui t  premiers.
Un constant travail de synthèse
s'un i t  ainsi à l'analyse fouillée du
texte, propre à tout commentaire.

Le commentateur s'associe à l'a-
fiôtre dans sa volonté « d'édifier »
'Eglise : la lecture d'un tel ouvrage

nourrira la foi du lecteur et l'ai-
dera dans sa méditat ion person-
nelle de la Parole de Dieu.

,Y ,V*
M. Jean Héring, professeur à

l'Université de Strasbourg, est un
collaborateur actif des Commentai-
res du Nouveau Testament dont il
a assumé trois volumes, tous trois
déjà parus : L 'Epître aux Hébreux
et les deux Epîtres aux Corin-

thiens (2). Le commentaire sur La
seconde Epitre de sain t Paul aux
Corinthiens est sorti de presse au
début de l'année. M. Héring est
avant tout philologue, le soin qu'à
apporte aux nuances de l'interpré-
tation du texte fait de ses com-
mentaires un excellent instrument
de travail exégétique.

On pourrait cependant regretter
qu'un commentaire destiné à un
large public et non pas seulement
à des spécialistes donne comparati-
vement une place beaucoup plus
importante à la syntaxe qu 'à la pen-
sée même de l'apôtre. Nous trou-
vons à la page 53 un résumé
de la doctrine de la réconciliation
chez saint Paul . On souhaiterait de
semblables développements au sujet
des thèmes de la vie chrétienne
qu 'aborde l'ap ôtre au cours de cette
épître : souffrance et consolation
— pauvreté et libéralité — force
divine dan s la faiblesse humaine,
etc.

En appendice, M. Héring déve-
loppe sa vision de l'origine de
l'apostolat d'après le Nouveau Tes-
tament , question d'actualité dans le
dialogue oecuménique.

Les commentaires des Evangiles,
des Actes des apôtres, des épîtres
cathol iques et de l'Apocalypse sont
encore à paraître. Puissent leurs
auteurs respectifs être insp irés dan»
leur travail et assurés de l'attente
et de la gratitude des lecteurs du
Commentaire du Nouveau Testa-
ment,  s. G. de B.

(1 et 2)  Delachaux & Nlestlé.

Les verrières murales
du nouveau temple de la Coudre

Le nouvel édifice situé a l'entrée
du village de la Coudre et sis sur
une étroite terrasse dominant le
lac au dernier contrefort de Chau-
mont érige son clair volume et sa

Sait-on qu'il abrite une œuvre
d'art de fort belle venue et de gran-
de dimension ? Elle est due au
jeune artiste neuchâtelois André
Siron.

Est-ce parce que ces verrières
font si bien corps avec l'édifice
dont elles forment un élément cons-
tructif en reliant le plein des murs
au plafond , que l'on n 'a pas cru
devoir parler d'elles jusqu 'ici en
tant quœuvre d'art indépendam-
ment de l'ensemble du bâtiment ?
Quoi qu'il en soit, disons d'emblée
que nous sommes en présence d'une
œuvre remarquable à plus d'un
égard.

Ces verrières animent telle une
paroi translucide et dans toutes
leurs longueurs le haut des deux
grands murs latéraux du temple,
directement sous le plafond pour
se prolonger perpendiculairement
en un long rectangle de chaque
côté de ce qu'on pourrait appeler
le chœur du sanctuaire où sont
placés la chaire, la table de com-
munion et les fonts baptismaux.

Tandis que le vitrail est un as-
semblage de minces plaques de
verre de différentes grandeurs re-
tenues entre elles par un étroit rail
de plomb, nous avons affaire ici
à un procédé assez différent, en ce
sens que le matériau employé con-
siste en des morceaux de pâte de
verre de quelques centimètres
d'épaisseur, appelés pavés de verre
et qui demandent à être fixés dans
une solide et parfois très large ar-
mature de béton. Cette technique
souvent employée de nos jours
dans les édifices modernes confère
aux ouvertures lumineuses un ca-
ractère bien mural. Ainsi au plein
du mur opaque succède un « mur »
translucide et coloré.

L'originale disposition du temple
de la Coudre due à l'architecte
Jean-Louis Béguin junior est d'un
effet très prenant. André Siron a
conçu pour ces longs espaces rec-
tangulaires une suite ininterrompue
de formes lancéolées hautes en
couleurs et fortement appuyées par
les joints du béton — noirs vus de
l'intérieur.

Le thème d'inspiration est la Cou-
ronne d'épines. Thème extrêmement
simple en soi mais riche de pen-
sées et de sentiments et qui a don-
né naissance à un vaste dévelop-
pement de la composition sous
forme de longs faisceaux triangu-
laires qui se croisent et se recroi-
sent d'un caractère acéré. Tout le
long de la paroi sud , la dominante
colorée s'affirme dans les bleus et
les verts avec des infiltrations de
rouge intense, de rouge bordeaux,
de gris, de blanc lilas. Une gamme
de tons assez réduite somme toute,
mais qui est mise en valeur par
l'ingénieuse disposition des teintes
qu 'accentue encore la densit é ori-
ginelle de la pâte de verre.

Alors que le caractère doulou-
reux du thème est traduit plasti-
quement par le resserrement des
angles dans une sorte de crispa-
tion où les nervures noires scan-
dent un rythme âpre , sur la façade
nord , le même thème se défend
avec ses angles plus ouverts pour
resplendir dans une dominante de
jaune or et de rouge. Nous avons
entre autres admiré particulière-
ment la partie de la verrière verti -

cale nord du « chœur » où les
masses triangulaires s'épanouissent
en quelque sorte et donnent une
réelle impression de puissance et
de grandeur.

Devant des œuvres de cette
espèce, il n 'est pas besoin de trop
se demander ce que littérairement
elles signifient. En fait , elles signi-
fient beaucoup. Déjà le thème pro-
posé : la Couronne d'épines, n 'est-
il pas rendu suffisamment suggestif
et visible par l'agencement des
formes colorées et par la « réso-
nance » de la matière qui incite

Une partie des vitraux du temple de la Coudre.
(Press Photo Actualité)

le croyant à la méditation s'il veut
bien se laisser entraîner à écouter,
à se faire réceptif ainsi que l'on
peut être séduit par le son des
cloches, par le déploiement des
différentes voix d'une fugue à
l'orgue.

André Siron a composé pour le
temple de la Coudre de très belles
verrières répondant parfaitement
aux exigences particulières du lieu.
Et selon les cartons de l'artiste,
les artisans verriers des ateliers
Ettiara ont exécuté un travail d'une
tenue impeccable.

P.-E. BOUVIER.

«ÉDUQUER LES YEUX OUVERTS»Un nouveau livre I
du Dr G. Richard \\ I

Au début de cette année universitai-
re, la Faculté des lettres a eu le cha-
grin de devoir accepter la démission du
Dr G. Richard de son enseignement de
privat-docent. Pendant dix-huit ans, à
des auditoires fidèles, il avait , avec
humour et fermeté , exposé ce que sa
pratique de psychanalyste lui suggé-
rait pour la conduite de la vie , sur
l'éducation sexuelle des enfants , sur les
problèmes de la vie morale, sur la ja-
lousie , sur les réactions de l'homme
« normal ».

Le dernier livre qu 'il vient de pu-
blier aux éditions Payot , « Eduquer les
yeux ouverts » nous donne l'occasion
de témoigner de notre respect et de
notre estime pour un aîné auquel nous
sommes attaché à plus d'un titre , et
dont nous avons appris beaucoup. C'est
un très beau t i tre qu 'il a choisi pour
résumer ses leçons sur la psychanalyse
et son rôle dans l'éducation , voire
pour ramasser dans une formule l'ap-

port essentiel de la psychanalyse, et de
sa propre activité quotidienne.

En effet , pour Freud , l'adulte est tou-
jours pour une part un c endormi »,
dont les yeux sont fermés , sans qu 'il y
puisse rien , à l'essentiel de ses senti-
ments et de ses élans. En lui ouvrant
les yeux , on lui donne le moyen d'af-
fronter de face son monde , et sa propre
conduite , on l'aide à devenir acteur , au
sens propre , dans la pièce qu 'il jouait
comme figurant , on le met en posses-
sion de soi-même, on lui permet d'as-
sumer entièrement son destin.

Cet « aveuglement » n 'est pas entière-
ment négatif , M. Richard le montre
bien : sur certain plan , il permet à
l'endorm i, comme au somnambule, des
gestes plus précis , des choix plus rapi-
des. Mais quand la cécité atteint nos
relations humaines , quand elle nous
coupe des autres parce qu 'elle a com-
mencé par nous séparer de nos propres
richesses, et surtout quand elle nous

entraîne à fausser nos contacts avec les
enfants , elle devient non seulement né-
gative, mais dangereuse , source de mi-
sère intérieure , et de souffrances pour
nos proches.

Ainsi , M. Richard plaide pour une
meilleure compréhension. Comprendre ,
c'est en effet le terme central de son
exposé. Il nous décrit , étape après éta-
pe, le développement des sent iments
chez l'enfant , montrant  l'importance des
premières rencontres avec le monde ,
avec le monde humain surtout , symbo-
lisé au départ par la mère. Chemin fai-
sant , il évoque les divers problèmes
que tout parent et tout pédagogue renr
contre , celui de la c paresse » , celui du
mensonge, du vol même, ceux de la vie
sexuelle (mais il insiste bien sur le fa i t
que ce ne sont pas les seuls , et souvent
pas les pires). Quand on arrive au ter-
me de cette description , on s'aperçoit
qu 'on n'a pas seulement parlé des en-
fants qui grandissent ainsi , mais tout

aussi de nous-mêmes qui avons grandi ,
et qui n 'avons pas toujours surmonté
les difficultés rencontrées. Et nous dé-
couvrons qu 'une part importante de cel-
les que nos enfants affrontent  sont en-
core plus en nous qu 'en eux , et qu 'il
nous faut , pour les résoudre , entrer en
compte avec nous-mêmes, et commen-
cer par nous redresser pour pouvoir
les aider , eux, avec quelque chance de
succès.

Ainsi , comprendre , ce n 'est pas néces-
sairement tout pardonner , à l'enfant  ou
à nous-mêmes : c'est aussi , presque tou-
jours , créer les conditions d'une éduca-
tion ferme et conséquente , et , pour
nous, d'une sagesse enfin mûrie. Le
livre de M. Richard est de nature à
aider un grand nombre de parents, et
de pédagogues , mais aussi , tout simple-
ment , à tous ceux qui préfèrent vivre
les yeux ouverts.

Philippe MULLER.

BIBLIOGRAPHIE
« CAMERA »

(Editions C.-J. Bûcher S.A., Lucerne)
Le photographe Elliot Erwltt nW

présente sa carte de visi te en couleurs
sur la couverture du numéro de mara
de « Caméra ». Une de ses photos, parmi
les meilleures, nous Introduit dans la
demeure de la mère de Pablo Casais, *
Porto-Rlco. Bien que sa carrière de pho-
tographe ait débuté 11 y a dix ans seu-
lement, Erwltt est considéré aujourd'hui
comme un des maîtres les plus éminent»
de notre époque. C'est un plaisir délicat
que de faire connaissance avec cet ar-
tiste en parcourant lea pages de « Ca-
méra » de mars.

« CADET ROUSSEL »
(Ed. Cadet Roussel, Lausanne)

Les amis de < Cadet Roussel » ««j*'
enchantés de ce numéro spécial de ra-
ques qui leur propose notamment : **
œufs poules et des œufs lapins ; un r°"
vissant bricolage pour la table de •*"
mille le Jour de Pâques ; un beau «m»
de Pâques, mettant en scène le W~
Flop ; les aventures de Clémentine ,
l'alphabet en dessin ; une poésie, e*0,

PUISONS DES IDÉES
On pourrait certainement diviser le»

lecteurs de la revue « Das Idéale Heiœ
(Editions Schônenberger S.A., Win ter-
thour) en deux camps : ceux 1a' 0D

réellement le souci de construire ou o»
se meubler, et ceux qui ne font ^A lkrêver d'un home Idéal . Le numéro °e
février contentera les uns et les aUt"*;
Une maison bâtie à flanc de coteau es
expliquée par le texte et par les P18

^Un reportage sur des studios à '&rt iuwt.manquera pas d'Inspirer maint c*Jj ,
taire pour l'Installation de son relus •
Un paysagiste montre le même Jardini w
été et en hiver offrant quelle que ¦»
la saison un aspect agréable.

Erke Stanley Gardner
« PREUVE PAR DEUX »

Presses de la Cité
Il se fait vieux , le brave homme de

shérif de Rockvllle ! Et que ™ent \
procédés d'amateur , cette façon de et
ter les réactions des uns et des «•»" ,
au lieu de s'en tenir sclentmquemen
aux données du crime qui a. «ei «""
mis ? Mais le bon shérif Bill Eldon aau

ra prouver la valeur de sa méthode.

I

Fr. 32.80 . I
cuir graine noir ou cuir bleu,

garniture blanche

CHAUSSURES ¦ JE3Kïï£î!î I
Seyon 3 NEUCHATEL I

JQflLifln "FI lii!
B tB "Ni

OlFE H M G £**&* fé f*** §jl rE
MIEL DU PAYS

bidon de 2 kg., PT. 18.50
envol sans frais parBruno Roethllsbercer
apiculteur, Thlelle-Wa.
vre. Tél. 7 54 69.

A vendre
LIT D'ENFANT

en parlait état. Tel
5 27 16.
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^»w la Turissa «novomatic » la piUs
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désirable des machines de ce senre
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. ¦¦•• «g JP *«« \ ^S H». ici dans toute sa perfection.
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de venir vous démontrer ^Tunssa
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A JijÉSlhM BjÉ  ̂
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xJ/~ A «tiltramatic» et de vous exposer

M fcfe. Mm nos modalités de paieme nt.

Comme de bien entendu , la nouvelle Turissa est ' WJ ^v
dotée d' un mécanisme capable de vous donner VJ ^^|ggwgg>*̂ ^mwag^^»Éij w Agence OfflCiellG TlirJSSa .
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niales réalisations. Le splendide bâti métalli-
que , dégagé de tout levier ou manette - la ' y Bg BBj / Bg t tÈËËB Rue du Seyon 24
sensationnelle commande à 2 boutons - la na- ^B ^r NEU CHÂTEL

. vette spéciale antibloc - le zigzag Turissa,
construit sur des principes plusieurs fojs ^B ^  ̂
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SOYEZ CHIC... POUR PÂQUES
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Noire grand succès Elégante chemise Une aubaine

«NO -IRON» ' «DIAMANT» «DURABLE»
La chemise que vous n'avez en belle popeline rayée tra- en popeline unie ou rayée,

plus besoin de repasser vers, col monté baleiné rétrécie, manchettes doubles,
tissu de réserve

18»o 2280 2980

Toutes les nouveautés en mode masculine sont en vitrine

Cravates I^ Ĥ ! HNWTMTMI ¦ T
BIT
¦¦ Socquettes

Rhodia ¦!¦'¦ ¦ ¦' I I M IM Bil l J 
mousse

des 2.95 BWfflw 5ffl sjJJtefflWBft^BBJ dès 2-95

i Un app el au 521 75 •• l

;; ...ef notre nouveau service ;;

Il ENSEMBLIER-DÉCORATEUR j j
se met à vofre disposition pour la pose et la fourniture de tringles et rideaux, T

O tapis, petits meubles, lustrerie, etc.

|| Devis gratuit Travail soigné ?

|| BIEN SERVI 1

JjOn  ̂ GRANDS é
A ĴP

iB 
% MAGASINS

 ̂
?

DE FRANCESCO
E X P O S E

Paysages ©t figures des Abruzzes,
de la Poce-Impérla et de Neuchâtel

RUE C0UL0N 2) près de l'Université
15-30 mars, 15-18 heures et les mardi, vendredi,

dimanche Jusqu'à 22 heures.

ç (f ^ é Disques

0 16̂  ̂ choix
&fg$S& énorme
M I C R O S I L L O N S

30 cm. dès Fr. 9.75
25 cm. dès Fr. 6.90

Tous les genres :
Classique - Folklore - Fanfares
Jazz - Fantaisistes - Musique légère
et populaire - Chansons françaises,

anglaises, italiennes, etc.
Pour Pâques :

Musique relig ieuse, orgue
Chœur - Lourdes, etc.

Grand arrivage dc nouveautés
Prix sans commentaire

JEANNERET - MUSIQUE
Seyon 28 - Tél. 5 45 24
Le spécialiste du disque
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MOTOGODILLE
Archlmèdes 8 00, B OV,
tris belle occasion. Tél.
IMBB.

A vendre belles

PERRUCHES
Mail 11, 2me , dès 19 h.,
samedi dès 14 h.

A vendre t bols de Ht,
avec sommier, en bon
état. Demander l'adresse
du No 1317 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre belle

POUSSETTE
« Wlsa Gloria », en par-
lait état. Tél. 7 13 16.

Nos
cervelas
un vrai délice

Boucherie-
charcuiterie

Max Hofm.mu
Rue Fleury 20

A vendre

complet
pour homme, taille 48,
forme croisée, très peu
porté, 80 fr. ;

vélo
de dame, 75 fr. t

pousse-pousse
pliable. Bas prix. Tél.
5 62 27 , heures des repas.
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0r% Le printemps est là...

**&Ê"'*' Préparons les beaux jours !
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mais une collection sensationnelle des plus
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Toujours bien conseillé chez
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Beau choix de cartes de visite à l'imprimerie de ce journal
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La plus appréciée des huiles comestibles \

Sucre fin cristallisé I
uft\1§̂  --85 1
g^** ^4^^ *̂ (cornet de 2059 g. 1.75) les cornets avec l' ancien poids de 1988 g. se vendent  1.70

Sucre semoule i. kg. L- I
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DIRECTEMENT A LA FABRI QUE-EXPOSIT ION DE PFISTER-AMEUBLEMENTS S. A.
Une promenade sans engagement à travers notre Intéressante fabrique-exposition - « Tous les DÉPART DU CAR : DEPUIS L'AN 1882
avantages sous un seul toit » - sera pour les fiancés et amateurs de meubles un événement de Fleurier, place de la Gare, à 8 heures ; de la Chaux-de-Fonds, place de la Gare, à 8 h. 30; prie j rn AMFIIRI FMFMTQ C A
marquant. Ils auront à leur disposition le plus grand et le plus beau choix de toute la Suisse, de Neuchâtel, Terreaux 7, à 9 heures ; de Bienne, place de la Gare, à 10 heure». F riO I L t\ ~ HlVI LU DLLIVILN 15 Û.A.
entre autres 200 ameublements complets et 150 magnifiques studios ! | SsK&miMM  ̂°U 

*tt 7 Tll. (088) 5 Ï0 14 SATISFAIT SES CLIENTS !
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\WSSm DANS UN PRESTIGIEUX TBCHNICO. A ^ilOV j * S AI * lll N MONTANA
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JX Viveca LINDFORS n\|̂ XU ï IU 11 UAI1 I ».-—-

KREIDLER A M A Z O N E  \̂^\Vy$ 
t w\

satisfait aux nouvelles '"'• '•• "Vis.s: • Y Y TL
prescriptions suisses î^fc  ̂»~i

L'élégant vélomoteur ' •* '-V £.... /.Ĵ ?** T̂?̂
(Mopod) est livrable tS^S6 "̂""' &|jfe|iiSr)fâ%^̂
en couleurs mode W / ^Sv. P̂ ^Ŝ î ll?^

chromés , guidon encastré , MùTy yv%\ /̂/g ^̂ BÛ ^
compteur de vitesse. ^Kb==̂ =îî2r
porte-baaagoa. ^^Ŝ  •••;

KREIDIE R C^̂ Ĵ̂
Représentation générale Kreidler pouf
la Suisse: S.A. de Vente INTERM0T , Hallwylstr. 24, Zuerich 39, tel.: (051) 234767

Agence Marcel Bornand, Poteaux 4, Neuchâtel
Ponsaz, cycles et motos, Fleurier

MATCH AUX CARTES "W~
Vendredi 28 mars à 20 heures

A c h a c u n  s o n  p o ul e t  o u  s a l a m i  Permission tardive

I#„ 
*XT FOIRE DE MIUSH

12- 27 Avril 1958

Le plus vaste panorama de la production mondiale

En 1957 :

66 km. d'étalages
13.082 firmes exposantes
47 Nations participantes
4.150.000 visiteurs
acheteurs de 119 Pays

Renseignements: comm. Bruno Santin) ¦ LAUSANNE
11. rue Etraz • Tél. 22.1CX77

HÔTEL ET RESTAURANT
DE L'HÔTEL DE VILLE, À MORAT

est transformé et agrandi - Toutes les chambres à eau
froide et chaude

Bien connu pour sa cuisine et ses grands vins
de Ire qualité

Spécialité : FILETS DE PERCHES
Salle pour société de 20 à 7(1 personnes

Se recommande : Famille Capra. Tél. (037) 7 2il 24
¦̂̂ — ¦̂¦ ¦¦¦ ¦¦ ¦¦¦¦¦
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1958
plus rapides, Liaisons améliorées de Suisse en Allemagne

plus confortables Occidentale et Berlin. Triptyque supprimé pour
les voyages automobiles en Allemagne Occi-
dentale

Voyages en Rhénanie combinés à la visite de l'Exposition Universelle

800 ème anniversaire
de Munich Festivités du 14.6. — 31.8.

Dans tout le pays Foires — Expositions — Festivals — Théâtre —
Concerts — Fêtes populaires et folkloriques —
Manifestations sportives internationales — Con-
grès

Stations thermales et climatiques offrent repos, détente, tranqulllté
et préservent des maladies

Bains de mer sur les plages de la Baltique et de la Mer du Nord
pour vieux- et jeunes

Les prix dans de toutes les parties de l'Allemagne sont éton-
les hôtels et restaurants ' nament avantageux

Demandez, Calendrier des manifestations 1958 — Guide de
sans engagement, voyage 1958 — L'Allemagne aux portes de l'Ex-

les nouveaux prospectus position Universelle - Tournée d'achat en All-
magne — et les prospectus régionaux , cartes-
dépliants, horaires pour trains , avions et bateaux
du Rhin, documentation sur les villes, stations
de cure et autres lieux de villégiature

Vous recevrez ces renseignements et cette documentation à votre agence de voyages
ou à l'Office d'Informations Touristiques pour l'Allemagne* Zurich 1, Talstr. 82

Tél. 051/2513 87

£n A (le<t>ncMf ne—à -f aute saison

Ecole supérieure de
_ _ _ commerce et Institut de

$mMz~$tl) ult ESK-T" dames "
 ̂ - . 82me année Autorisé par l'Etat

JTOÏ* %r«t*-*-*-*% -fc%V» • f'nllrs «le langue allemande
1 IPT 11 pour Romands
^4%l|VVIHIflMI' % Cours supérieurs de com-
^¦̂  zt ^^^i  merce

SUS Cl 0 Cours de sténotypie et de
secrétaires

Plan d'étude et diplôme selon règle- • Ecole Internationale «Hu-
ment de la Fédération suisse des 1ns- vSZSEL, rt -a^utantes detltutlons de l'enseignement privé • /̂^p,,,"" Q asslstan,es

Début du semestre : 23 avril 1958 A Préparation : P.T.T., cne-
-,..-. mlns de fer , douanes

Kohlenberg 13/15 BALE 
— Cours commerciaux «>B

Tél. (061) 24 17 01 soir avec diplôme

SKIEURS
Dimanche 30 mars

GRINDELWALD
Neige excellente !

Départ : Peseux - temple à 6 heures
Place de la Poste à 6 h. 15
Prix : Fr. 15.—

W u uBjuHgw»—' t^. .fn*

Tél. 5 82 82
ou Voyagi» & Transports S. A., tél. 5 80 44

Dernières rep résentations
MMMW *flnl H^̂ P̂IH

^MMMk '̂ T̂M̂ ^̂ PÎSÏBBB^WF*''

B:  ̂ 1È̂  Httnny's Dutch Sislers

¦̂¦¦¦¦¦SfflHn HHBHHHHI
Pour vos repas de f amille : les 4 articles très avantageux

de la boucherie-charcuterie

LEUENBERGER
DvUlllUl 1er choix, depuis . . . . Fr. fe,© V ls H kS-

KOIl QG POITC maigre, rassis . Fr. J|.#5 le H kg.

Nos délicieuses Uffî (|!16S Q6 DCBUI Fr. jL50 W kg.

et nos succulents UOIllGlS prêts à la poêle à Fr. J,^V 
le 

H kg.

Rue du Trésor — Téléphone 5 21 20 — Plaœ du Marché

¦¦¦¦¦ nRHnHHHHnBHBi

( xj*. On apprécie particulièrement 
^  ̂ fe

(SB les hors-d'œuvre BB
de la Cave neuchâtelolse

I f

CENTRE DE LIAISON
DES SOCIÉTÉS FÉMININES DE NEUCHATEL

Consultations juridiques
gratuites

par un avocat, pour toutes les femmes ayant
des problèmes personnels ou ménagers, des
difficultés, le premier mardi de chaque mois

au Restaurant Neuchâtelois
de 17 à 19 heures

Prochaine séance : mardi 1er avril

RESTAURANT DU LION D'OR
Coffrane

CE SOIR, vendredi 28 mars, dès 20 h. 30

Match au cochon
Se recommande : famille Scuri-Renaud.

f RESTAURANT «LE JURA »^
NEU<3HATEL - Treille 7

Cuisses de grenouilles fraîches

I

Autos - Locations I
avec ou sans chauffeurs

Tél. 5 66 40

CHAUMONT

#

' Tél. 7 8110

Boucherie A. Benoit
Parcs 82 Tél. 5 10 95

Rôti de bœuf extra-tendre
Emincé de porc, de veau et de

bœuf avantageux

Dame, Suissesse alle-
mande, 52 ans, bonne
présentation , désire faire
la

connaissance
d'un monsieur sérieux ,
ayant bon caractère et
bonne situation. Offres ,
si possible avec photo.
Discrétion assurée. —
S'adresser : case postale
98, la Chaux-de-Fonds 6.

Bon rep as et bon gîte

^JSïïï'iï'iîol̂ g^  ̂lll pli

Menu du vendredi 28 mars 1958

Complet 10.— Oxtai'l clair au sherry
c:__ i~ T en Pâté du chef en croule,simple /.SU _ _ _ . . .r Sauça Cumberland

Steak de veau Mercedes
Pommes croquettes
Pet i ts  pois Française)
Salade Mimosa
Souflé glacé Marquise

30 minutes
Filet de bœuf Wellington, 2 personnes . . . Fr. 18.—
Chicken-curry Madras-Styl, 2 personnes . . . Fr. 17.—
Jarret de veau Bourgeoise Fr. 6.50
Ris de veau Maréchale Fr. 7.—

Chez-le-Bart/Saint-Aubin - Tél. (038) 6 71 96

Jeux de quilles automatiques -¥¦ Grand parking

S K I E U R S
Jungfraujoch-LotschenlUcke

Magnifique course sous conduite
Samedi 29, dimanche 30 mars

Fr. 56.— avec car, train et logement
à Scheldegg

Supplément de Fr. 6.— pour le souper
du samedi (facultatif)

S'Inscrire dès maintenant

IW ÎÉL
Tél. 5 82 82

ou Voyagea & Transports S. A., tél. 5 80 44

fia Cave
Nem&ateloise

(D (7)
/ 'heure. eU.

L 'APERV ;



La nomination de Khrouchtchev
( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

M. Vorochilov réélu
Dès le début de la séance commune

des deux Chambres du Soviet suprême
de l'URSS, M. Arlstov, membre du prae-
sidium du comité central du parti com-
muniste de l'URSS, est monté à la tri-
bune et, au nom du groupe du parti
communiste au Soviet suprême et du
Conseil des anciens, a proposé que le
maréchal Vorochilov soit réélu prési-
dent du praesidium du Soviet suprême
de l'URSS, c'est-à-dire chef de l'Etat.

Avant que le maréchal Vorochilov ne
prenne la parole, M. Pavel Lobanov,
président de la session, a lu une décla-
ration du maréchal Boulganine dans la-
quelle ce dernier donne sa démission.

Discours
du président Vorochilov
MOSCOU, 27 (A.F.P.). — Dans son

discoure devan t le Soviet suprême, le
maréchal Vorochilov, après avoir pro-
posé la nom ination de M. Khrouchtchev
au poste de président du Conseil dos
ministres de l'URSS, a critiqué le groupe
antipa'Pti et insisté sur l'importance des
mesures prises au cours des dernières
aimées pair le parti, telles cjuie la réor-
ganisat ion de la gestion industriell e, ]a
mise en valeur des terres vierges et la
réforme agraire.

Le talent de Khrouchtchev !
« Nous sommes redevables de tout

cela, de tous ces succès à Khrouchtchev,
à son talent, à son inépuisable éner-
gie », s'est écrié, aux applaudissements
de tous les députés, le maréchal Voro-
chilov.

Le chef de l'Etat soviétique a ensuite
souligné que l'URSS mène unie « lutte
continuelle en faveur de la détente in-
ternat ionaile et de la réalisation de la
politique léniimiste de coexistence paci-
fique entire tous les pays ».

€ Les peuples de tous les pays, a-t-il
dit, savemt maintenant que Khroucht-
chev est un infatigable lutteur pour la
paiix et nous sommes fiers die lui parce
qu'il a su mianer son iranienise travail.
Grâce à Khrouchtchev, l'autorité de
l'URSS s'est encore accrue dans le
monde. »

Lorsque, dans son discours, le maré-
chal Vorochilov a souligné que c'est à
M. Khrouchtchev que l'on devait la for-
mule « atteindre et dépasser les Etats-
Unis dans la production, par tête d'ha-
bitant, pour un certain nombre de pro-
duits », les députés ont applaudi avec
frénésie.

Lorsque le maréchal Vorochilov ter-
mina son discours et revint i sa place
au praesidium, 11 félicita chaudement M.
Khrouchtchev et parl a avec beaucoup
d'animation avec lui , alors que, derrière
eux, le maréchal Boulganine souriait.

Le triomphateur à la tribune
Aussitôt après, M. Khrouchtchev monta

à la tribune, vivement applaudi par
l'ensemble des députés. Il commença
par remercier les députés pour « la
grande confiance et le grand honneur
qu'ils lui faisaient. Je ferai tout ce qui
m'est possible pour justifier cette con-
fiance et je nie ménaigeraii ni mes for-
ces, mi ma santé, ni ma vie pour vous
servir. »

Et sans donner la liste de son nou-
reau gouvernement, M. Khrouchtchev
commença son rapport sur la réforme
agricole prévoyant la vente de machi-

nes agricoles et des tracteurs des M.T.S.
aux kolkhozes.

Le programme de travail
La séance commune des deux Cham-

bres du Soviet suprême de l'URSS s'est
terminée à 20 h. 38 (heure locale).

Le Consei l  des nationalités et celui
de l'union tiendront vendredi deux
séances séparées, le premier à 10 heures
(heure locale), le second à 16 heures
(heure locale). Ils procéderont à la dis-
cussion du rapport Khrouchtchev.

Un soldat tué
par une voiture

THVRGOVIE

BERNE , 27. — Le département mili-
taire fédé ral communi que :

A l'occasion des manœuvres du 4me
torps d'armée, un regrettable accident
l'est produit la nuit de mercredi à jeudi
rers 1 heure, sur la route Frauenfeld-
Welnfcld. A l'endroit où un chemin de
campagne débouche sur la route
principale, en dehors de Frauenfeld, le
motocycliste Joseph Millier, né en 1932,
célibataire, domicilié à Schachen , près
de Malters, chargé de faire la police
de la route, fut écrasé par une voiture
de tourisme et grièvement blessé.

Le malheureux soldat, transporté aus-
sitôt à l'hôpital cantonal de Frauenfeld ,
y est décédé jeudi à midi, des suites
de ses blessures.

Projet de réforme agricole
( S U I T E  DE LA P R E M I E R E  P A G E )

Une réorganisation
révolutionnaire

Quant à la « réorganisation de la ges-
tion industrielle, a affirmé M. Khrouch-
tchev, elle peut être qualifiée de mesu-
re vraiment révolutionnaire, ainsi que
la vente des machines agricoles des
M.T.S. »

Après avoir vivement critiqué les
« dogmatistes qui entravent le futur
développement de l'agriculture », M.
Khrouchtchev a insisté sur le rôle im-
portant qu'ont joué les kolkhozes de-
puis leur création, et a souligné que
leur rôle était, actuellement, aussi im-
portant, sinon . davantage. Il a rappelé
que Lénine avait maintes fois mis l'ac-
cent sur ce point.

M. Khrouchtchev rappela également
que les M.T.S. n'avaient été créés qu'en
vue d'aider les kolkhoziens. Tout au
début, les machines étaient vendues di-
rectement aux kolkhoziens, mais avec
l'adhésion massive des paysans au sys-
tème collectif , ceci n'était plus possible.
Il ajouta que les M.T.S. avaient joué
aussi bien un rôle d'éducation techni-
que qu'un rôle politique. Il s'agissait,
a-t-il dit, de former politiquement les
paysans et de leur apprendre à se servir
des machines.

« Aujourd'hui, la situation est différen-
te, car les travailleurs des campagnes ont
maintenant une formation politique et
technique suffisante. Nous commettrions
une' grande- erreur, a-t-11 déclaré, en
nous cramponnant au passé, car U con-
vient de suivre le développement des
forces productives, sinon on freinerait
cette évolution. »

M. Khrouchtchev déclara que le pro-
blème principal était d'accroître la pro-
ductivité du travail et il a souligné que
l'achat des machines par les kolkho-
ziens mettra fin aux gaspillages ; la
vente du matériel des M.T.S. aux kol-
khoziens était impossibl e jusqu'à ce que
ceux-ci deviennent suffisamment pros-
pères.

M. Khrouchtchev s'éleva contre la
suggestion de c certains camarades » se-
lon lesquels les machines devraient être
cédées gratuitement aux kolkhozes pau-
vres. € Ceci serait une erreur, représen-
terait une perte pour l'Etat et serait en
contradiction avec les principes socialis-
tes des rela t ions réciproques entre
l'Etat et les kolkhozes. »

Dans son discours de près de trois
heures, M. Khrouchtchev procéda à une
vaste défense de son projet de réforme
agricole en réitérant les arguments qu'il
avait déjà avancés au cours de ses dis-
cours précédents. Il soul igna que la
réorganisation des M.T.S. facilitera le
travail des kolkhoziens et augmentera
leur niveau de vie.

Application de la réforme
Il se défendit contre les critiques de

ceux qui ont prétendu que la réforme
constitue une « déviation du commu-
nisme », en déclarant que ceux qui pen-
sent ainsi sont « des gens détachés de
la réalité ».

M. Khrouchtchev, à la fin de son dis-
cours, annonça qu 'il ne fallait pas faire

! preuve d'une hâte exagérée dans l'ap-
plication de la réforme, qu 'elle pour-
rait durer deux à trois ans, et même
plus, cinq ans pour les kolkhozes pau-
vres.

Treize mois dans le coma
GENÈVE

iVorre correspondant de Genève nous
écrit :

Dans une rencontre avec un tram, un
cycliste motorisé, le Bernois Alfred
Neuenschwander, âgé de soixante-neuf
ma, avait subi une fracture du crâne,
des plaies multiples et une forte com-
motion cérébrale, qui l'ont laissé dans
le coma, depuis l'accident, survenu le 26
février de l'an dernier, jusqu 'à mercredi
loir, où U a succombe à l'hôpital can-
tonal.

A aucun moment il n'avait repris
connaissance pendant ces treize mois.

ma. B.
Un député genevois

conduit au poste
No tre correspondant de Genève nous

écrit i
Cn députe poplste, M. Dafflon, qui

trait tenté da s'interposer pour empê-
cher qu 'il ne fût  procédé à l'évacuation
d'une famille domiciliée à Châtelaine, a
été conduit au poste de cette banlieue
genevoise par la gendarmerie. 11 n'a été
relâché qu 'une fols l'évacuation termi-
née,

M. Dafflon était déjà intervenu au
Grand Conseil en faveur de cette fa-
mille. Ce qui avait amené le président
du Conseil d'Etat, M. Dutoit, à fournir
des renseignements défavorables sur
celle-ci, où des scènes de ménage fré-
«luentes , Importunant tout le voisinage,
survenaient entre les époux, qui, fina-
lement, se Réparaient au début de cette
année.

Ed. B.
ZURICH

Un hebdomadaire suisse
refoulé à la frontière

française
ZUR ICH, 27. — L'hebdomadaire

suisse alémani que « Die Weltwoche »,
du 2S mars 1958, n'a pas été admis en
France en raison d'un article inti-
tulé c Sieg ueber die Folter » (Une
victoire sur la torture). Cet article est
tine traduction d'un article de Jean-
Paul Sartre, in t i tu lé  « Une victoire »,
publié dans l'hebdomadaire français
« L'Express », lequel fut confisqué au
moment de sa parution. L'article trai-
te de la situation en Afri que du Nord
et plus particulièrement en Algérie.
VAVD

Un congrès scientifique
sur la radioactivité

(C.P.S.) Du 27 au 29 mars siège à
Lausanne un congrè s international
pour l'étude des dommages pouvant
Provenir de la radioactivité. Le con-
seiller fédéral Petitpierre , chef du dé-
partement poli t ique , a présenté hier
les souhaits de bienvenue du Conseil
fédéra l aux quel que 150 savants ras-
semblés à cette occasion.

On se souvient qu 'en juin 1967 déjà ,
1« conseiller fédéral Petitp ierre rom-
pit une lance devant le Conseil des
Etats en faveur d'une discussion in-
ternational e, conduite sur une base
strictement scientif i que, au sujet du
danger des ravons. Le Conseil fédéral
chargea par ïa suite la commission
fédérale d'étude pour la radioactivité
de préparer une telle rencontre sous
le patronage de l'Académie suisse de
médecine,
JURA

Contre les barrages
du Doubs

SAINT-URSANNE , 27. — Réunie en
••'semblée populaire , la population de
*oubey a voté une résolution par la-
'flulle elle s'oppose à tout projet vi-
5ant à «massacrer » la région et re-
commande la formation d'un comité
"action contre les barrages du Doubs.

*•»«¦««, IMPRIMERIE CENTRALE lmm 
! j».... et de la 5
j FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL SA. !

6, rue du Ckmcert - Neuch&tel r
Directeur: Marc Wolfrath |

: Rédacteur en chef du Journal : :
v_ René Bralchet

AUX ANTILLES BRITANNIQUES, les
socialistes ont obtenu le contrôle du
premier parlement fédéral des Indes
occidentales britanniques. Sir Grantley
Adams sera sans doute le premier mi-
nistre.

AUX PAYS-BAS, le yacht « Brltannla »
à bord duquel la reine Elizabeth d'An-
gleterre et le duc d'Edimbourg rentrent
en Grande-Bretagne, a levé l'ancre à
23 heures (heure locale).

Les troupes rebelles
seraient en déroute

DJAKARTA, 27 (Reuter). — Radio-Djakarta a annoncé jeudi soir que les
troupes gouvernementales poursuivaient leur marche de Medan vers la
région du centre de Sumatra, occupée par les rebelles, sans se heurter pra-
tiquement à aucune résistance.

Les dernières troupes rebelles com-
mandées par le major Boyke Nangolan,
qui , il y a deux semaines, avaient atta-
qué Medan , se sont rendues ou ont pris
la fuite. De son côté, Radio-Medan a
confirmé que les insurgés du nord de
Sumatra et à la frontière du centre de
Sumatra se rendent en nombre sans
cesse croissant. Us déclarent qu 'Us ne
peuvent endurer la vie dans la jungle.
Nombre de leurs camarades désireraient
aussi se rendre.

La fuite des rebelles
Le gouverniemenit central a précisé

que dians sa fuite de Medan, l'unité re-
belle de NawgO'lan s'est scindée en deux
parties. L'une d'elles gagna Atjeh , dans
le nord de Sumatra, tandis que l'autre
se retiraiit vers le centre de Sumatra.
La plus grandie partie des troupes qui
se sont dirigées sur Aitj eh se sont ren-

dues. Néanmoins, un certain nombre
d'hommes se sont joints aux fanatiques
du Darul Islam et ont poursuivi leur
marche vers le nord.

Les émetteurs rebelles
sont silencieux

A Singapour, on déclare que les émet-
teurs de Padang et de Bukiit-Tfeggi, les
deux prinoiipailes bases des rebelles, sont
silencieux depuis deux jours. On appre-
nait toutefois par la suite que Radilo-
Buklt-Tiniggi continuailt à émettre, mais
que ses émfeslons étaient fort, brouil-
lées. Cet émetteur a annoncé que_ des
avions indonésiens ont bombardé jeudi
le centre de Sumatra. Il a démenti d'au-
tre part que les troupes gouvememen-
tailles aient occupé Taluk, dans le centre
de Sumatra. Cette nouvelle avait été
diffusée mercredi.

EN FRANCE, la police a saisi jeudi
les exemplaires du livre «La Ques-
tion », d'Henri Allés, ancien rédacteur
du journal communiste interdit « Alger
républicain ». L'auteur y narre son ar-
restation et la torture à laquelle le
soumirent des parachutistes français.

Une fusillade, qui a fait trois morts
et deux blessés, grièvement atteints ,
parmi les pensionnaires d'un hôtel nord-
africain , a été déclenchée par cinq
agresseurs qui ont opéré avec méthode.

EN ESPAGNE, le général Franco a
déclaré que les années les plus difficiles
pour le pays, celles de l'angoisse éco-
nomique, sont passées. « Nous entrons
maintenant dans la vole où nous récol-
terons les fruits semés... »

C'est à 25,000 que l'on évaluait hier
le nombre des grévistes à Barcelone,
où le calme continue à régner. Le gou-
verneur a annoncé la fermeture de trois
nouveaux établissements.

EN IRAK, le parlement a été dissous
hier. Les dispositions nécessaires en vue
d'organiser de nouvelles élections se-
ront prises à bref délai.

A CHYPRE, nonante représentants
grecs cypriotes de diverses organisa-
tions ont fondé le « Front national uni »
pour mieux poursuivre la lutte en fa-
veur de l'autodétermination.

Agitation sociale en France
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Cette situation coïncidant malgré les
efforts du cabinet Gaillard avec une
augmentation du coût de nombreuses
denrées alimentaires de consommation
courante, comme la viande et le vin ,
a provoqué un grave malaise dans les
industries dont les salaires sont direc-
tement ou indirectement fixés par le
gouvernement.

La grève presque totale des chemins
de fer du 7 mars dernier en avait été le
premier signe. La cessation de travail
massive de 500.000 salariés le 1er avril
crée une conjoncture très délicate. En
effet , c'est uniquement sur les instan-
ces du Syndicat force ouvrière que le
mouvement a été limité à vingt-quatre
heures. Les autres centrales syndicales
parlaient de deux et trois jours.

Engrenage infernal
Les 250 trains supplémentaires, pré-

vus pour le samedi de Pâques , roule-
ront donc. Les retours seront assurés.
Il y aura dans Paris autobus et taxis
pour ceux qui partiront ou ceux qui
reviendront. Mais le problème des sa-
laires ne sera pas résolu pour autant.
Les centrales des syndicats de la
S.N.C.F. et des transports parisiens ne
cachent pas que d'autres avertissements
suivront. Il existe , dans les houillères
nationales, une agitation Inquiétante,
l'entrevue avec les représentants du
gouvernement aura lieu le 4 avril.

Le problème semble insoluble : le ca-
binet Gaillard s'est engagé moralement
et Internationalement à maintenir le
déficit budgétaire dans certaines limi-

tes. Il a promis de stopper les prix. S'ilcède aux syndicats, il ne peut trouverl'argent qu 'en manquant à sa parole sur
les déficits budgétaires ou en aggravant
la hausse du coût de la vie au risque
de déclencher de nouveau le cycle in-fernal salaires et prix.

M .-G. a.

Les socialistes demandent
une consultation populaire
sur l'armement atomique

ALLEMAGNE DE L 'OUEST

BONN, 27, (AFP). — Comme Ils
l'avaien t annoncé, des députés socialistes
ont déposé jeudi au Bundestag un pro-
jet de loi prévoyant une consultation
populaire au sujet de l'armement ato-
mi que de la Bun deswehr. Ils deman-
dent que tous les citoyens se prononcen t
au scrutin secret sur cette question
et sur celle de l'établissement des
rampes de lancement pour engins ato.
iniques en Allemagne occidentale.

Manifestation à Berlin-est
BERLIN , 27 , (DPA). — Environ

100.000 habitants de Berlin-est ont ma-
nifesté jeudi sur la place Marx-Engels
contre la guerre atomi que. Ils bran-
dissaien t des drapeaux rouges et des
banderoles portant l'inscription « mou-
vement populaire contre les partisans
de la guerre atomique à Bonn >.

MARGARET
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Ajoutons , d'autre part , que l'arche-
vê que de Cantorbéry et son interpré-
tation très stricte de la doctrine de
l'indissolub ilité du mariage sont , ces
derniers temps , l'objet de vives atta-
ques. Lord Altrincham , dont on se
souvient des tirades contre les habi-
tudes démodées de la famil le  royale ,
vient d'écrire un livre qui sera pro-
chainement pub lié , dans lequel le pri-
mat de l'Eglise d'Ang leterre est pr is
à partie sans ménagements ni mesure.

Si l'on en croit ce qui se dit , la
reine Elizabeth et son mari se rési-
gneraient au mariage de Margaret et de
Townsend. Dans cette hypoth èse , le
coup le irait vivre , croit-on , à l'étranger
et probable ment en France , suivant en
cela t' cremple du duc de Windsor,
après son abdication et son mariage
avec Mme Simpson. La princesse Mar-
gare t, qui a 27 ans, ne doit p lus sol-
liciter constitutionnellement l'autorisa-
tion de la souveraine pour se marier ,
de sorte que la reine Elizabeth n'aurait
pas à approuver form ellement l' union.
C' est un geste , d' ailleurs , qu 'elle pour-
rait d i f f i c i lement  faire , étant donné
qu 'elle est à la tête de l'Eg lise ang li-
cane en mime temps que reine d 'An-
g leterre ».

«Le pont
de la rivière Kwaï»

Distribution des « Oscars »
à Hollywood

meilleur f i lm de l'année
HOLLYWOOD, 27 (A.F.P.) — L'Aca-

démie des arts et des sciences du ciné-
ma a désigné mercredi soir « Les nuits
de Cabiria » comme le meilleur film
étranger de 1957. Elle a désigné d'autre
part « Albert Schweitzer » comme le
meilleur long métrage documentaire de
1957.

Enfin , Pierre Boule, auteur du « Pont
de la rivière Kwaï », a remporté l'« Os-
car » du meilleur scénario cinémato-
graphique de 1957 ; l'e Oscar > du meil-
leur metteur en scène a été remis à
David Lean , à qui l'on doit la mise en
scène de ce même film. L'« Oscar » du
meilleu r acteur dans un second rôle a
été remporté par Red Buttons pour son
rôle dans « Sayonara », et l'académie a
désigné Niyoshi Uneki comme la meil-
leure actrice de l'année dan s un second
rôle pour sa participation à « Sayo-
nara » également.

Le meilleur film de l'année a été dé-
signé : « Le pont de la rivière Kwaï »,
dont l'acteur principal , Alec Gulness , a
reçu I'« Oscar » de la meilleure inter-
prétation masculine. L'« Oscar » de la
meilleure composition féminine échoit
à Joanne Woodward , dans « Three Faces
of Eve ».

(Réd.) On se rend compte que « Le
pont de la rivière Kwaï » s'est taillé
la part du lion , et ce n'est que justice.
D' ailleurs , le verdict général est objec-
t i f ,  comme tous les verdicts , il sou-
lèvera des objections : * Pourquoi n'a-t-
on pas couronné « Porte des lilas » de
René Clair et Pierre Rrasseur , Fellini
et Giuletta Masina , etc. ? » Mais il est
réconfortant qu 'à une époque sans cesse
troublée par des guerres , il se trouve
un groupe d'hommes assez courageux
pour les stigmatiser sur l'écran.

AU SÉNÉGAL, la seconde conférence
plénière du regroupement des partis
africains s'est tenue à Dakar et a dé-
cidé la création immédiate d'un parti
unifié sur la base des résultats de la
conférence de Paris.

Les chats lui tiennent à cœur !

M. Félix Wisniewski a fait construire un chalet de 6000 fr. pour ses dix-huit
chats. Le Conseil communal de Cheshire (Angleterre) lui refusa d'abord
l'autorisation, mais après réclamation, M. Wisniewski reçut cette autorisa-
tion à condition qu 'il n'y ait pas plus de seize chats dans la maison—
Auparavant, M. Wisniewski les gardait dans une chambre. On comprend

qu'il se soit trouvé à l'étroit !

CONFÉDÉRATION

Avant le retrait
de l'initiative routière

(CPS.). Nous apprenons que les re-
.isentants des organisations qui lan-
eirent l'Initiative routière se rencon-
treront au cours de la semaine de Pft-

S
eJ. En effet , maintenant que les
ambres ont accepté à une forte ma-

j orité le contreprojet du Conseil fédé-
Igl la question se pose de savoir si
l'initiative sera retirée. U semble que
u décision concernant le retrait de
l'Initiative poura être prise sans soule-
T«r de grandes difficultés , puisque le
contreprojet correspond bien , d'une ma-
nière générale , aux intentions des au-
teurs de l'initiative. On sait qu'il a en-
core été possible, au cours des débats ,
advînt les Chambres, dAatténuer. cer-
tain» points assez délicats, notam-
ment en. oe qui concerne toute aug-
mentation éventuelle des droits sur
la benzine en vue de financer la cons-
truction des autoroutes et qui devrait
être soumise au référendum. Ce qui
constitue, aux yeux des automobilistes,
pne garantie indispensable.

Dès que la décision de retirer l 'initia-
tive, ce qui parait donc vraisemblabl e,
aura été prise, les six représentants du
comité, mandatés à cet effet , se ren-
dront auprès de M. Etter, conseiller
fédéral, afin de l'informer. Après quoi ,
leul le contreprojet sera soumis aux
électeurs. Il convient , à cette occasion ,
de rappeler que l'initiative routière a
recueilli plus de 200.000 signatures,
ihl ffre rarement atteint pour une de-
mande de ce genre.
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Premiers commentaires
Washington t « Le remplacement

de Boulganine
n'a rien de très surprenant »
WASHINGTON, 27, (Reuter). — Des

personnalités officielles de Washington
ont déclaré jeudi qu'une des raisons
de la nomination de M. Khrouchtchev
à la présidence du Conseil soviétique,
pourrait être qu'il désire jouer un rôle
« d'étoile de première grandeur » à
l'éventuelle conférence au sommet Les
experts des questions soviétiques dé-
clarent que le remplacement du maré-
chal Boulganine n'a rien de très sur-
prenant.

Des fonctionnaires ont déclaré, à
titre personnel, que cette élection con-
firme l'influence décisive joués par

M. Khrouchtchev dans la hiérarchie
soviétique et constitue un recul vers
le système de puissance stalinien. Ce
changement à la présidence du Conseil
soviéti que pourrait n'entraîner aucun
changement de la politique extérieure
russe.

Comme Staline
Plus tard , le département d'Etat a

diffusé la déclaration suivante :
< A plusieurs reprises, M. Khroucht-

chev a été le véritable porte-parole de
l'Union soviétique en matière de politi-
que étrangère et intérieure. Dans les
«feux domaines, ses discours ont cons-
tamment précédé la publication des gran-
des déclarations gouvernementales. Il
n'est donc pas surprenant qu 'il assume
maintenant une responsabilité gouver-
nementale. Cette nomination clarifie la
situation. M. Khrouchtchev a en effet
participé à des rencontres de chefs de
gouvernements sans avoir de fonctions
officielles. Reste à savoir s'il conser-
vera cette fonction de premier secré-
taire du parti communiste de l'Union
soviétique.

» Les deux postes n'ont plus été occu-
pés par la même personne depuis peu
après la mort de Staline, en 1953, quand
l'accent fut mis sur la direction collec-
tive et quand Malenkov fut relevé de
ses fonctions de premier secrétaire du
parti après avoir occupé pour peu de
temps les deux postes. Staline avait dé-
tenu les deux postes pendant les douze
ans qui ont précédé sa mort. »

PA YS-BAS

LA HAYE, 27. (Reuter). — Six mil-
lions d'électeurs néerlandais ont parti-
cipé mercredi au renouvellement des
Etats provinciaux. Cie sont les membres
de ces onze «Conseils régionaux qui
désignent à leur tour une partie des
sénateurs du parlement.

Ces élections ont été marquées par
une avance des libéraux, surtout à la
Haye. Cette avance est de 4,7 % dans
les trois grandes villes du pays (Ams-
terdam, Rotterdam et la Haye). Les
communistes, en revanche, subissent
des pertes.

Avance libérale
aux élections provinciales

et les indépendants font machine arrière
PARIS, 27 (A.F.P.). — Le groupe desînid'épandiawt'S, qui compte cent députés

à l'Assemblée nationale, avait décidé,jeudi soir , de réclamer une déclaration
du gouvernement au sujet de l'Afrique
du Nord en appuyant , au cours d'un
vote sur les décrets concernant l'Algé-
rie, lia motion de M. Raymond Dronne,
ex-gaulliste.

«Le gouvernement donnera sa démis-
sion immédiatement , a déclaré M. Félix
Gaillard à l'Assemblée nationale , si la
motion de M. Dronne est votée ou si
un parti de la majorité retire son appui
au cabinet. »

Après avoir entendu cette déclaration ,
le groupe des indépendants a décidé en
majorité de voter contre la motion pré-
judicielle de M. Dronne.

Nouvel entretien sur les bons offices
PARIS, 27 (A.F.P.). — M. Félix Gail-

lard, président du Conseil , et M. Chris-
tian Pineau, ministre des affaires étran-
gères, ont à nouveau conféré hier après-
midi, à l'hôtel Matignon, pendant une
heure trois quarts, avec MM. Robert
Murphy et Hwrold Beeley, chargés des
bons offices.

A leur sortie de l'hôtel Matignon , MM.
Murphy et Beoley ont été très entourés.
C'est M. Murphy qui a pris la pa role :

c Nous avons eu, dit-il, une très bonne
conversat ion:. Nous avons fa it des pro-
grès. Nous poursuivrons nos entretiens
et je pense que nous aurons une nou-
vel le conversation avec le président du
Conseil et M. Pineau. Mais l'heure et le
jour de ce nouvel entretien, que nous
pensons assez prochain, ne «sont pas
encore fixés. »

M. FELIX GAILLARD
MENACE DE DÉMISSIONNER
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PAQUES
i au soleil et dans la neige

Conférences
docteur Nussbaum, de Paris
Vendredi 28 et samedi 29 mars, à 20 h. 15

Croix et résurrection
Jésus-Christ, votre avocat

Les merveilles de l'intercession finale
ENTRÉE LIBRE

En la chapelle adventiste
39, faubourg de l'Hôpital , Neuchâtel

Ce soir à 20 h. 15, Chapelle des Terreaux
Madame Berntz-Lanz, missionnaire de-

puis 35 ans en Afrique du Sud, nous
parlera des merveilleuses délivrances que
Dieu lui accorda au cours de son minis-
tère. De beaux clichés agrémenteront
cette soirée. Invitation cordiale.
Entrée libre. Mission évangélique.

Réservez votre soirée du dimanche
30 mars pour venir entendre

RUTH
de César Frank

pour chœur et orchestre

à la chapelle de la Rochette

Chapelle des Terreaux, 15 h.
Heure de prière pour les malades

M THÉÂTRE
\& Ce soir, à 20 h. 30,

GALAS KARSENTY

Monsieur Masure
LOCATION AGENCE STRUBIN

LIBRAIRIE REYMOND, tél. 5 44 66
12me spectacle

de l'abonnement
Série A

DÉMONSTRATIONS

aujourd'hui au magasin

NEUCHATEL S A l

Rue du Seyon 10, tél. 5 45 21

f C e  

soir, à 20 h. 15,
Auditoire du laboratoire

des recherches horlogères

CONFÉRENCE
du colonel HUBLOT

L'importance des cours
d'eau dans la guerre

atomique

JPgir Sane des conférences

¥  

samedi 29 mars
à 20 h. 10

L 'union cadette pré sente :
Ali-Baba et les 40 voleurs

Les fausses alarmes
Barbe-Bleue

Matinée pour enfants à 14 h. 30



«Pro Musica Antiqua »
A la Salle des conf érences

Depuis une quinzaine  d'années , on
remet à l 'honneur la musi que du
moyen âge et de la Renaissance.  Les
ensembles spécialisés dans le genre
se mul t ip l i en t  et les aud i teurs  qui
ignorent  les noms de Machaut, de Las-
sus et de Dufay et croient que la mu-
sique commence avec J.-S. Bach se
font  heureusement  plus rares.

Pourquoi a-t-il f a l l u  a t tendre  si
longtemps pour que les chefs-d'œuvre
de cette époque , ces innombrables  mo-
tets , madr iga ux  et chansons pol yp ho-
niques , nous soient restitués,  comme
ce fu t  le cas hier soir, dans toute  leur
exquise f ra îcheur  ? C'est que l'exécu-
t ion  d'une telle musi que pose de re-
doutab les  problèmes. A pprendre a
jouer du lu th  ou de la viel le  est déjà
di f f i c i l e ,  mais  surtout on a peine à
croire la somme de science et de tra -
vail  que représente la transcri ption
d'une  musi que écrite dans dif férentes
tablatures , qui ignore la notat ion mo-
derne, notre métr ique,  nos barres de
mesure, nos indicat ions  de nuances.
C'est pourquoi il convient de s'incli-
ner devant une réal isat ion comme
celle que nous devons à M. Safford
Cape.

Ce qui ne manque pas de surpren-
dre à l' aud i t ion  d' un tel concert , c'est
que nous n'avons jamais  l'impression
d'assister à quel que ingrate  reconsti-
tu t ion  histori que. Cette musi que, pour-
tant  assez éloignée de nos « majeur »
et « mineur » tradit ionnels,  s'accorde
sans peine à notre sensibili té et gar-
de intact à travers cinq ou six siècles
le pouvoir de nous toucher.

Peut-on rester indifférent  à l'enjoue-
ment du < Grillon » de Josquin des
Prez ou de cette danse du XlIIme siè-
cle donnée en bis et que M. S. Cape
int i tu le  si jo liment le « jazz » de
l'époque ? Peut-on demeurer insensible

a la mélancolie qu 'exhale le « Die
nobis Maria » de Cabezon , à la pro-
fondeur du sentiment religieux qui
s'exprime dans « Sainte Mère de ré-
demption » de Dufay et surtout dans
l'admirable fragment du Requiem de
Jean Brud ieu pour quaifere voix a
ci mi ci la ? Bt comment oublier ce « Zé-
ph i r»  de Monteverdi presque moderne
par sa couleur et par l'audace de ses
harmonies.

M. Cape , qui dirige en grand sei-
gneur cet ensemble de cinq chanteurs
et cinq ins t rument i s tes  est servi par
des interprètes d'une quali té excep-
t ionnel le .  Il faudra i t  les citer tous.
Crn f«n: ' *Mi 'S-n.f>U'S tic relever ici la pré-
sence de Mme Defrai teur , soprano , et
de M. Mertens , ténor, que le public
neuchâtelois  a déjà eu l'occasion d'en-
tendre , et le magnif i que contralto
de Ch. Plessis . Voix d' une rare pureté
dont on a pu apprécier la parfai te
m u s i c a l i t é  et les timbres judicieuse-
ment assortis.

Le charme très doux des flûtes an-
ciennes , le timbre voilé et un peu
nasillard des vielles se marien t aux
voix avec un rare bonheur. On com-
prend mieux dès lors cette indiffé-
rence fré quente jusqu 'au XVIme siè-
cle pour le timbre propre des instru-
ments  : une partie étant indi f fér em-
ment chantée ou jouée sur le luth on
la vielle. Nous ins i sterons encore surl'at trai t  in f in iment  reposant d'un tel
concert , où l'on n 'élève jamais le ton ,
où la passion s'exprime sans éclats
inutiles. Plusieurs pièces, par leur
transparence et leur concision faisaient
penser à certains petits poèmes japo-
nais très raffinés et d'un goût exquis.

Ainsi se termine, par un concert
d'un passionnant intérê t et d'une qua-
lité rare, notre série dies concerts
d' abonnement.  L. de Mv.

Observatoire de Neuchâtel. — 27 mars.
Température : Moyenne : 4,4 ; min. : 1,8 ;
max. : 6.7. Baromètre : Moyenne : 709.2.
Eau tombée : 7,0. Vent dominant : Direc-
tion : ouest, sud-ouest ; force : faible.
Etat du ciel : couvert pendant la Jour-
née, éclaircie le soir, pluie de 11 h. à,
17 h. 45.

(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)
Hauteur du baromètre réduite à zéro

Niveau du lac du 26 mars. 6 h . 30: 429.37
Niveau du lac du 27 mars à 6 h. 15: 429.36

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, nord et centre des Grisons : Temps
en partie ensoleillé par ciel variable.
CJuelques averses locales . En plaine, tem-
pératures comprises entre 10 et 15 degrés
pendant l'après-midi. Vent du sud-ouest ,
faible à modéré. Valais : Ciel variable ,
temps assez ensoleillé. Quelques chutes
de neige locales en montagne. Doux.
Vent faible du sud-oueet. Sud des Alpes
et Engadine : Tout d'abord couvert et
quelques précipitations. Pendant la jour -
née, ciel variable, temps en partie enso-
leillé. En plaine , températures voisines
de 10 degrés durant l'après-midi. En
montagne, vent du secteur sud à ouest.

Observations méféorolosicmes

Etat civil de Neuchâtel
DÉCÈS. — 22 mars. Schmitz née von

Almen , Emma-Pauline, née en 1859, mé-
nagère, à Neuchâtel , veuve de Schmitz,
Hubert. 23. Wieland, Emma-Louise, née
en 1874, régleuse, à Neuchâtel , divorcée ;
Viquerat née Rubin, Bertha , née en 1884,
ménagère, à Neuchâtel , veuve de Vique-
rat , Eugène.

Vers la construction
d'un bâtiment pour l'institut

de physique
près de l'Université

Un bâtimen t sera prochainement cons-
truit sur l' emplacement (y compris la
partie nord de la rue Agassiz) situé en-
tre l'Université et le Gymnase cantonal.
Il est destiné à abriter l'institut d'e
physique de l'Université, qui occupe
actuellement urne partie des locaux du
Laboratoire suisse die recherches horlo-
ger es.

Le L.S.R.H. et l 'institut de physique
se développent rapidement. Le premier
a été chargé de nouvelles missions, en
particulier en ce qui concerne la chro-
nométrie électronique. Le second est
de-venu, ces dernières ann ées, un centre
de physique nucléaire. La cohabitation
des deux inst itutions n 'est plu s possible
par suite du manque de place ot la
question s'est posée de savoir où pour-
rait être transféré l ' insti tut  de physique
de. l'Universit é, qui a toujours collaboré
étroitement arec le, L.S.R.H. La seule
solution possible , étant donné ces liens
de collabora lion , est, en séparant les
deux insti tutions , de Jes placer assez
près l'une de l'autre pour que leur tra-
vail] commun puisse continuer comme
par le passé. Le conseil de la fondation
du L.S.R.H. a décidé pair conséquent
di'édifier 'un bâtiment qui serait destiné
à l'inst itut de physique et qui sera si-
tué à proximité du L.S.R.H., c'est-à-dire
entre les bât iments  du Gymnase et de
l'Université. L'Etat et la ville ont déjà
donné leur accord de principe. Un appel
de projets a été adressé à cinq archi-
tectes du bas et du haut du canton et
c'est sur la base de ces projets que
sera décidée l'implantation définit ive
du nouveau bâtiment. Il est prévu
d'ores et déjà d'occuper la par t ie  nord
de la rue Agassiz. Ainsi  il sera possi-
ble, non seulement de conserver les
airbres les plus précieux du jardin du
Gymnase, comme le cèdre, mais encore
d'augmenter les espaces verts.

La réalisation de ce projet revêt un
caractère d'assez grande urgence. En
effet , grâce à un important crédit de la
Confédération prélevé sur le fonds pour
les recherches atomiques, notre institut
de physique sera dot é d'un accélérateur
de particules , d'une hauteur de 9 mè-
tres. Il était impossible, on le conçoit ,
de le loger dans le bâtiment du L.S.R.H.
L'appareil sera livré en avril 1959. Il
est donc nécessaire que le bâtiment soit
sous toit à cette époque. Cet accéléra-
teur servira à des recherches de base
en physique nucléaire, mais également
en phvsiqu e des corps sol ides et cela à
l'intention du L.S.R.H., d'où l'intérêt
que représente ce projet à la fois pour
l'enseignement supérieur et la recherche
scientifique et pour le progrès indus-
t/riel dans notre canton.

Notons encore que le nouveau bâti-
ment comprendra un sous-sol, un rez-
de-chaussée et un étage. Il abritera une
salle de cours, les locaux indispensables
à l'accélérateur et d'autres locaux qui
seront utilisés par le Gymnase qui
manque de place.

Tribunal de police
Le tribunal de police s'est réuni hier

sous la présidence de M. Bertrand
Houriet , assisté de M. Yves Grau qui
fonctionnait en qualité de greffier.

F. R. a correctement observé le stop
de la rue de l'Orangerie sur l' avenue
du ler-Mairs. Après avoir laissé pas-
ser quelqu es voitures, il a démarré
sans respecter la priorité de deux en-
fants qui étaient déjà engagés sur
le passage pour piétons. S'ils n 'avaient
pas rapidement reculé, F. R. les aura i t
certainement écrasés. C'est pourquoi
il est condamné à 25 fr. d'amende ;
les frais de la cause sont à sa charge,
par 10 fr.

La faute reprochée à A. L. a été com-
mise juste en face de la précédente.
Le prévenu était au stop de la rue J.-J.-
Lallemand et a t tendai t  de s'engager sur
l'avenue du ler-Mars.

Un écolier-patrouilleur réglait la cir-
culation du passage pour p iétons. A un
signe de celui-ci , A. L. en déduisi t  que
le passage, était libre. Or, un motocy-
cliste arrivait  au même ins tant  et tam-
ponna l'arrière de la voiture. Il fut
projeté à terre , ainsi nue son passager.
Les suites de cette chute furent  graves
au point de nécessiter l'hosp ital isation
des deux blessés.

Il faut reconnaî t re  que A. L. a admis
très à la lég ère que le patrouil leur  lui
donnait le passage. Or, celui-ci ne s'oc-
cupe que du passage des piétons et non
de la c i rculat ion automobile .  C'est donc
une grossière imprévoyance coupable
qui doit être retenue à la charge du
dél inquant , qui a gravement entravé la
circulation. En conséquence, le tribu-
nal le condamne à 40 fr. d'amende et
met les frais, par 23 fr. 50, à sa charge.

if ïtiï//., , ,  , —T___

FLEURIER
Heureuse trouvaille

(c)  Le nouveau caissier de la Société dmusée vient de faire une heureuse <u!couverte : un livre d'épargne de loooofrancs appartenant à la société niai,dont l'existence était ignorée de cha.cun.

Le recours de l'ex-plaignant a été rejeté
L'AFFAIRE JAQUET-SCHELLING

DEVANT LA COUR DE CASSATION PÉNALE

La Cour de cassation pénale s'est réu-
nie hier après-midi au château. Pour la
première affaire inscrite au rôle, soit
le recours de M. Henri Jaquet contre
l'ordonnance de la Chambre d'accusa-
tion dont il a été question récemment,
la cour était présidée par M. Eugène
Piaget , M. Paul-René Rosset , président ,
s'étanf récusé. Les conseillers étaient
MM. Roger Ramseyer, Jean Hirsch ,
Adrien Etter et Jean-Claude Landry',
ce dernier conseiller suppléant.

Comme l'on sait , M. Henri Jaquet
avait recouru contre l'ordonnance de la
Chambre d'accusation confirmant le
non-lieu opposé par le ministère public
à la plainte en diffamation déposée
contre M. Gaston Schelling. La Cham-
bre d'accusation avait déclaré irreceva-
ble le premier recours de M. Jaquet ,
parce que , avait-elle estimé, ce dernier ,
ayant  retiré sa plainte , n 'était plus par-
tie au procès pénal et pa rce que —
quant au fond — M. Schelling était au
bénéfice de l ' immunité parlementaire.
Recourant devant la Cour de cassation
pénale , le mandataire de M. Jaquet a
conclu à la cassation de l'arrêt de la
Chambre d'accusation et au renvoi à
celle-ci pour une nouvelle décision.

Le rapporteur , M. Roger Ramseyer, a
examiné d'abord si le recours était re-
cevable et ensuite si l 'immunité parle-
menta i re  pouvait être invoquée en
l'espèce.

Sur le premier point , le rapporteur
s'est demandé si le plaignant qui retire
sa plainte reste partie au procès.
D'après l'art. 31 al. 2 du CPS, le retrait
de la plainte est un acte irrévocable
et inconditionnel. De plus rien ne dit
dans le code que l'opposition au retrait
de la plainte remet le procès au point
où il en était  auparavant. Du point de
vue du droit cantonal de procédure , le
plaignant est un lésé qui déclare inter-
venir au procès pou r obtenir satisfac-
tion. Or, unie plainte retiré e ne peut
être renouvelée , et M. Jaquet a déclaré
dans sa lettre annonçant  le retrait de
sa plainte  qu 'il avait obtenu satisfac-
tion. Il faut conclure , pour ces mot i f s ,
que M. Jaquet n 'a pas qual i té  pour re-
courir et que l'arrêt de la Chambre
d'accusation était bien fondé en décla-
rant  le premier recours irrecevable.

Concernant le fond ,' soit la question
de l ' immunité parlementaire , tant la
Chambre d'accusation que la Cour de
cassation pénale peuvent l'examiner ,
bien que l'irrecevabilité soit un mot i f
suffisant pour le rejet du recours (dans
la discussion qui a suivi , M. Piaget a
relevé que cette question de l ' immunité
parlementaire intéressait l'opinion pu-
blique et que dès lors il était légitime
qu'elle soit discutée).

Le recourant soutient que M. Schel-
ling, dont l'élection n 'avait pas encore
été validée , qui n 'était pas encore asser-
menté , et dont la déclaration incriminée
n 'était pas une opinion au sens dc
l'art. 28 de la Cons t i tu t ion  cantonale.
ne bénéficiait  pas de l ' immunité parle-
mentaire. Le rapporteu r estime quant à
lui que la validation et l'asse.rmentation
ont un effet rétroactif , et que par con-
séquent M. Schelling jouit de l'immu-
nité.

S'agissant de l'interprétation du terme
« opinion » , il faut admettre que ce mot
recouvre tout ce qui est prononcé dans
des débats parlementaires. Si l'immu-
nité ne couvrait que les propos inno-
cents , elle serait parfaitement inu t i l e .
Dans la discussion le conseiller Hirsch
releva encore que si le député non
assermenté et dont l'élection n'a pas
été validée ne joui t pas pleinement de
ses droit s de député , i! bénéficie néan-
moins dès son élection de certains
droits , dont l 'immunité.

Nous ne pouvons nous étendre sur les
développements du rapporteur et des
conseillers. Nous nous bornerons à rap-
porter cette opinion du conseiller Lan-
dry : on peut laisser la question large-
ment  ouverte quant  à savoir si M.
Schelling, en s'opposant au retrait de la
plainte , a renoncé « ipso facto > à l'im-
muni té  parlementaire . La cour n 'avait
d'ailleurs pas besoin d'examiner ce
point-là.

C'est à l'unanimi té , f inalement , que
la Cour de cassation pénale a rejeté
le recours de M. Henri Jaquet , met tan t
à sa charge un émolument de 100 fr.

Plusieurs pourvois acceptés
Sous la présidence rie M. Paul-René

Rosset , assisté de MM. E. Piaget , R.
Ramseyer, J . Hirsch. A. Etter , et pour
une af fa i re , de M. B. Houriet , la cour
avait huit pourvois à examiner.

Quatre ont été rejetés, et quatre ont
donné lieu à cassation et à renvoi.

Pourvois acceptés
Mme T. F. circulait de nuit à Peseux

sur la voie sud du tram. Elle désirait
tourner à gauche pour emprunter un
chemin privé. Comme des voitures ve-
naient en sens inverse, elle s'arrêta en
oblique au travers de la chaussée. Elle
n'avait pas vu le tram qui la suivait
et qui n'eut pas le temps de freiner.
Le ju gement du tribunal de Boudry l'a
condamnée, en prétendant qu'elle eut dû
libérer la voie sud du tram, et atten-
dre sur la voie nord que le passage soit
libre. La route était assez large pour
permettre une telle manœuvre.

La cour a fait  remarquer que les
tramways bénéficient d'une priorité sur
les autres véhicules, mais que celle-ci
n 'est pas absolue, et qu'on ne saurait
imposer une manœuvre de présélection
en dehors d'un carrefour, et que d'autre
part le wattmau n 'avait pas signalé sa
présence par un signal avertisseur. C'est
pourquoi le jugement est cassé sans
renvoi , et les frais mis à la charge de
l'Etat.

Le ministère public s'est pourvu en
cassation dans la cause E. S., M.-N.R.
et B.B . Ces trois personnes, pêcheurs
professionnels , avaient été acquittés par
le tribunal de Neuchâtel. En effet , ils
avaient jeté leurs filets un jou r que la
pêche était interdite par une décision
de la commission intercantonale de la
pêche. Le tribunal de première instance
avait trouvé cette mesure abusive.

La cour fait à ce propos des remar-
ques très intéressantes : les tribunaux
ont le droit et le devoir de regarder
si un arrêté de l'exécutif est conforme
aux lois. Or, dan s le cas présent , la
commission a outrepassé ses droits. Elle
a fai t  une distinction entr e pêcheurs
professionnels et amateurs. Est-ce que
le principe de l'égalité des citoyens de-
vant la loi n'a- pas été violé ? Non ,
pense la cour , car une différence de
situatio n très marquée peut amener une
différence de traitement. Un conseiller
met même en cause la constitutionnalité
d'un article du concordat sur la pêche _;
il le considère comme une entrave à
la liberté du commerce et de l'industrie.
Lorsque la commission a prononcé une
interdiction générale de la pêche, elle a
nettement outrepassé ses compétences.
Toutefois certains faits  n 'ont pas été
éclaircis par le tribunal de police de
façon satisfaisante. C'est pourquoi la
cour, bien qu 'elle soit d'accord quant
au droit , casse le jugement et renvoie
l'affa i re  devant un autre tribunal . Les
frais sont mis à la charge de l'Etat.

D. S. avait été condamné pour homi-
cide par négligence lors d'un accident
de la circulation. Le recourant arguë
que les faits n 'ont pas été clairement
établis. La cour pense que le jugement
du tribunal de Neuchâtel est insuffi-
samment motivé, et comme il s'agit
d'appréciation de faits, elle renvoie l'af-
faire , après avoir cassé le premier
jugement.

L'automobiliste P. J. roulait à sa
droit e à 40 kmh. dans une rue de la
Chaux-de-Fonds. Une voiture venant en
sens inverse prit son virage à gauche
et produisit une collision. Le tribunal
de cette ville condamna les deux auto-
mobilistes. P. J. était inculpé d'avoir
roulé trop rapidement dans un endroit
où il devait savoir que beaucoup de
conducteurs coupaient leur virage. La
cour ne peut pas se rallier à cette fa-
çon de penser , et casse le jugement
sans renvoi. Les frais sont mis à la
charge de l'Etat.

Pourvois rejetes
Nous n'en examinerons qu'un seul qui

présente un intérêt particulier. On télé-
phone une nuit à la police de la Chaux-
de-Fonds qu 'une automobile , tous pha-
res éteints , a fai l l i  renverser un cy-
cliste hors de la ville. Il se peut que
le conducteu r soit ivre. Un agent part
arrêter le chauffard .  Il se met au vo-
lant d'une jeep. Au moment où il se
trouve à cent mètres en face de la voi-
ture recherchée , il se met à rouler à
gauche en faisant clignoter ses phares.
Comme la jeep ne porte aucun signe
qui fasse comprendre qu'elle appartient
à la police , l'automobiliste ne comprend
pas ce qui se passe . Parvenus très près
l'un de l'autre, ils donnent les deux
un coup rie volant , l'un à gauche, l'au-
tre à droite et c'est la collision. Le
jugement de première instance recon-
naît que l'agent a commis une infrac-
tion aux règles de la circulation. Il se
peut parfois qu 'un agent soit contraint
par la nature de sa mission à enfrein-
dre la loi. Mais dans le cas présent,
il n 'y avait pas de raison d'agir ainsi.
Peut-être y a-t-il eu erreur de droit de
la part de l'agent ? C'est à une amende
très légère que l'agent en cause doit
être condamné — ce qui a été le cas.
Ainsi la cour ne voit pas de justes
mot i fs  pour casser le j ugement qui est
équitable , et elle rejette le pourvoi.

Potage minute ;
Pommes purée \Salade d'épinards ',

Côte de porc grillée jGâteau aux pommes j
... et la manière de le préparer :

SALADE D'ÉPINARDS. — Pour ;
250 grammes d'épinards, compter 2 :
bottes de radis, 2 œufs durs, 2 pe-
tits oignons et 5 cuillerées à soupe :
d'huile. Mélanger une pointe de
moutarde avec du sel, une prise de :
sucre et un jus de citron. Verser
cette masse dans de l'huile en re-
muant de façon à obtenir une sauce
liée. Couper les épinards crus ou
légèrement cuits en ruban , faire
également de fines lamelles avec le
blanc des œufs, les oignons et les
radis. Mettre le tout dans une sauce
et remuer délicatement. Passer les
jaunes d'œufs au tamis, les mêler
à de la ciboulette hachée et en
saupoudrer la salade.

LE MENU DU JOUR j

du jeudi 27 mars 1958
Pommes de terre . . .  le teilo —.35 —.40
Raves » — .— — .50
Choux-raves » —.— — .50
Epinards » 1.50 1.60
Tomates » — -— 3-50
Carottes » —.90 1.50
Poireaux blancs . . .  > —.— ' 1.20
Poireaux verts . . . .  » —.90 1.—
Laitues > —.— 1.60
CJhoux blanca » —.— — .60
Choux rouges > —.— —.70
Choux marcelln . . .  » — •— — -70
Choux de Bruxelles . » 150 1.60
Choux-fleurs » 1.50 1.80
Endives » 2.60 2.70
Ail 100 g. -.40 —.45
Oignons le kilo -•— • —-80
Radis la botte — • -70
Pommes le kilo 1.20 1.90
Poires » — •— 2.40
Oranges » 1.25 1.60
Œufs la douz —.— 3.20
Beurre de table . . . . le kilo —.— 10.67
Beurre de cuisine . . » —.— 7.60
Fromage gras . . . .  » —.— 6.20
Fromage demi-gras . . > —.— 4.—
Fromage maigre . . s —.— 3.—
Viande de bœuf . . .  » 6.— 8.20
Vache > 5.20 6.8Q
Veau » 6.60 10.50
Mouton » 5.50 9.—
Cheval » 3.50 6 —
Porc » 7.— 9.—
Lard fumé > —.— 8.50
Lard non fumé . . . . » —.— 7.50

MERCURIALE DIU MARCHÉ
DE NEUCHATEL

A M F H f U Â T F I  PT fi il M C I A B F f Z i f l to

AU JOUR LE JOUR

La chasse en 1957
Relevons dans le rapport de l'ins-

pec torat cantonal de la chasse , que
l'on a tiré l'année dernière p lus
de 1000 chevreuils , soit exactement
100b. Si l' on songe que , dans le
canton de Vaud , dont la superf ic ie
est quatre fo i s  p lus grande que celle
de notre canton , on a tiré 1446 che-
vreuils , on se rend compte à quel
point notre cheptel a été sollicité
en 1950.

Pour le lièvre , la chasse a été
mogenne , avec 1660 bêtes abattues.
Un résultat encourageant est enre-
gistré avec les faisans : on a tiré
118 coqs , résultat jamais atteint . Cela
s'exp lique par le fa i t  que nos colo-
nies vont bien et que la reproduction
naturelle se fa i t  normalement. A ce
propos , on peut également citer le
cas du canton de Fribourg, qui a
fai t  son repeup lement en faisans
avec des animaux achetés à notre
faisanderie cantonale et qui possède
maintenant de très belles et très
nombreuses colonies de faisans sau-
vages.

Les chamois lâchés au Creux-du-
Van se développent normalement.
Le nombre tota l de ces animaux
est maintenant d' une quarantaine.
Des émigrations ont eu lieu tout
au long de l' envers du Val-de-Tra-
vers , ainsi que dans la direction
des Ecceurnes et de Treymont.

NEMO.

! 

Aujourd'hui

SOLEIL lever 06.20
coucher 18.52

LUNE lever 11.13
coucher 01.43

Voici une vue du lac des Taillères, prise il y a deux jours ; la neige était
encore abondante et la glace recouvrait  toute la surface du lac. Les pluies
de ces derniers jours ont considérablement fait fondre  l'une et l'autre.

(Press Photo Actualité)

Parure hivernale du lac des Taillères

Le Bébé Orchestre de Neuchâtel , qui
est dirigé par Mlle Madeleine Jost,
a reçu une invitation de Pari s et se
produira mercredi 2 avril à la télé-
vision , au cours d'une émission de
Jean Nohain.

Inspection militaire
Sont convoquées aujourd'hui vendredi,

dernier jour de l'inspection pour Neu-
châtel, au collège de Serrières, à 8 heu-
res : classes 1930 et 1931 ; à 14 heures i
classe 1932, classes 1933 k 1938.

Le Rébé Orchestre à Paris

LA CHAUX-DU-MILIEU
Deux anniversaires

(c) Habitant la même maison , deux da-
mes âgées fêtent ces jours leur anniver-
saire , entourées de la considération de
chacun.

n s'agit de Mme Pauline Jacot , la
doyenne de la commune, qui célébrait ,
dimanche , son 93me anniversaire , entou-
rée de sa famille et des nombreux amisqu 'elle compte.

Mercredi , Mlle Marie Haldimann , qui
la suit de peu, entrera dans sa nonan-
tième année. Nul doute qu 'elle sera éga-
lement fort entourée. Toutes deux Jouis-sent d'une excellente santé.

LES PONTS-DE-MARTEL
Un accident de ski

(c) Le j eune Roger Perrenoud s'est
cassé le péroné et fissuré le tibia de la
jambe droite en skiant aux Prises. Il a
été transporté chez le médecin qui lui
a prodigué tous les soins nécessaires,
puis il fut reconduit à son domicile.

LA CHAUX-DE-FOXDS
Toujours des avalanches

(c) A la suite de la hausse de la tem-
pérature, les avalanches de neige mouil-
lée con t inuen t  de tomber des toits.
Deux automobiles qui s ta t ionnaient  à
la rue Fritz-Courvoisier et à l'avenue
Léopold - Robert , ont été fortemen t
abîmées.

ESTAVAVER
Avant l'cScctioii du syndic

(sp) Les conservateurs ayant  perdu la
majori té  absolue à Estavayer , devant
l'all iance radicale-sociali ste , qui a em-
porté cinq sièges sur neuf , le groupe
radical avait  mani f es té  l ' intention de
présenter M. Victor Maîtr e comme syn-
dic, les deux premiers en liste , MM.
Bloechlé et Kùnzl er  n 'acceptant pas
d'élection pour des raisons personnelles.

Le parti conservateur a tou tefo is  fai t
observer que , à défaut  de la majori té
absolue, il détenait toujours la majo-
rité relative , puisque les radicaux ont
trois sièges, et les socialiste s deux. De
plus , ils peuvent présenter, en la per-
sonne de M. Jacques Bul le t , qui dirige
depuis quatre ans les f inances dc la
commune, un excellent candidat, dont
l ' impartialité et la fermenté de vues
ne sont mises en doute par personne.

Cette revendicat ion , précise-t-on , n 'est
pas dirigée contre M. Maitre , mais  faite
simplement en vue du bien de la cité.
Il importe qu 'une collaboration loyale
soit insti tuée , sans mettre l'accent sur
l'esprit de parti.

C'est lundi prochain que le syndic
sera élu par le Conseil communal , à
la suite de l'assermentation solennelle
des conseillers.

MARIX-EPAGMER
Référendum

contre la maison de commune
(c) Un référendum a été lancé contre
la décision du Conseil général relative
à la construction d'un immeuble semi-
locatif semi-administratif , solution qui
a l'avantage de d iminue r  sensiblement
les charges de la commune.

Laissant entendre que la dépense en-
visag ée pourrait ent ra îner  une augmen-
tation de l'imp ôt , le promoteur du ré.
férendum préconise, par contre la cons-
truction d'un collè ge et d'une halle dc
gymnasti que. Des charges supp lémen-
taires en résulteraient pour la commu-
ne.

V1LLERET

Un cycliste
renversé par une auto

Mercredi soir, vers 18 h. 30, un je une
homme de 17 ans , Jean-Maurice Jacot,
monté sur sa bicyclette et traînant un»
remorque, s'en allait livrer le lait à U
laiterie pour le compte d'un agriculteur ,
lorsque , à la hauteur du collège, U f t(
happé par un automobiliste de Sonvl.
lier. Le choc fut  extrêmement violent
et le jeune h omme fut  immédiatement
dirigé sur l'hôpital de Saint-Imier , où
l'on diagnostiqua une fracture du crâne.

ft *<« ««" __
HESAIVÇON

Succès de la « Chanson
du pays de IVcuchâtel »

à la joyeuse soirée
de la Société suisse

Le 1er - mars, la Société suisse de
Besançon a présenté sa soirée annuell e
de variétés , sous la présidence d'hon-
neur de M. Grosjean, consul de Suisse
dans cette ville. Cette joyeuse fête était
placée sous le signe riu folklore neuchâ-
telois (cela s'imposait un jour de 1er
Mars) grâce aux productions de la
« Chanson du pays de Neuchâtel » qui
remportèrent le plus vif succès. La
presse régionale française ne ménage
pas ses éloges à l'égard de la « sym-
pathique colonie helvétique » et de cette
soirée qui fut  « presque une manifes-
tation franco-suisse » selon le chroni-
queur de l'« Est républicain ». « Les
organisateurs n 'eurent qu'à se louer
d'avoir fait appel à la « Chanson du
pays de Neuchâtel » — poursuit le mô-
me journal — une phalange rie 25 mem-
bres qui apporta avec ses costumes
aux couleurs neuchâteloises : rouge,
blanc et vert , une charmante nota
folklorique. Voilà une excellente cho-
rale connue au-delà du canton de Neu-
châtel certes, et sur les ondes de Ra-
dio-Sottens , mais qui n'avait jamais
franchi le Col-des-Boches pour venir sa
produire en France. »

« Lorsqu'une opulente Neuchàtelolst
vint faire signer le livre d'or de la
chorale, lisons-nous plus loin , M. René1

Martin (inspecteur d'académie) écrivit
nu bas de la page qu 'il espérait aller
bientôt goûter le plus grand des petits
Vins , celui de Neuchâtel bien sûr, au
bord du lac. »

MOIVTRÉLIARD

Un motocycliste se tue
Une .motocyclette occupée par quatra

jeunes gens a fait une embardée pen-
dant la nuit à Bavans, près de Mont-
béliard. Son conducteur a été tué et
les trois autres passagers grièvement
blessés.

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Monsieur et Madame Jules Gaberel-
Girard , à Savagnier ;

Monsieur et Madame Marcel Borel-
Girard et leurs fils Roland et Gérard ,
à Genève :

Mademoiselle Rose Girard , à Haute-
rive ;

Monsieur et Madame Charles Naine-
Girard et leur fille Yvette , à Neuchâ-
tel ;

Monsieu r et Madame Pierre Murena-
Girard et leur fils Denis , à Milanino
(Italie) ;

Monsieur et Madame Marcel Girard-
Weber et leur fille Laurence, à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madame Roger Gaherel-
Perriard , à Genève,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du décès
de

Madame Paul GIRARD
née Bertha BIÉRI

leur très chère maman , belle-maman ,
grand-maman , sœur, belle-sœur , tanle
et parente , enlevée à leur tendre affec-
tion , dans sa 79me année , après une
courte maladie.

Hauterive , le 27 mars 1958.
(Bue de la Rebatte )

Heureux ceux qui procurent la
paix , car ils seront appelés enfanta

de Dieu. Mat. 5 : 9.
L' incinération aura lieu à Neuehflt el i

samedi 2!) mars. Culte à la chapelle du
crématoire , à 15 heures.

La famille ne portera pas le deuil.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité de la Société neuchâtelo lM
des Vieux Zofingiens a le regret <j «
faire pairt à ses memibres du décès <fs

Monsieur Pierre MARTIN
Vieux Zofingien

Le comité de la Société neuchâtelois'
des Vieux Zofingiens a le regret de
faire part à ses membres du décès da

Me Jules BARRELET
Vieux Zofingien

Le comité du chœur d'hommes «I*
Vignoble », Bevaix, informe se» mem-
bres du décès de

Monsieur André LAUBLI
membre passif die la société. ¦

Le F.-C. Châtelard fait pairt eto M -
ces de

Monsieur André LAUBLI
membre honoraire.

GARE DE NEUCH AT EL
Superbes fleur» et couronnes

R. Durner Tél. S H *

Hier soir , peu après 19 heures , un
cycliste roulant le long des Fah ys en
direction de Neuchâtel , obliqua subite-
ment sur la gauche ; pendant  qu 'il
effectuai t  sa manœuvre , il fu t  happ é
par une  voiture roulant  dans la même
direc t ion .  Le freinage , pour violent qu 'il
fût , n 'empêcha pas le cycliste d'être
projeté sur le capot de l'automobile ,
dont il fractura la vitre avant  avec la
tête , et dont il cabossa le toit.  Il fut
relevé et transporté à Pourtalès , où
l'on diagnosti qua une forte commotion
et des plaies multi ples.

Les obsèques
de M. Jules Rarrelct

Les obsèques de M. Jules Barrelet ,
avocat en notre ville , ont eu lieu hier
après-midi au crématoire de Neuchâtel.
Le service funèbre a été présidé par le
pasteur Jean Vivien.

Au nom de l'Ordre des avocats , le
bâtonnier Jean Payot a apporté l'hom-
mage du barreau neuchâtelois à son
doyen. M. Jules Barrelet exerçait en
effet sa profession d'avocat en notre
ville depuis cinquante-cinq années. Il
était âgé de 84 ans.

Dans son hommage, M. J. Payot put
insister sur la forte personnalité du
défunt et sur l'amour qu 'il portait à
sa profession. Jules Barrelet songeait
avant tout aux justiciables qui étaient
en mal d'être secourus, soutenus, dé-
fendus. Et ceux qui lui confiaient leur
cause, il les préservait du décourage-
ment et de la défaillance.

Un cycliste happé
par une voiture


